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Le symptôme 
de la formation 


amais le nombre d'offres d'emploi du secteur informatique n'a été aussi élevé. Les 
meilleurs spécialistes se voient courtisés avec insistance. Les chefs d'entreprise se plaignent 
de rencontrer de plus en plus de difficulté à trouver les ingénieurs spécialisés dont ils ont 
besoin. D'un autre côté, les analystes programmeurs dont l'expérience est insuffisante ont | 
du mal à trouver un emploi. 3 
Le marché de l'emploi de l'informatique, et partant l'ensemble de la formation, se trouve à | 
un carrefour. Les temps héroïques sont révolus, les pupitreurs disparaissent, les emplois à 
qualification intermédiaire s'apprètent à suivre le même chemin. Il y a quelques années, des 
stages de six ou neuf mois ouvraient la porte à des débouchés intéressants. Actuellement, 
les détenteurs d'un bac + 2 ou bac + 3, par exemple d'un DUT d'informatique, ont encore 
des perspectives raisonnables. Cette situation ne devrait être que temporaire. Bientôt, seuls 
les ingénieurs trouveront grâce auprès des employeurs. 

Cette fulgurante évolution révèle celle de l'informatique, et plus particulièrement celle de 
la micro-informatique. La puissance des machines, le succès des interfaces graphiques 
concourent à rendre l'outil micro-informatique à la fois plus performant et facile d'emploi. 
Cette amélioration dont profite chaque utilisateur est obtenue au prix de développements 
de plus en plus lourds, qui font appel à des instruments sophistiqués. La mode est aux 
langages orientés objet, qui intègrent des techniques issues de l'intelligence artificielle. Les 

« basses œuvres » s'automatisent. Le génie logiciel remplace l'homme pour les tâches les 
plus simples. Logiquement, les besoins de compétences se déplacent vers le haut. Tant 
mieux pour l'ensemble des utilisateurs, qui voient arriver des produits en constante 
amélioration. À terme, la manipulation d'un micro-ordinateur ne devrait pas être plus 
difficile que celle d'un radio-réveil. On a compris : le saut est qualitatif. Pour en saisir la 
portée, il n'est que de songer aux temps héroïques de la radiophonie, quand la plupart des 
récepteurs radio avaient été construits par leurs propres possesseurs. 

La micro-informatique s'industrialise. D'un côté, un petit nombre d'ingénieurs conçoivent 
matériel et surtout logiciels, De l'autre, des utilisateurs toujours plus nombreux exigent une | 
manipulation dépouillée du remugle d'un certain ésotérisme pseudo-compétent. Ceux qui 
s'apprètent à entrer dans une filière de formation doivent être conscients de cette maturité 
vers laquelle tend l'informatique. 
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LE FORUM PAO 
La troisieme édition du forum PAQ a dévoile une nouvelle version de: Quark X-Press er montre ke 
potage direct d'une photocomposcuse par un Atan Mega ST. La mcro-cdition change de registre ct 
se. professionnalise » 
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L'INTELLIGENCE ARTIFICIELLE EN AVIGNON 
Le cru #9 des journées sur les systèmes experts d'Avignon aura vu la vctoin: des générateurs de: 
svstmes experts sur des applications. Un bon point : le public s'élargit de phus en plus 


th} ss 
INFOLAB : LES TESTS DU MOIS 
Le lüboratenre de l'O a sélectionne er évalue pour vous ce mois-ci, en PC & PS : les modems 
MV 24 (p. 30), Séquence 1000 (p. 32) en Macnstosh : Mac Write 2,0 (p. 38), Letrastudio (p. 40), 
Cartographie 2D (p. 42) : en Amiga : Deluxe Paint HE (p. 46) :en Atan : Calamus (p, 50) 
et Alchimie (p. 52) 
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CALAMUS, LA PAO FORTISSIMO 


A préne débarqué d'Allemagne, Calarnus dispute dégi à Publishing Parener Master de titre de logiciel de 


PAO Le plus performant sur Arari 
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LES PANOPLIES À MOINS DE 15 000 F 


À L'HEURE DU CHOIX 
Un hudget serré est souvent synonyme de compromis, Un impératif, faire passer les applications avant 
la mode et la puissance (p. 54) 





L'ÉQUATION PÉRIPHÉRIQUES, LOGICIELS ET MACHINES 
Comment jongler entre la configuration de l'unité centrale, les disques durs et les souris (p. 58) : opter 
pour les logiciels du domaine public ou les versions juniors des grands éditeurs (p. 59). 


LES IMPRIMANTES 
En avant la soie, Les imprimantes matricielles 9 aiguilles font des beaux jours des petits porte. 
monnaie. La vitesse d'impression est hour point faible (p. 60) 


HORS NORMES 
Atani s'est fair Le champion des pents prix. Que vous chosissiez la solution ST laser où megainage, il 
rester encore de l'argent pour des logiciels (p. 64) 
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COREL DRAW 
Une boîte à outils smplissime, des menus limpèdes, des fonctions inédites, c'est Core Draw, k 
nouveau logiciel de dessin vectonisé pour PC. Une réussite 
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« La trajectoire de la micro- 
édition », constate Claude Ma- 
thieu responsable commercial 
chez Linotype, « ressemble à 
celle d'un boomerang. » Après 
avoir proclamé que l'utilisa- 
teur, grâce aux imprimantes la- 
ser, n'avait plus guère besoin 
des services des photocompo- 
siteurs, on est revenu au point 
de départ en ayant pris cons- 
cience du besoin de travaux de 
qualité. La présentation au Fo- 
rum PAO 89, qui s'est déroulé 
à Paris du 7 au 9 juin, du pilo- 
tage d'une photocomposcuse 
Linotronic 300 à partir d'un 
Atari Méga ST et du logiciel de 
mise en pages Calamus appa- 
rait comme une véritable ré- 
volution dans le secteur de la 
micro-édition à investissement 
modéré. 





En juillet, Atari fait 
aussi sa révolution 
| Ce système, qui n'utilise pas 
| le langage Postscript, possède 
l'avantage d'être réellement 
« tel écran, tel écrit » (voir le 
| test p. 50). Les polices de ca- 
| ractères, décrites sous forme 
| vectorielle, sont en effet exac- 
tement les mêmes que celles 
obtenues à l'impression. Le lo- 
| giciel sont un fichier Calamus 


ok 
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| FORUM PAO | 
3: JOURNÉES EUROPÉENNES DE MICRO-ÉDITION 


LA PAO À L'ÂGE ADULTE 


La connexion du système de micro-édition Atari aux photocomposeuses de 
Linotype, la dernière version 2.1 de Quark X-Press et les produits de traitement 
d'images couleurs nouveaux ou largement améliorés confirment l'orientation 
professionnelle de la micro-édition. 


il 





HEART 


en Ascii qui est ensuite inter- 
prété dans un boîtier d'inter- 
façage, développé par DMC au 
format Linotype. Scap, distri- 
buteur Atari, met en place un 
centre de flashage destiné aux 
utilisateurs ne possèdant pas de 
photocomposeuse. 

Atari va-t-il réussir à imposer 
un outil qui a son langage 
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propre ? L'argument de poids 
réside dans le rapport qualité’ 
prix de la station PAO/Cala- 
mus et l'accession à la qualité 
d'impression. Certes, le logi- 
ciel Calamus, qui possède 
beaucoup d'atouts manque en- 
core un peu de maturité par 
rapport aux concurrents plus 
anciens, Toutefois, la pro- 


O 


chaine version devrait intégrer 
la séparation de couleurs. 

Atari va aussi proposer un 
interpréteur Postsenpt, bap- 
tisé Ultrascript (voir p. 52) et 
développé par Imagen, qui 
permet la récupération et l'im- 
pression de texte saisi sur n'im- 
porte quel autre système com- 
patible Postscript. 

La nouvelle version 2.1 de 
Quark X-Press, disponible en 
français chez P-Ingénierie de- 
puis la mi-juin (7 500 F ht en- 
viron), accentue les qualités ty- 
pographiques de ce logiciel. 
On obtient ainsi un meilleur 
rendu des polices à l'écran et 
une gestion encore plus fine 
des blancs entre les lettres et 
les mots. Il est désormais pos- 
sible d'aligner les lignes de base 
en plaçant une grille de repères 
invisible au montage. Le pro- 
cédé est intéressant, même si 
ce n'est pas encore tout à fait 
la justification verticale auto- 
matique. P-ingénierie distri- 
bue également Streamline 
(3 900 F ht environ), un nou- 
veau logiciel de dessin vecto- 
risé. Il permet de tracer, à par- 
tir de courbes de Bézier, des 
contours en noir et blanc de 
dessins importés d'Illustrator. 

L'offre en produits de PAO 














sous environnement  Win- 
dows comble peu à peu son 
retard surtout dans le domaine 
des logiciels couleurs de des- 
sins vectorisés à partir des 
courbes de Bézier. Ista Diffu- 
sion distribue les deux nou- 
velles versions 2.0 de Designer 
et d'Arts et lettres disponibles 
fin juin. Les principales nou- 
velles fonctions de Designer 
(6 950 F ht environ), logiciel 
de dessin vectoriel et de ma- 
nipulation d'images au format 
Tiff, permettent la séparation 
des couleurs (en option, la ges- 
tion de la palette Pantone), la 
vectorisation automatique, le 
remplissage des dégradés, l'o- 
rientation de la trame, etc. Ista 
Diffusion annonce, par ail- 
leurs, l'arrivée en France, en 
juillet, de Designer 2.0 sous 
OS/2 Presentation Manager. 
Ants et lettres 2.0 (6 950F ht 








environ l'éditeur graphique), 
un outil de conception qui réu- 
nit fonctions de dessin et large 
bibliothèque de symboles prèts 
à toutes les manipulations, au- 
torise la rotation des textes, la 
vectorisation automatique, la 
transformation progressive 
d'une forme vers une autre, le 
dégradé de trame. 

Quant à la société Ise-Cegos, 
elle devient distributeur exclu- 
sif de Corel Draw également 
un produit sous Windows de 
dessin vectorisé à partir des 
courbes de Béziers. A ses fonc- 
tions de dessin, Corel Draw 
ajoute la possibilité de placer 
une chaîne de caractères sur 
une courbe à partir des cin- 
quante polices résidentes et de 
travailler sur des images im- 
portées Tiff ou Bitmap. Corel 
Draw, disponible cet été 


(6 000 F ht environ), se mani- 
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l£ pule avec une simplicité jus- 


que-à réservée aux produits 
sur Macintosh (voir p. 66). 
Toujours dans le domaine de 
la couleur, Ise-Cegos sort Pho- 
tomac (Avalon), un logiciel de 
traitement d'images couleurs 
et de sélection quadri sur 
Macintosh Il. Cet outil sert à 
faire de la retouche d'épreu- 
ves, de la sélection de partie 
d'image pour la retravailler, du 
montage, etc. Photomac, déjà 
disponible en anglais, sera 


= commercialisé en français 


(version 1.1 au prix de 
8 450 F ht environ) au cours 
du troisième trimestre 89. 
Mac Vonk propose Color- 
paint (de Cricket Software), un 
outil de dessin et de peinture 
qui retravaille notamment des 
images récupérées dans Cric- 
ket Present. Ce produit (autour 
de 3 000 F ht}, qui ne gère pas 


Postscript (sortie sur impri- 
mantes Tektronix ou HP), réa- 
lise des effets d'animation vi- 
déo sur écran à partir du 
scintillement des couleurs. 
L'offre en matériel gérant la 
couleur s'étoffe avec l'impri- | 
mante couleurs Postscript 
Schlumberger Graphics 5232 
distribuée par Random et Mac 
Vonk (148 000 F ht). Donatec 
montrait également au Forum 
PAO la première configuration 
couleurs complète sur le Do- 
natec 386 SX (compatible IBM- 
PC) avec en exclusivité le scan- 
neur Epson GT4000 et l'im- 
primante Epson GX800 à jet 
d'encre. Suivant l'écran choisi 
(VGA ou 19° Donatec) et sans 
les logiciels (Word 4 et Ven- 
tura), cet ensemble, disponible 
en juillet, vaut environ de 
50 000 F à 70 000 F, 
ÉLISABETH LAFOND | 
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AVIGNON 1989 


LES PAPES 
DE L'INTELLIGENCE ARTIFICIELLE 


O 


Avignon est chaque année le grand rendez-vous pour tout ce qui compte dans le 
domaine de l'intelligence artificielle. Cette édition 89 est marquée par la mise 
en avant des générateurs de systèmes experts, après une période plutôt tournée 
vers les applications. 


Le marché des systèmes ex- 
perts, désigné sous le nom de 
marché de l'IA (intelligence ar- 
tificielle), représente 70 % du 
marché des logiciels, services 
et matériels. Il y a trois ans, ce 
marché des systèmes experts 
ne pouvait être quantifié, faute 
d'atteindre une valeur signifi- 
cative. Une récente étude de la 
société Ovum l'établit en 1988 
äenviron 1,5 % du marché de 
l'informatique générale. En 
1992, dans la perspective d'é- 
volution prévue, il lui est attri- 
bué une part égale à 4 à 5 % 
du marché global. 

L'intérèt soulevé par cette 
technologie qui approche la 
maturité continue de croitre. 
Aux neuvièmes journées inter- 
nationales d'Avignon, environ 
trois mille visiteurs ont été re- 
censés par la société EC2, or- 
ganisatrice de ces journées, soit 
une progression d'un demi- 
millier de participants par rap- 
port à l'an dernier. D'un point 
de vue qualitatif, on note éga- 
lement une évolution. On voit 
désormais, remarque EC2, des 
directeurs venir s'informer et 
se former. Cela signifie qu'ils 
ont à prendre des décisions sur 





des investissements ou des 
stratégies. On cite aussi sou- 
vent l'appel d'offre Sollac, qui 
représente un nombre consi- 
dérable de millions de francs, 
et apporte à l'IA une forme de 
respectabilité. 

En termes d'applications de 
l'IA, c'est-à-dire de systèmes 
experts, cette année voit dé- 
boucher de nombreuses appli- 
cations spécifiques de type 
temps réel ou conduite de pro- 
cédé, alors que l'an passé, la 
dominance était plutôt mise 
sur des applications de type 
diagnostic, réglementation. On 
voit encore peu de progiciels 
de type horizontal, dédiés à 
une classe de problème. No- 
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tons toutefois au passage, pour 
les applications de concep- 
ion, Netexpert de Exploreco, 
configurateur de réseaux lo- 
caux — basé sur Intelligence 
Service Il — et Secsi d'Infosys, 
destiné à la conception de sys- 
tèmes d'information, plus pré- 
cisément d'aide à la structura- 
tion de bases de données. Sur 
le thème des problèmes de pla- 
nification et d'ordonnance- 
ment, Bull, sortant de l'ortho- 
doxie des systèmes experts 
dans la mesure où il juge cette 
technologie peu adaptée à ce 
type de problèmes, présentait 
le langage Charme qui utilise 
un mécanisme de propagation 
des contraintes. 


On constate une évolution 
prévisible de l'offre où, après 
l'effervescence des années pré- 
cédentes, on voit kes plus 
faibles périr, et se constituer 
des positions fortes. Les études 
de marché donnent, dans la ca- 
tégorie des générateurs de sys- 
tèmes experts, Guru pour 
pape : il devance Nexpert Ob- 
ject, Toutefois, sur place, la 
position la plus visible était 
celle de Neuron Data qui, s'au- 
toproclamant pape de ce lieu, 
s'était fait construire un véri- 
table palais éphémère où il re- 
cevait son « Chapitre » Intellia, 
CR2A, Audilog, Segin, Ediat et 
même Compaq, tous, à l'ex- 
ception de Compaq, distribu- 
teurs ou applicateurs de Nex- 
pert Object. 

Il existe d'ores et déjà une 
orthodoxie du générateur de 
systèmes experts dont ces deux 
papes sont les représentants 
mais dont ils font, par là même 
les frais, car enviés et attaqués 
par les promoteurs des géné- 
rateurs de seconde généra- 
tion ; le combat est assez inégal 
toutefois, D'un côté, les chal- 
lengers qui s'appuient en gé- 
néral sur une performance 


C 


technique supérieure du pro- 
duit, de l'autre les défendeurs 
qui s'appuient sur leur réputa- 
tion, leur assise industrielle. La, 
pas d'innovations majeures ni 
radicales, mais des petites 
touches pour développer des 
fonctions, améliorer l'ergono- 
mie d'usage. 






















Hypertexte et création 
automatique de règles 

Dans cette dernière perspec- 
tive d'amélioration de l'ergo- 
nomie, l'usage des technolo- 
gies d'Hypertexte se fait jour : 
Hyperprolog de Delphia est un 
environnement de dévelop- 
pement sur Macintosh qui uti- 
lise Hypercard pour présenter 
et gérer l'interface-utilisateur, 
assurer ka gestion de données 
en connexion étroite (bidirec- 
tionnelle) avec Delphia Pro- 
log. Méme démarche chez Joy 
Informatique où Hypertext est 
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une association du générateur 
Plaisir d'expert avec Hyper- 
card. 

Dans l'univers PC, Apside 
Technologies diffuse 1st Class 
Fusion dans lequel, lors d'une 
enquête précédente, nous 
avions vu le premier des « ex- 
pertiseurs » ; UN NOUVEAU pro- 
duit, 1st Class Hypertext, re- 
prend toutes les fonctions de 
Fusion et y ajoute celles d'un 
Hyperexte et d'un générateur 
de rapports. Autre type d'é- 
volution, des outils nouveaux 
apparaissent, qui constituent 
une solution de remplacement 
des éditeurs de règles. Oscar 
de Audilog est un outil destiné 
à ce genre d'usage pour tout 
générateur ayant sa base de 
connaissance sous format Ascii 
il est utilisable avec tous les gé- 
nérateurs à la proue du 
marché. Nextra, lui, est dédié 
exclusivement à Nexpert Ob- 
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Descriptor d'Intelmark mé- 
rite une mention particulière, 
Ce produit entre dans la caté- 
gorie des outils d'aide à la dé- 
cision et aussi des systèmes à 
base de connaissance, si tant 
est que toute prise de décision 
est effectivement l'aboutisse- 
ment d'un processus mettant 
en jeu des connaissances et non 
le fruit d'un pur arbitraire. 1] 
aide un expert à représenter 
logiquement et graphique- 
ment sur écran un processus 
de décision en le modélisant 
sous forme d'un arbre à plu- 
sieurs niveaux. L'originalité du 
produit est de présenter un dis- 



















ject ; il génère aussi une base 
de connaissance et apporte des 
assistances lors de l'interroga- 
tion d'un expert ; Nextra per- 
met la comparaison ou la 
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positif aidant à l'évaluation des 
poids respectifs de chaque pa- 
ramètre de la décision. Ce dis- 
positif permet, selon un mode 
de mono ou de multi-exper- 
tise, d'objectiver le processus 
de décision en le quantifiant à 
partir du recueil de l'opinion 
d'experts. De li sorte, il parait 
être d'une nature proche d'ou- 
tils nouveaux, comme Nextra, 
qui sont utilisés en amont d'un 
générateur de SE pour faciliter 
la constitution d'une base de 
connaissance. On peut l'assi- 
miler à un SE d'ordre 0 qu'on 
peut mettre entre toutes les 


confrontation d'expertises 
multiples par ses possibilités de 
manipulation, d'analyse et de 
visualisation des données. 
ANTOINE SEREINE 


5, Avenue du Maréchal Juin 
92100 BOULOGNE 


eMorugiocemseu SODÉS | 100 Mt) 
+? Mo RAM 


"Ces prix sont modifiables sans préavis 


La qualité de niveau «Zéro-Défaut», 
est le prix de la compétivité de LE MAP. 





Revendeur agréé « 





Métérene DAT du service-hecteur épouse 44 


10 


MICROCOSME 


Adieu les beaux espoirs 
d'Infoptic 1988, à croire que 
le CD-Rom en France n'en finit 
pas de « décoller » cette an- 
née ! Les Chiffres parlent d'eux- 
mêmes : sur à 350 lecteurs 
installés, 1 000 sont dans l'édu- 
cation (650 commandés par 
l'Education nationale et 400 
par les académies), 350 à 
l'Aéroformation, et 250 dans 
les bibiliothèques. Côté appli- 


coup mieux : 21 titresen vente 
fin 1988, jurent les respon- 
sables, seulement 4 rectifie la 
CEE. Quid des grandes appli- 
cations de type catalogue élec- 
tronique Renault? Cela 
avance, NOUS ASSUrC-1-ON. « La 
préparation de données est une 





cations, cela ne va pas beau- = 


INFOPTIC 89 





r- 


tâche qui a souvent été méses- 
timée. Drôle de marché donc, 
où l'offre supplante la de- 
mande. « Au moins le pas de la 
prospective a-t-il été franchi, 
et la logistique permettant à ce 


LES QUATRE MOUSQUETAIRES D'INFOPTIC 


© Le Bureau Van Dijk persiste 
et signe. Fort de son expé- 
rience avec le Centre des bilans 
belge, il sort 2 titres de la même 
veine sur le marché anglais 
(Fame) et français (Diane). 
Couplé à un logiciel d'analyse 


ciaux de nos 110 000 princi- 
pales entreprises (source : 
Scrl). Evénements de la ren- 
trée, les sorties du Grand Dic- 
tionnaire de la langue française 
édité par la société Diction- 
naires Le Robert. 

e Act consolide, Les nou- 


velles versions de CD:-Littéra- 
ture et Zyzomis sortiront cet 
été avec, pour le premier, l'a- 
jout du xx° siècle, et, pour le 
second, un zoom sur toute la 
cartographie et un accès pour 
les non-voyants. Act attaque la 
rentrée avec un disque tiré de 


nées 80. En projet avec le 
Monde pour l'automne « Un 
bilan économique et social » et 
« Une histoire au jour le jour » 
sur CD-Rom. 


Le CD-Rom n'est 





marché de se développer est- 
elle en place », estime M. Bru- 
netière, responsable du Gffilet 
organisateur du salon. Et c'est 
vrai. La commision d'avances 
sur recettes Commence à € 





LE PÉTARD MOUILLÉ 


Pourtant à deux pas du château de Versailles, le quatrième salon Infoptic n'a pas 
réussi à créer l'ombre d'un petit semblant de révolution. Peu de visiteurs et un 
CD-Rom qui se cherche encore. L'événement viendra de la distribution. 


manifester (le disque sur la ré- 
volution de Bord Cadre en bé- 


néficie déja). Reste que les pro- | 


blèmes de cession de droits, ne 
sont pas encor résolus. 
D'autres initiatives telles que 
celle de Christian Delecourt, 
ex-directeur de département 
chez TRT-TI, qui vient de 
monter une structure de distri- 
bution de disques et de lec- 
teurs, redonnent espoir. Une 
cinquantaine de titres de- 
vraient figurer à son catalogue 
en septembre, chez 60 reven- 
deurs de micro-informatique 
formés, Objectif : 200 points 
de vente à la fin de l'année, 
Partant du principe que l'« on 
n'achète pas un disque sans 
l'avoir vu fonctionner », Euro 
CD-Diffusion à choisi de pré- 
senter son catalogue sur CD- 
Rom avec une démo sonorisée 
pour chaque titre. Prix des 
disques : environ 4 000 F, « I] 
y aura une baisse progressive 
quand ke marché s'animera, pas 
avant », confesse M. Delecourt 
qui compte vendre un millier 
de lecteurs et deux fois plus de 
disques avant la fin de l'année. 
« L'avenir est à l'environne- 
ment bureautique », estime-t- 
il Jean-Luc Schellens, pour sa 
part, voit des jours radieux du 
côté des applications de biblio- 
graphie et des produits finan- 
ciers. « Il est trop tôt pour le 
reste », conclut-il. VC. 
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Ces ,26 € 


Elle dote votre Minitel et votre micro- 
ordinateur de qualités informatix 

et bureautix pour un prix à faire pâlir 
la concurrence, 

Sa performance, sa compacité, sa 
robustesse, sa fiabilité, sa simplicité 


Référencer L58 du mr hkectur (pag: 44) 


2-12. Avenue de la Liberté, 42000 Nanterre 


et son prix attractif font de la 

MT 81M l'imprimante «Minitel», 
Mannesmann Tally, premier cons- 
tructeur européen d'imprimantes, 
met à votre disposition sa tech- 
nologie et son savoir-faire. 

La qualité à ce prix? 

C'est forcément Mannesmann Tally. 
Par Toulally, Minitel-Tallyprix! 


la technologie mannesmann ÿ 
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La chasse à l'emploi est un étranger à certe floraison de 





Jean-Marie Rausch (à | 
gauche) dans le rôle de 
maire. 





Ze 


a 
sport de plus en plus dange-  technopoles et de mairies in. ! 19 mai 
eux. y compris pour nos telligentes en France. « On Matsushita, Sony et | 
chères communes. Si l'on en préfère ne pas être le minable | Philips décident de 


croit Jean-Marie Rausch, mi- 
nistre du Commerce extérieur 
et maire de Metz, Texas Instru- 
ments aurait demandé la mo- 
dique somme de 1 M Fparem- 
ploi créé pour implanter son 
usine européenne dans cette 
ex-capitale de la sidérurgie. À 
raison de six cent Cinquante 
emplois... Metz a trouvé l'ad- 
dition un peu salée, Texas à 
trouvé preneur en Italie pour 
plus de 800 millions. Monsieur 
le Maire a trouvé la solution 
dans la communication et l'in- 
contournable technopole téle- 
port qui va de pair. A la clé 

cinq cents emplois/an créés par 
des hôtes tels que Supelec 
TDF, Fac, etc, « Sans débour- 
ser plus de 20 millions des de- 
niers publics. « Certes, l'aspect 
image de marque nest pas 


PISE RNON). . 


Il faut le voir pour le croire 
| Un logiciel capable de lire des 
| liasses fiscales numérisées gri- 
| gnotées par a photocopie, 
| remplies de colonnes, truffées 
| de caractères, de polices dif- 

férentes, sans buter sur le pre- 
mier chiffre ni se bloquer pen- 
dant une heurc, voir en 


| 

corrigeant ses Crreurs, La mer- 
| veille existe, elle est née de la 
| collaboration entre le labora- 





toire de recherche de l'univer- 
sité Paris VI et la petite société 
Acaste, à qui l'on doit déjà le 
système expert d'analvse fi 
nancière Charis. Elle tourne sur 
PCPS équipé d'un scanneur 
300 dpi, coûte 95 000 F hr et 
se nomme Elide. Clientèle vi- 
see : les banques, les directions 
financières des entreprises, les 
centres de gestion, les crédits 
manager, ete. Bref, toutes les 
personnes qui consomment du 
bilan 

Selon ss concepteurs, le 
temps moyen de saisie d'une 
liasse de sept feuilles passerait 
de vingt minutes en manuel à 
six minutes, ct son coût de 46 E 
à 4,80 F « Devant les taux de 


du quartier quand on accueille 
le directeur de General Elec- 
urics », explique André Santini, 
député maire d'Issy-les-Mouli- 
neaux, qui ajoute aussitôt 

« Mais disposer de tableaux de 
bord en temps réel et gérer sa 
{resorcriC sans pertes vient 
avant tout. » Le temps de re- 
tour sur investissement ne dé- 
passe pas un à deux ans, certi- 
fie M. Rausch, qui a équipé sa 
mairie d'une informatique 
éclatée avec des micros reliés 
a un Vax. L'introduction de la 
micro s'est déroulée dans une 
ambiance peu sereine. « Les di- 
rcteurs de l'informatique ne 
voulaient pas partager le pou- 
voir ; on aurait dit des méde- 
cins de Molière », sc souvient 


André Santini 
v{ 


o . » o » > 


réussite frisant les 0 % des lo- 
gicicls de reconnaissance op- 
tique des caractères du marché 
en lecture de feuilles de bilan 
nous avons dû développer 
notre Propre SySIÈME », EX- 
plique Pierre Le Gallo, p.-dg 
d'Acaste. Son fonctionnement 
repose sur une identification 
par code à barres du type de 
format de la liasse fiscale (un 
masque Correspondant à 
Chaque feuille est en mémoire) 
et une extraction des chiffres 
chaque chiffre 
« squelettise » et associé à une 
description morphologique 
permettant de l'identifier. La 
suite passe par les imprimés de 
type sécurité sociale VA 


isole, est 


s'associer pour 
promouvoir le disque 
compact interactif (CD-1). 


Quantum attouque Sony 
pour concurrence 
déloyale. 1! reproche au 
groupe japonais d'avoir 
violé les droits que lui 
confèrent deux de ses 
brevets et de reproduire 
des unités de disque selon 
sa conception pour les 
vendre au-dessous de 
leurs coûts. 


23 mai 


Olivetti Logabox indique 
que la baisse de 4,2 % 
de son chiffre d'affaires 
en 1988 est intervenue 
malgré une croissance de 
26 % [en termes d'unités) 
de ses ventes de micros. 
La forte pression sur les 
prix du marché a 
contraint le fabricant à 
réduire ses marges. 


25 mai 


PC Warehouse ouvre à 
Toulouse son quatorzième 
point de vente français. 
Cette chaine de 
magasins, filiale du 
toiwanais KHT, diffuse les 
gommes Arche et 

Kenitec. Objectif de 
Gilbert Lenoir, p.-d.g. de 
l'entité française : 
rassembler cinquante 
boutiques fin 1990 et cent 
fin 1992. 


26 mai 
Bemard Maniglier, 
directeur général de 
Compaq France, est 
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Si votre ordinateur envahit votre 
bureau, si vous manquez d'espace, 
alors mettez-le élégamment à sa 
place dans le nouvel ESPACE MICRO 
de chez AMPLITUDE. 

Vous avez un IBM, un COMPAQ, un 
GOUPIL, un TANDON, un OLIVETTI, un 
AMSTRAD ou un autre compatible, il 
s'intégrera parfaitement dans l'ESPACE 
MICRO 
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Vous pourrez enfin protéger vos dis- 
quettes grâce à un tiroir contenant un 
boîtier à serrure vous permettant de 
ranger cent disquettes 

Vous trouvez que vos câbles sont 
encombrants, vous ne Savez pas où 
ranger les rames de papier, ESPACE 
MICRO à prévu un ingénieux système 
pour résoudre tous ces problèmes 
ESPACE MICRO est un ensemble fonc- 





La place de votre PC 


tionnel qui offre un désign séduisant et 
une solidité excellente 
Alors n'hésitez plus ! 
Si votre PC cherche sa place, comman- 
dez dès aujourd'hui votre ESPACE- 
MICRO à l'aide du coupon ci-dessous. 
Dimensions pour le bureau 
H 69 x L 120 x P 80 cm 
Dimensions pour l'unité centrale 
H 159 X L 56 x P 50 om 


MA MACHINE ATTEND, 


ie commande : 














Meubles ESPACE MICRO 
SIÈGES MOBILES non par mous) 


Je joins à lu commandé un chèque de 

de pme avec ma Carte Hleue N* | | 

Infoemez-mor de vos nouveautés dans ts 
letormatique sucer 









OL11 


Bon de commande 4retournerchez INFODIDACT Sbis, rue du Louvre 75001 PARIS 


Date et Sara 





IPC 52 





14 





Décidément, en ce début 


d'été, les constructeurs fran- 
çais font des montées de sève ! 
Alors que SMT-Goupil courtise 
près de soixante journalistes à 
Séville pour leur annoncer six 
nouvelles machines — dont un 
Golfetun GTS 386 SX —, Bull 
s'offre un petit 386 à 25 MHz 
du nom de Micral 600. Vo- 
lonté de rester dans la coup, 
voire à la pointe en rénovant 
sa gamme pour le premier et 
dernier sursaut de lucidité pour 
le second qui affiche son retard 


DES PISTONS EN RESEAU 


L'Ecole centrale de Paris à 
choisi de devenir un + campus 
intelligent +. Son système ner- 
VEUX : Un réseau EN Anneau À 
jeton IBM ouvert sur Earn et 
sur Bitnet qui relie toutes les 
chambres. Avec 1200 prises 
informatiques et téképhoni- 


vis-ä-vis des autres grands 
constructeurs en route vers les 
33 MHz... Les doutes ne sont 
plus permis dans ce marché 
porteur mais mouvant. Détail 
cocasse, les deux construc- 
teurs ambitionnent d'étre dans 
le peloton de tête européen en 
1993. Cents la donne est dif- 
férente. Si Bull peut se per- 
mettre un dérapage sur la mi- 
cro — le concept de « solution 
globale - est son cheval de ba- 
taille —, SMT-Goupil, qui réa- 
lise un peu plus du millard de 
francs de ventes (cinquante 
cinq mille systèmes), ne ke peut 
guère. Ambitieuse, la société de 
Claude Perdrillat s'est fixé 
comme objectif un chiffre d'af- 
faires de 3 milliards de francs 
en 1993, L'expont, qui repré- 
sente actuellement 14 %, de- 
vrait aller croissant avec un en- 
jeu important sur la gamme des 
portables transportables Golf. 

Un an après leur lancement, 
ces derniers tirent relative- 
ment bien leur épingle du jeu 


ques, 80 km de cäble cuivre, 
35 liaisons fibre optique, 20 
locaux  télécommunication, 
Via (son petit nom) figure au 
fronton des plus gros réseaux 
universitaires, Investissement 

10 M EF « [ne s'agit pas d'une 
opération de prestige, mais 
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Dix huit mille ventes sont pré- 
vues cette année. L'arrivée de 
modeles devrait donner en- 
core un coup de fouet à la 
gamme : 1 Mo en standard et 
des extensions 2,4, 8 Mo, des 
disques rapides 40 ou 100 Mo 
avec une mémoir cache 
16 Ko. Prix de l'unité centrale 
avec 40 Mo: 28450F ht 
(41 300 Favec l'écran plat). Le 
milieu de gamme, Golf 286, 
n'est que le Golf actuel poussé 
à 12,5 MHZ (18 450 F en ver- 
sion 20 Mo sans écran), Des li- 
vräisons Cn masse Sont pré- 
vues en septembre, La gamme 
G5 subit un lifting comparable 

Goupil abandonne le mar- 
ché XT en Golf et G5, sauf ex- 
ceptions pour des applications | 
de formation. « Nous n€ fai- 
sons pas de machines à bus 
MCA pour l'instant parce que 
nos clients ne nous le de- 
mandent pas », explique Clau- 
de Perdrillat, qui précise à 
toutes fins utiles que Goupil 
appartient au gang Eisa. VC 


de partenariat », clame Daniel 
Gourisse, directeur de l'Ecole 
centrale. Les heureux élus 
se nomment Télic Alcatel, IBM, 
IB 2, Bouygues, et le Crédit 
Lyonnais. Quant aux questions 
de sécurité et de coût, les prin- 
cipaux intéressés restent dis- 
crets. Si l'achat des micros A1 
380 et des cartes adéquates 
reste à la charge de l'étudiant. 
l'école prendrait en charge une 
partie des communications 
« Celiafortsurpris France Télé- 
com, mais les tarifs sont forfai- 
taires par ligne et par nœud », | 
remarque M. Gourisse. VC. | 





| nommé vice-président de | 
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QOO USE. . . . . . 


Compaq Computer | 
Corporation. Par ce titre, | 
le constructeur texan 
reconnait l’action du 
fondateur de sa filiale 
française qui a atteint, en 
1988, le milliard de 
chiffre d'affaires. Bernard 
Maniglier reste en France. 


Bon cru 88 pour les 
Japonais. Les bénéfices 
de Toshiba ont progressé 
de 65,6 %, ceux de 
Fuiitsu de 60,7 % et ceux 
de Hitachi de 54,1 %,. 
Leurs meilleures 
performances ont été 
réalisées dans le domaine 
de l'informatique et des 
composants électroniques. 


30 mai 


Sun Microsystems signe 
avec Toshiba un accord 
de licence « stratégique ». 
Îl autorise le groupe 
japonais à développer 
des stations de travail 
basées sur le 
microprocesseur Sparc et 
le système d'exploitation 
Sun OS (Unix). Toshiba | 
fabriquera des Sparc pour 
ses propres besoins mais 
ne les commercialisera 
pos. Par cet accord, Sun 
tente d'imposer son 
standard. 


1°" juin 


Samsung IS (France) 
adopte une nouvelle 
politique commerciale. 
Menée par le directeur 
commercial Paul 
Zanouda, qui succède à 
Philippe Koch, elle devra 
« fidéliser les distributeurs 
avec de plus grandes 
exigences de 
compétence ». La filiale 
française du constructeur 
coréen annoncera en août 
portatif 286, un 386 SX 





AVEC 


VOUS JSAVEZ 
HALLE 
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util particulièrement puissant, 
0 PSN IV est le logiciel que tout 

gestionnaire ou responsable 
doit avoir, sur son PC, PS ou compatible, 
pour planifier et gérer les délais et les 
ressources et estimer le coût de tout 
projet, étude ou réalisation 
Conçu pour faciliter au maximum son 
utilisation quotidienne, PSN IV dispose 
d'une interface entièrement graphique 
et francisée. L'utilisation de la souris, 


ET TETE D 


: Choisir 127 


porte. Grp phies _151 _Qà ut} 


des menus déroulants, des fenêtres, 
etc... réduisent le temps d'apprentissage 
et simplifient la manipulation de PSN IV. 
Totalement interactif, avec PSN IV vous 
dessinez un réseau directement à 
l'écran. Ensuite, toutes les modifications 
apportées sont affichées en temps réel, 
permettant ainsi simulations et 
analyses 

PSN IV présente les résultats sous 
toutes formes graphiques : diagrammes 


01 07/84 


L] oui je désire recevoir le package d'évaluation de PSN IV et je joins 


un chèque de 145F ttc 


Je désire une documentation complète 


QI je désire assister à une démonstration 


Nom: 
Société: 


Adresse 


Fonction 
Tél 


de GANTT, réseaux PERT, histo- 
grammes, courbes de coût... PSN IV 
accepte de communiquer avec dBase 
Ill, Lotus 123 ou tout autre programme 
reconnaissant l'ASCII 

Découvrez vite la puissance et la facilité 
d'utilisation de PSN IV en commandant, 
contre 145F ttc, le package d'évaluation 
effectuant toutes les opérations de la 
version complète, excepté la 
sauvegarde 


LE BIHAN & Cie : 


Distributeur exclusif 


Q'ETE 
SCITOR CORPORATION 


31, rue des Colonnes-du-Trône 
Pavé Paris 
1: (1) 43 44 37 25 


Meter 10 du service docteur (pas 44) 





ne Mmorque dépotée 


PSN act 
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she 
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MICROCOSME 


LES MITAC-LCE A BUS MCA SONT LA ! 





Les micro-ordinateurs Mitac 


à bus MCA sont sur le point 
d'être disponibles en France 
Distribués par La Commande 
Electronique, ils affichent sans 
complexes des prix au moins 
égaux à ceux des IBM-PS. Mi- 
tac tente de réitérer la poli- 
tique qui à si bien réussi à 
Compaq. Proposer mieux pour 
le même prix. En fait, la recti- 
fication des prix à la baisse 
opérée récemment par IBM à 
dü mettre Mitac, et les autres 





marques ayant acquis au prix 
font le droit de fabriquer des 
machines à bus MCA, dans 
l'embarras, Les royalties ver- 
ses à IBM viennent réduire la 
marge d'autant 

Mais cet accord oblige avec 
Big Blue présente cependant 
un avantage. Il crédibilise la 
marque et les matériels qu'elle 
construit, Mitac avance donc 
cränement ses arguments. Ses 
« compatibles PS » offrent au 
choix un lecteur 514 ou 


BULL CREE COMPUPRINT 


Le groupe Bull compte une 
société de plus, Compuprint 
Bull SA, née par la grâce d'une 
VOHUR CONSUIUEE 4 


% de Bull SA et à 49 % de 
Bull HN Information Systems 
ltalia, La mission du nouveau 
venu est de distribuer sur le sol 
français les imprimantes de la 
marque, conçues et fabriquées 





en Italie, Jusqu'à présent, la si- 
tuation était floue. Il est vrai 
que l'histoire de Bull connut 
des épisodes mouvementés, En 
France, les revendeurs de Bull 
Micral proposaient « éventuel. 
lement «+ des imprimantes 
d'origine Bull Italie, mais sou- 
vent des machines d'autres 
marques. Avec Compuprint, la 
volonté est affichée d'imposer 
le nom de Bull également sur 
les imprimantes 

La gamme est composee 
d'imprimantes de 5 000 F à 
25 000 F, matricielles 9, IK et 
24 aiguilles et imprimantes la- 


ne 


3"1/2, ou les deux, sans ajout 
de carte contrôleur. Le VGA + 
800 x 600 est en standard, les 
extensions mémoire s'effec- 
tuent sur la carte mère jusqu'à 
8 Mo, avec des barettes clas- 
siques, L'avantage est double 
le coût est moindre et le temps 
d'accès à la mémoire n'est pas 
ralenti comme c'est le cas avec 
des cartes d'extension 

Mitac n'hésite pas à vanter 
certains détails pratiques. 
comme son système de blo- 
cage des cartes, grâce auquel il 
est possible de placer vertica- 
lement une unité centrale pré- 
vuc initialement pour être ins- 
tallée sur le burcau 

Dans le cours de ce mois de 
juillet, un seul modèle à bus 
MCA sera disponible, le 7OSX:- 
16, construit autour d'un 
380 SX à 16 MHz. Il dispose 
de 1 Mo de mémoire et d'un 
disque dur 40 Mo ou 110 Mo 
Suivra ensuite au cours du troi- 
sièeme trimestre le 70-20, doté 
d'un 386 à 20 MHz PD 


ser. L'entrée de gamme offre 
un certain niveau de sophisti- 
cation, avec écran de visuali- 
sation à cristaux liquides et 
traitement tres complet du pa- 
pier. Le haut de gamme à ai- 
guilles, le 466 imprime à la 
vitesse de 600 cps en mode 
lisung et 150 cps en qualité 
courrier 








Selon Dataquest, les impri- | 


mantes Compuprint se situent 
actuellement à la deuxième 
place dans le segment des ma- 
chines à plus de 400 cps et à la 
quatrième place dans le seg- 
ment des 250-400 cps. PD 


et un 386 tour, qui 
sortiront à la rentrée, 


Cognisoft annonce 
Cognicar 2, un logiciel de 
reconnaissance optique de 
caractères. Il fonctionne 
sur Macintosh Il équipé 
du scanneur Apple et 
pourvu de 4 Mo de 
mémoire vive. Cognicar 2 
analyse les textes sans 
apprentissage, ni polices 
intemes. || intègre deux 
dictionnaires (anglais et 
français) de 

200 000 mots pour un 
prix de 3 900 F hi. 


presse un Hypertexte en 
mode texte pour PC, dont 
on dit le plus grand bien. 
Hyperexe permet 
d'associer par des liens 
variés — thèmes, idées, 
mots-clés, etc. — des 
documents tout aussi 
variés — écrans, textes, 
programmes |.bat, .exe). 
A partir de 2 500 F ht dés 
juillet. Une version plus 


graphique et un Sgbd sur 
des fichiers dBase, en 


Hypertexte 
naturellement 


6 juin 


L'Allemand Schneider 
introduit ses compatibles 
en France, sous le nom de 
Dual Date. Avec cette 
gamme, qu'il lança en 
Allemagne féderale apres 
sa rupture avec Amstrad, 
Schneider dit détenir 
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Pour as rer parteceen | de ses disquettes 5,25 et 
certihés 100 % 
a performance du géant Coréen GOLDSTAR 
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OPUS TICMHNOLOGY PC WE 






Morus [1 À 


Christian-Jacques Rouxel, directeur général 
d'Opus Technology France, mise sur les prix, le 
sérieux de la fabrication, et le service après- 
vente : « Un distributeur ne doit pas se contenter 
de vendre des boites. » 


OPUS TROMMOLOUT PE 111 | 





WU TRCHMLAUE PC IV 


2 





UN ANGLAIS TRAVERSE LE In . 
Opus Technology. cons. une société anonyme de droit dur 70 Mo 22 ms, VGA+) 


tructeur très british, franchit 
son Rubicon et attaque ke mar- 
ché européen. La France sera 
sa tête de pont. Il offre une 
gamme très sage de compa- 
tibles PC, du XT au AT 386 
Les principaux arguments de 
vente annoncés concernent les 
prix, le sérieux de la fabrica- 
LION EL UN SETVICE Apres-VErC 
profitant d'une ligne télépho- 
nique 24 h/24 

« Nous n'essayvons pas de ti- 
rer Là gamme avec des nou- 
veautés technologiques, maïs 
nous offrons des machines 
qui répondent réellement aux 


besoins des entreprises » 
explique  Christian-Jacques 
Rouxel, directeur général 


d'Opus Technology France, 


L'ORDINATEUR INDAVIDUEL N° 116 


JUULET 


français, filiale de la maison 
mère. Dans cette optique, le 
bas de gamme à base de SOSS 
(doté cependant d'une fré- 
quence d'horloge de 10 MHz 
et du mode VGA) n'a pas été 
abandonne 

Le haut de gamme est un 
386 cadencé « seulement » à 
20 MHz, mais avec 64 Ko de 


mémoire cache. Quelques 
exemples de prix : le PC II 
Turbo (8088) est vendu 


7 000 F ht avec moniteur mais 
sans disque dur. le PC V Turbo 
(80286 à 10 MHz sans état 
d'attente, 1 Mo de mémoire 
vive, disque dur 30 Moet carte 
VGA) 18 200 F ht et le PC 7 
Turbo (386 à 20 MHz, mé- 
moire cache 64 Ko, disque 


ACN T 1289 


12 000 Fht 





Opus est au Royaume-Uni | 


le deuxième constructeur na- 
tional (derrière Apricot), et le 
quatrième fournisseur. Opus 
insiste sur la maitrise locale de 
la fabrication, à la différence 
d'Amstrad, qui fait fabriquer 
en Extréme-Orient. En France, 
l'effort sera d'abord porté sur 
la vente directe, « parce que 
c'est la clé de la connaissance 
du marché » 

La mise en place d'un réseau 
de distribution viendra en- 
suite, avec « la volonté d'être 
sélectif. Un distributeur ne doit 


pas se contenter de vendre des | 


boites, mais apporter des so- 
lutions complètes. 
PD 





> ME 


deuxième marque, Dual, 
rachetée à Thomson 
en 1988. 


12 juin 

Tulip Computer France 
annonce des réductions 
de prix sur ses micro- 
ordinateurs, jusqu'à 

25 % sur certains 
modèles. Son 

AT Compact || passe de 
19 900 F ht, en 
configuration de base, à 
14 900 F ht. 

Le constructeur 
hollandais, qui détient 
22 % de son marché 
national, réalise 60 % de 
son activite à 
l'exportation et vise la 
troisième place 
européenne d'ici à 1992. 
En France, son parc actuel 
avoisine les cinq mille 
machines. 


Canon investit 100 M S$ 
dans la société Next créée 
par Steve Jobs en 1985 
Le Japonais possède ainsi 
20 % d'un capital détenu 
à 50 % par son fondateur 
et à 13 % por Ross Perot 
et les universités Carnegie 
Mellon et Stanford. 

C'est Canon qui 
distribuera la machine de 
Steve Jobs en Asie, un 
marché difficile d'acces 
pour les étrangers qui ne 
bénéficient pas de l'appui 
d'un partenaire local 
L'accord prevoit que 
toutes les machines seront 
fabriquées dans l'usine de 
Next à Fremont 
(Califomie). Entièrement 
automatisée, celle-ci 
produit une carte mère 
toutes les six minutes, ce 
qui laisse escompter une 
cadence de deux mille 
quatre cents machines 
par mois. 

La station, présentée le 
10 juillet à Tokyo, sera 
disponible en Kanji en 
1990. 







JU 


12000 WI 104 
aide) dela fjualité 7, 


/ fi 47 


// 


/ 


/ 1 / PA A 
PC A 0286 PRO 


| Liu MB] HEAVY. 


ee —_— 
_ es. 
=> non A” rt eh | | = d \ LUSemes: : 4 F, — 
__?9.780r. | SE (CT g., 
ti Pa F4 LE | Le _— 2 — -— ’ |! \ 
— Em. TT ais | \Q 








, /! 8NECH = 
5" 1/41%Moous" 1/2 1,44 M0 
ue dur 20°Mo 28:m8 Sesgats => 


L 

1 carte 

COLE 14'' coutêur 
? 


* dans ln limite des M0 d'ispor oies 





1 boiber métallique.AT Pro, 1.alim 200 W | 
1 boitier métallique pro, t.AlMPASTNr 1 carte mère lurbo avec processeur 80286 commut 

1 carte mère turbo 4,77/10 Mhz MA 8/12 Mhz o wait stale, mémoire 512 Ko ext à 8 Mo 
0 Ko de mémoire, extensible à 640 Ko sauvegarde, 1 Carte monochrome graph. Hercules 





1 lecteur de disquettes 360 Ko DF/DD rties séne et //, ? lecteur de disquettes 1,2 Mo 
japonais avec contrôleur, 1 clavier azerty 102 touches avec contrôleur, 1 disque dur 20 Mo | 
Prévoir 9 RAM 256 Ka 1 clavier étendu 102 touches \ 
Moniteur 14°” haute résolution ambre sur socle | 
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Managix, filiale de Sligos 
spécialisée dans les solutions 
micro-informatiques, lance 
une nouvelle version de son 
système de gestion GTX et 
s'ouvre à la distribution. Grâce 
à OS 2 et à Memsolt, GTX est 
désormais multitäche et mul- 
tiposte. L'ensemble des onze 
modules est construit autour 


Spécialiste de la CAO sur PC 
haut de gamme et station de 
travail, Intergraph porte Mi- 
crostation sur Mac IL. A la dif- 
férence de son concurrent Au- 
tocad, qui préfère proposer 
deux versions identiques sur 











d'une base de données 
commune, Tous communi- 
quent entre eux et les modifi- 
cations s'effectuent automati- 
quement en temps réel 
D'abord société de services, 
Managix insiste sur ka notion 
d'utilisation réelle et sur celle 
du retour sur investissement 
« Des tests portant unique- 


PC et Mac, Intergraph a entiè- 
rement repensé le produit pour 
tirer au maximum partie des 
particularités du système d'ex- 
ploitation d'Apple et de son in- 
terface graphique. C'est un pari 
sur le succes du Mac I! dans le 


ment les fonctions permet- 
tront de trouver toujours des 
produits qui seront supérieurs 
au nôtre sur tel ou tel point 
précis », explique-t-on chez 
Managix. « Mais dans la pra- 
tique quotidienne du travail, 
nous offrons une solution 10- 
tale, qui tire parti du multi- 
tâche et du multiposte, » 

Tout en insistant sur leur 
spécificité de société de ser- 
vices, face « aux vendeurs de 
boites qui ne font pas le même 
métier que nous », les respon- 
sables de Managix s'ouvrent à 
la distribution, Des revendeurs 
pourront désormais distribuer 
les produits Managix, en s'ap- 
puyant sur l'un des dix-neuf 
centres régionaux de la so- 
ciété, qui apportera SON savoir- 
faire dans le domaine du ser- 
vice, Le but étant de continuer 
à vendre des solutions com- 
plètes, et non pas uniquement 
un produit. 

PD 


INNOINOENSS ANNE . . . 


domaine de l'ingénierie. De 
son côté, Apple appuie de tout 
son poids Intergraph dans sa 
démarche, après avoir sup- 
porté l'arrivée de Mac Bravo 
de Schlumberger dans le 
monde de la pomme, Bien que 
relativement étroit, le marché 
de la CAO intéresse beaucoup 
Apple. ILest demandeur de ma- 
tériel haut de gamme, il crédi- 
bilise le produit, et est en forte 
expansion. La récente réorga- 
nisation du réseau de distribu- 
tion d'Apple a d'ailleurs prévu 
une place particulière pour des 
revendeurs spécialisées dans 
les solutions verticales.  P.D. 





13 juin 


Apple introduit une 
douzaine de produits 
destinés à étendre les 
possibilités de 
communication du 
Macintosh, en particulier 
avec le monde 3270 de 
IBM. 


14 juin 


Commodore International 
annonce la construction 
d'une nouvelle usine, 
située en Allemagne. 
Destinée à « faire face au 
développement du 
marché des compatibles 
PC en Europe », elle sera 
opérationnelle en 1990. 


15 juin 


Panasonic Systems achète 
Genigraphics Corp., 
société américaine 
spécialisée dans la 
synthèse d'images sur 
poste de travail. 

Carlo de Benedetti, 
président d'Olivetti, 
confie que sa société va 
recevoir « la plus grande 
commande de son 
histoire ». Sans vouloir en 
révéler plus, il précise 
toutefois que le groupe 
italien négocie 
actuellement plusieurs 
contrats valant ensemble 
3 000 milliards de lires 
(15 milliards de francs). 


Siemens et Matsushita 
vont créer une joint 
venture. L'Allemand qui, 
dans un premier temps, 
détiendra 74,9 % de 
Siemens Matsushita 
Composants GMBH, y 
apportera toutes ses 
activités de composants 
passifs. Le siège social 
sera installé à Munich. 


Sony fait appel à Informix 
Software pour la 
fourniture de logiciels 
destinés à ses postes de 
travail News. 


LA FORMATION 


= 














INFORMATIQUE 





INDUSTRIELLE 8 BITS 10 JOURS 
MISE EN ŒUVRE 
DU 68000/68010 5 JOURS 
INITIATION AU 68000/ 68010 8 JOURS 
APPLICATION 
INDUSTRIELLE 16 BITS 8 JOURS 
MISE EN ŒUVRE 
DU 68020/68030 3 JOURS 
CONCEPTION 
MATERIELLE 8/16 BITS 8 JOURS 
UIT années d'expérience et de pratique, la pédagogie BUS VME SYSTEMES 
et le dynamisme avec de réels animateurs, une MULTIPROCESSEURS 2 JOURS 
documentation en français toujours réactualisée, la compé- PERIPHERIQUES 68000 
tence avec le support technique de MICROPROCESS ET COPROCESSEURS 4x2 JOURS 





SYSTEMES, leader français en micro-informatique indus- | 
trielle, c'est tout cela MICROPROCESS FORMATION 
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LE SYSTEME OS-9 5 JOURS 
ee —— | | LE TEMPSREEL 4 JOURS 
LANGAGE PASCAL 5 JOURS 
| LE SYSTEME UNIX 4 JOURS 
LANGAGE C UTILISATEUR 4 JOURS | | 
C SYSTEME 3 JOURS | | FA 
FORTH MAKMODUL 5 JOURS 
ANGAGE ADA 5 JOURS ue à 
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INFORMATIQUE SERVICES 


AVEC LA CARTE 
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expire le 


| Monsieur 
| 








| Sociéte | 








ASSISTANCE TÉLÉPHONIQUE 


Tout adhérent en difficulté sur un matériel ou sur un logiciel 
pourra faire appel au Service Technique et sera ainsi assisté 
dans ses manipulations 


Garanne 


Tous les matériels distribués par Informatique Services 
bénéficie de la garantie totale du constructeur, qui est 
généralement de 12 mois 


ManTenANcE SUR SITE 


Tout adhérent peut souscrire un contrat de maintenance sur site 
aussi bien pendant la période de garantie qu'après cette période 
Un seul appel sur NUMÉRO VERT et le dépannage interviendra 
dans les plus brefs délais 


IMUSTINFO” 








LES AVANTAGES DE LA CARTE MUSTINFO 


Formarion 


La formation sur les produits les plus courants est organisée 
en séminaire de 6 à 8 personnes, suivant un calendrier mis 
à la disposition des adhérents, au prix de 900 Frs HT/jour 
Possibilité de formation au sein de votre entreprise 


Rapibiré DE LIVRAISON 


La majorité des produits du catalogue est en stock et la livraison 
peut intervenir 48 heures après réception de commande 


Proourrs restés 


Seuls sont conservès au catalogue les produits et matériels 
de marque connue et d'une fiabilité contrôlée. Les matériels sont 
d'autre part, testés avant livraison 





SUPER-PROMOTIONS de JUILLET-AOÛUT POUR LES ADHERENTS 


BORLAND IMPRIMANTES LASER — 
LOGICIELS F 
à ue 4957 12957 | | nec. LC 890. POSTSCRIPT 
J À - 
PARADOX3 Fr SAUT 5460F à Des" 34750 25490F 
Lorus —35% TURBO C2.0Fr  1495F 795F Maintenance sur site possible. 
FE 995F + EPSON GQ 5000 
saani —30% TURBO Basic . 495F 6 pages/mn 18800 13490F 
35% QUATTRO Fr 2495F 1295F Maintenance sur site comprise 
WORDPERFECT — . . 
SIDEKICK Pi 1995F  995F + HP LASER JET Série II . 
= _ à ss hu) 19950 14950F 
POUR TOUT AUTRE LOGICIEL | Maintenance sur site comprise RE RTRRES 
CONSULTEZ-NOUS | Prix HT. GAMMES COMPLÈTES FIGURANT AU CATALOGUE : 
EPSON - TOSHIBA - OASYS - HP - CANON - OMS 
EFFECILÈE PAR COUAMEN ACCOMPAGNE rous Tél. : 69 96 71 11 
7 nenseronemevrs ÉNFORMATIQUE SERVICES  réiex: 681 176 





A RETOURNER A : INFORMATIQUE SERVICES 
88, Rue du Billoir - BP 31 - 91602 Savigny-sur-Orge - Tél. 69 96 71 11 


Protess-or O.1 07/E 
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one 


Désire recevoir GRATUITEMENT : 


LE CALENDRIER DES COURS ET LE TARIF, LE CATALOGUE GÉNÉRAL INFORMATIQUE SERVICE: 


NFORMATIQUE 
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6 BÉNÉFICIEREZ Tandon & SAMSUNG 
- vou OTION Une GAMME COMPLÉTE de micro-ordinateurs à disques 
. SUPER P O0 s fixes où amovibles 2000 sr 10 MHZ - 2 ET 5 1/4 F 
Lee PCA 12$L : 286 12 MWZ /2, où isquette et disque 0 HT. 
po cTUELLE 20 ou 40 Mo en disque fixe. ci AT. 6500 288. 10 MHZ 
PCA 12: 286 12 MHZ disque 20 Mo - 40 Mo D HI. 
1 Mo - 40 ou 70 Mo en disque fixe. 386 - 20 MHZ . disque 40 - 80 - 160 Mo HT. 
NI. 
IMPRIMANTES Des D Les 55200: Poriable 286 æ «1. 
EPSON PAC 12: 286 - 12 MHZ — 
| 1 Mo - 1 ou 2 disques amovibles \. Pour toute ls gamme 
:PSON LX 800 LELLES | de 30 ou 40 Mo SD ax | 15 005 33 GW BASIC - av choix 8 moniteurs 
:PSON LO 500 CUS pac 386 SX: 386. 16 MR — 
:PSON LO 850 5490 F | ou 2 disques amovibles TR TS 
:PSON FX 1050 ECETIAR de 30 ou 40 Mo æ:. TOSHIBA porobles 
PSON LO 1050 6390F 386 
‘PSON LO 2550 10790F 16 MHZ. 40 - 70 Mo disque fixe D PROMOTIONS SUR TOUTE LA GAMME 
:PSON SQ 850 CECI possibilité réceptacle disque amovible 11000 HI. 13200 MB HI. 
:PSON SQ 2550 ICI 2 ne PL ha" PAT 11200 HI. 15100 ah. 
NEC D SE T1600 HI. T5200/40 fm HT. 
25 MHZ 110-300 Mo disquefie D HI. :3100E@BHT. 15200/100 @HT 
NEC P6 Plus 5490F 33 MHZ 110 - 300 Mo disque fixe mp h:. " e 
NEC P7 Plus 6490F : 
OPTION RÉCEPTABLE POUR DATA PAC D HI. 
dEC P9 XL 10990 F SHARP >: sables 
SUR TOUTE LA GAMME : Portables 
H.P. MS 00$ 3.3 - GW BASIC - WINDOWS, Moniteur mono- PC 4602 Autonomes 
1P DESKJET 6690F chrome ou VGA monochrome ou VGA couleur Ecran rétro éclairé - 640 x 400 
riens MHZ 
GAMMES COMPLÈTES FIGURANT AU CATALOGUE ; EPSON Portables notant > «1. 
EPSON - NEC - TOSHIBA - DICONIX - HP. - CANON! PC PORTABLE Autonomes PC 4641 
NEC V30 - 10 MHZ - 640 K - Clavier AZERTY un éclairé 640 « 400 
2 disquettes 720 K œæ «1. 
1 ee + 20 Mo em «1. Disque 40 Mo. lecteur 3 1/2 PS HI. 
Ecran rétro éclairé HT. PC5541 
AX PORTABLE 80 C 286, écran page blanche illuminé 
80286. 8/12 MHZ - Disque 20 Mo, émulation VGA, 12 MHZ disque 40 Mo 
lecteur disquettes 720 K/1,44 Mo, } Se MT. lecteur 3 1/2, 1,44 Mo D ::. 
Réseau NOVELL 
2386 hr. Nous consuiter. COMMUNIQUÉ 
2 
Pipe PPC 512 æ hi. prix font hurler nos concurrents. 
ortable avec modem HT Nos pr à plus si nous ne les publions pas 
>PC 640 Ææ ste ils pensent qu'ils vendront p us ne nous les demanderez pas ? 
; lis pensent peut être aussi que V0 PAS 
Prix HT. POURQUOI PAS. ” 
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LES MICROPROCESSEURS 
DU FUTUR 





L'iAPX 386 d'Intel n'arrive plus à 
susciter ki curiosité. Encore micropro- 
cesseur haut de gamme l'an passe, il est 
en passe de devenir ke standard de l'in- 
formatique de bureau. Exit, les 8088 et 
8086, ils sont juste bons pour les ma- 
Chines d'entrée de gamme où pour les 
compatibles à usage personnel, voire 
familial, Le 80286 de l'AT va vivre sa 
vie encore quelque temps, en partie 
grâce aux secondes sources Cmos (Har- 
ris, en particulier) qui le gonflent jus- 
qu'a le hausser au niveau du grand frère 
32 bits. Avons-nous vraiment besoin de 
tous ces Mips qui ronronnent dans les 
machines posées sur nos bureaux ? 11 
semblerait que oui, Du moins est-ce ce 
que pensent les constructeurs et les de- 
veloppeurs 
Nous nous servons en effet de cette puissance de la façon la 
plus idiote qui soit, pour cause de compatibilité ascendante. En 
clair, nous nous réjouissons du gain en puissance comme quel- 
qu'un qui s'extasierait des performances anteintes par la seule 
| première vitesse de sa nouvelle voiture. Faire toumer un 
iAPX 386 en mode réel est aussi peu glorieux, mais le dessin 
méme du composant et la vitesse d'horloge font ke reste. Le 
paradoxe n'est pas près de se résorber, car il est lié à l'eflet de 
gamme et à la volonté des développeurs qui visent le marché le 
plus large possible. Tant qu'il restera un parc notable de ma 
| Chines à base de SOS8 86, les programmes seront écrits pour 
eux. Tant pis pour les possibilités spécifiques des 286 et 386. La 
victoire finale d'OS 2, dont personne ne doute, ne fera que 
déplacer un problème qui a déja une guerre de retard. Ce système 
d'exploitation dominera, alors que le 386 sera déja obsolète (et 
OS:2, jusqu'à preuve du contraire, est écrit pour les possibilités 
du 286). Et Dieu sait à quel numéro de processeur Intel nous en 
serons quand viendra la version 386 d'OS 2 ! 
Ainsi, le marché logiciel reste prudemment standardisé par le 
L'ORDINATEUR INDIVIDUEL N° 16 JUILLET-AOËT 109 : 











Cela va vite, très vite. A l'heure où les processeurs 386 se banalisent, le 486 
arrive. Et il n'est pas seul, puisque Intel annonce déjà un 860. Difficile de faire 
mieux dans le silicium, mais l'ordinateur moléculaire pointe le bout de son nez 

hors de l’éprouvette… 


bas (compatibilité 8088 86). alors que le marché matériel a for- 
tement tendance à se nonmaliser vers le haut. Rien d'étonnant, 
quand on voit la baisse de prix qu'atteignent les cartes mères 
des machines. Arrivées sur ke marché français, ces cartes à base 


de SUSS ne valent même plus 1 000 F, ou 3 000 F si le proces- | 


seur est un 80286 (mais la mémoire vive dynamique vient « sa- 
ler - l'addition, car elle est encore chère !). Ceci vaut également 
pour les 386. Le récent Computex 89 à vu une véritable braderie 
de l'ex-haut de gamme. Cadencé à 16 MHz (seulement !), un 386 
sur sa carte mére sc négocie au même prix qu'un modèle 286 
de l'an dernier. Pour 1000 $, on a déji du sérieux : 386 à 
25 MHz. 32 Ko de mémoire-cache rapide. - chip set + Chips and 
Technologies et Bios AML Et encore, on peut considérer ce prix 
comme élevé, car émanant d'un constructeur renommé pour 
son sérieux et la qualité de ses produits. En étant moins regar- 
dant, on trouve désormais du « 33 MHz » à 600 $ la carte mère 
Rien d'étonnant alors que la machine 386 devienne un standard 
de bureau et fasse du traitement de texte à longueur de journée. 


Des capacités mini © 
des prix micro 
Heureusement, Intel vient d'annoncer son iAPX 486. Proba- 








blement haut de gamme terminal des processeurs 32 bits trai- | 


nant le boulet de la compatibilité ascendante, ce 486 à l'histoire 
cahotique (naïtrait-il, malgré l'annonce imminente du 860 ?) est 
déjà installé sur une gamme de machines Apricot. Ces engins de 
la série VX FT Server promettent 15 Mips sur bus MCA, des 
capacités du niveau dés minis départementaux, mais à des prix 
micro (six ou sept fois moins chers), Hélas ! la série VX 400 est 
dévolue à MS-Dos où OS:2 ! Le « moteur - surpuissant devra se 
contenter de ronronner au ralenti, pour cause de systeme d'ex- 
ploitation moins ambitieux. Cela sera mieux avec la série VX 800, 
version 486 sous Unix System V'386 ou Xénix 2.3. Encore une 


lois cependant, c'est le système d'exploitation qui à un métro 


de retard par rapport au microprocesseur 
I faut donc trancher ke frein de la compatibilité ascendante 


présenté comme un mainframe on à chip, puis finalement 


construit comme un super-386. C'est son coprocesseur originel 
(le N 10) qui a finalement évolué pour devenir un composant à 
part entière. Et quel composant ! Présenté en première mondiale 
en février dernier à la conférence lece sur les circuits intégrés à 
New York, il a reçu pour nom définitif 80860 et se caractérise 
par une architecture 64 bits à jeu d'instruction réduit (Risc) 
Tout de suite sumommé Cray on a chip, ce processeur atteint 
vraisemblablement les limites du silicium (1 M de transistors sur 
le chip et dessin micronique). Disponible cadencé à 33 MHz 
dans un premier temps (échantillonné en juin, il doit coûter 
750 $, soit aussi cher qu'un 8087 en 1981), on devrait voir 
arriver les versions 40 MHz fin 89 et 50 MHz l'an prochain. Cela 
promet à terme des stations de travail performantes à moins de 
10 000 $. Evidemment, ce processeur Risc a coupé le cordon 
ombilical liant ses prédécesseurs à Dos et OS/2 (mais Intel laisse 
entendre qu'OS/2 contient déjà ce qu'il faut pour employer le 
860 en coprocesseur). Plus à l'aise dans l'environnement Unix, 
ce processeur ne naïtra cependant pas + nu » : les compilateurs 
C, Fortran et Pascal seraient disponibles et capables d'exploiter 
LOUICS $CS FESSOUrCES 

1 faut bien comprendre en effet que la venue de ce composant 
signifie à terme un important saut quantitatif des performances 
de machines qui continueront à être assez petites pour tenir sur 
un bureau. À 50 MHz, un 860 est en effet crédité de 
105 000 dhrystoncs/sconde (moins de 5 000, pour un 386 à 
16 MHz). et 17 Mflops (millions d'opérations en virgule flottante 


par seconde). La barre est au moins placée treize à quinze fois 
plus haut que ce que peut atteindre le plus rapide des 386. Et ce 
n'est pas tout. Ce pur-sang n'occupe que deux tiers de la puce 
(CPU, FPU et mémoire-cache). Le tiers restant accueille un pro- 
cesseur graphique tridimensionnel, montrant S'ilke fallait encore 
que le 860 est autre chose qu'un simple microprocesseur, füt-il 
Rise. Par rapport à sa concurrence en effet (Sparc de Sun, Mips 
pour Silicon Graphics, Motorola 88000 pour Data General, 
AMD 29000 ou IBM RT:PC). l'Intel 860 se caractérise par son 
fort niveau d'intégration. Il est tout-en-un, alors que les autres 
sont en fait des chip set (ensembles de circuits) de deux (88000) 
ou quatre composants (Sparc). Les avantages sont évidents : plus 
faible encombrement sur li cante, plus faible consommation et 
surtout plus grande rapidité, du fait du trajet réduit qu'emprun- 
tent les signaux (au niveau de la picoseconde, les distances 
décimétriques ne sont plus négligeables). En ce qui concerne ki 
rapidité, le 860 est encore avantage par sa structure. Les données 
et instructions accèdent au cache sur un 64 bits, mais leur cir- 
culation au sein de la puce se fait sur un bus de 128 bits (débit 
théorique approchant le gigabit seconde). En outre, le cache de 
4 Ko pour les instructions et 8 Ko pour les données est assez 
grand pour accueillir en entier (essentiel pour le fonctionnement 
pipe-line) des sous-programmes de mille instructions 

Le fonctionnement pipe-line parallèle du 860 vient à ses trois 
unités mathématiques séparées (imteger, FTP-add et FTP-mul), 
capables de traiter simultanément trois problemes joints ou dis- 
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tincts. Chaque unité en outre traite en ligne (pipe-line) instruc- 
tions et données, ce qui permet au 860 de « sortir » un résultat 
partiel par unité mathématique et par cycle d'horloge, même si 
une instruction complexe peut nécessiter des dizaines de cycles 
pour s'achever. À 40 MHz, le 860 produit ainsi cent vingt mil- 
lions de résultats partiels par seconde. En outre, les unités FTP- 
add et FTP-mul peuvent fonctionner de concert pour les opé- 
rations vectorisées, à l'instar des processeurs des supercalcula- 
teurs type Cray. Selon Imtel, certains outils de programmation 
vectorisée initialement développés pour le Cray pourraient ser- 
vir sur une machine 860. 

Superprocesseur ou coprocesseur haut de gamme pour sta- 
tions de travail graphiques ? La réponse pourrait tenir à la pré- 
sence du Z-buffer, processeur graphique 3D incorporé, possé- 
dant des primitives cäblées d'ombrage type Gouraud et Phong 
Ce Z-buffer stocke et manipule des pixels tridimensionnels (xyz) 
Il peut ainsi restituer rapidement des images 3D, et cette parti- 
cularité conduit à penser que l'on verra apparaitre le 860 sur 
des cartes graphiques de haut niveau. Un prototype existe déjà, 
développé conjointement par IBM et Intel en architecture MCA 
(pour PS/2 mod 80 employé en station de travail graphique). 

Avec un million de transistors sur la puce, le 860 atteint les 
limites de l'état de l'art en matière de processeur-silicium. A 
raison de 50 000 transistors au millimètre carré, son architecture 
est micronique et se trouve à la limite de l'électronique (au sens 
de flux d'électrons). Un gain d'intégration de facteur 10 (sépa- 


ration des constituants par des espaces de 1/10 de micron) fait 
sortir de l'électronique pour arriver dans le domaine de la phy- 
sique quantique. 1 faut alors considérer l'électron comme une 
entité complète et relativiste, capable de traverser une barrière 
de potentiel de façon imprévisible (effet tunnel) 

Les processeurs du futur seront-ils quantiques ? Il est à peu 
près certain qu'ils ne seront plus électroniques mais molécu- 
laires, On ne peut même pas dire que l'idée soit récente, puisque 
le prix Nobel de physique Richard Feynman décrivait, il y a 
trente ans déjà (1959), un modèle de structures moléculaires 
capables de mémorisation et d'opérations logiques de base. Il 
faut en effet descendre à ce niveau pour pouvoir espérer des 
gains substantiels en matière de vitesse et d'encombrement. 
D'ores et déjà, la technique de microscopie à effet tunnel (Stem) 
permet d'imaginer une mémoire de masse encodant ses infor- 
mations au niveau des irrégularités d'arrangement atomique sur 
un support en film mince. Méme avec une forte redondance (10 
ou 20 atomes agencés par bit) pour la fiabilité de l'information, 
cette technique rangerait 1 X 10% bits/cm* (toute la littérature 
mondiale sur une plaque de 20 cm’). Aux Etats-Unis, le Johns 
Opkins University Applied Physics Lab et le Syracuse University 
Center for Molecular Electronics ont déjà mis au point des 
switches moléculaires en film mince de tetracyanoquinodime- 
thane (TCNQ), qui alternent la conduction et la non-conduction 
à chaque impulsion électrique ou laser, Le Syracuse Center va 
plus loin, avec des cellules-mémoire et des portes Nand réalisées 
avec une molécule de bacteriorodopsine. Cette porte logique 
mesure 4 nanomètres, à un temps de transfert de l'ordre de 
3 picosecondes et un temps de montée non mesurable. Elle est 
donc pour l'instant dix mille fois plus rapide que son équivalent 
dans un Cray One. Selon Robert Birge du Syracuse Center, cette 
technologie submicronique vise plus l'augmentation de la rapi- 
dité de gros calculateurs que la miniaturisation des apparvils. 
Mais tout est relatif. Même en tenant compte du fait que ces 
circuits logiques moléculaires nécessitent des faisceaux laser ca- 
librés en fréquence pour leur lecture et écriture, et qu'une forte 
redondance est nécessaire pour assurer la fiabilité de l'informa- 
tion, la duplication au centuple de chaque ponte fait encore une 
machine capable d'être posée sur un bureau. 

A moins qu'on ne préfère finalement se tourner vers des 
modèles mécaniques et moléculaires (une « machine de Bab- 
bage », mais à l'échelle du nanomètre !). Eric Drexler, du Stand- 
ford University, travaille actuellement sur un véritable meccano 
de « rouages » moléculaires. Selon lui, les fonctions logiques 
d'un microprocesseur actuel de niveau d'intégration moyen se- 
raient obtenues dans une machine moléculaire de moins de 
100 nanomètres de diamètre, et un bloc de 64 Ko de mémoire 
dynamique tiendrait en 70 nm. 

Technologie fiction ? Il n'y a rien d'étonnant à trouver fu- 
turiste ce qui se mitonne dans les laboratoires. A peine dix années 
séparent l'iAPX 860 Intel du préhistorique 8088 des premiers 
PC de IBM 

ALAIN MARIATTE 
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82-84, bd des Batignolles - 


EU LTÉE CAUETREPIE) 


PC 2086 SD : pc 2086 Simple lecteur de disquette 3° 1/2. 
PC 2086 DD : Pc 2086 Double lecteur de disquette 3° 1/2. 
PC 2086 HD : pc 2086 muni d'un lecteur de disquette 3° 1/2. 
et d'un disque dur 30 Méga 
VOUS SERA 


LE PACKAGE 


e | clavier e | unité centrale comprenant soit un lecteur de 
disquette 3" 1/2, soit 2 lecteurs de disquette 3” 1/2, soit un 
lecteur 3° 1/2 et un disque dur de 30 Méga e 1 moniteur 
monochrome ou un moniteur couleur HR 14" ou un moniteur 
couleur très HR 12”, ou un moniteur couleur très HR 14” 
e 4 piles e 1 souris e les logiciels MSDOS, DOS 3.3 e le GW 


Basic e 4 manuels de référence et d'utilisation e l'environ- 


nement WINDOWS + Logiciel WORKS. 
8662 Fr 


1 bone dcren 12" MéiNES + Wos 

Ÿ lecteur + écron 14° HR + Works 10424 Fr 

lecteur + écron 17° rés HR + Woro 11610 Fr 

lecteur + écran 14'Irès HR + Wors 12796 Fe 
10187 Fre 
12559 Fe 
19745 Fre 
14992 Fe 
19034 Fr 


PC 2086 DD 12MD 
15406 Fe 


VOTRE PC-2086 


2 lecteurs + écran 12° monochrome + Works 


PC 2086 DD 14CD 
2 lecteurs + écran 14° HR + Works 


PC 2086 DD 12HRCD 
2 lecteurs + écran 12” très HR + Works 


PC DD 14HRCD 
2 lecteurs + écran 14° très HR + Works 


PC 2086 HD 12MD 
version disque dur 30 Méga + écran Mono + Works 


PC 2086 HD 14CD 
version disque dur 30 Méga + écran HR 14° + Works 


Vous voulez rajouter un lecteur dkt 3" 1/2 
à votre version simple drive vous rajoutez 1335 Fre 


Vous voulez rajouter un lecteur dkt 5" 1/4 
externe à votre version PC 2086 vous rajoutez 1490 F ne 


Vous voulez rajouter une carte disque dur 

20 Méga à votre version simple 

ou double drive vous rajoutez 2290 Fne 
Vous voulez rajouter une carte disque dur 

32 Méga à votre version simple 

ou double drive vous rajoutez 3190 F ne 
Vous voulez rajouter une carte disque dur 


40 Méga à votre version 
simple ou double drive vous rajoutez 3990 F rc 
Het 150 du servi RU teur (pu 4 











PC 2086 HD 12HRCD 
version disque dur 30 Méga + écran très HR 12° 


PC 2086 HD 14 HRCD 
version disque dur 30 Méga + écran très HR 14" 


16392Fne 
17778Fne 







Nos prix 
packages 
imprimantes 

sont tellement bas 
que nous n'osons les afficher ! 
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LES FEUILLES DE CALCUL 
SE RAMASSENT A LA PELLE... 


Le très attendu 1-2-3/3 ne comporte pas en standard de capacité de mise en 
pages. Comment peut-on expliquer une telle omission alors que depuis deux 
ans, Excel donne le /1 en matière de tableur ? Lotus s'explique. 


















En 1983, le tableur de Lotus disposait 
d'une avance étonnante sur tous ses 
concurrents. Îl offrait la vitesse de recal- 
cul, des graphiques et une gestion de 
fichiers. Ces points étaient alors absents 
de Visicale, Supercalc et Multiplan. En 
novembre 1985, une version 2.0 est ap- 
parue. De nombreux adeptes de Multi- 
plan ont alors rapidement adopté 1-2-3 
2.0, dont les capacités laissaient ke ta- 
ETS bleur de Microsoft loin derrière. A une 
j EL époque où la plupart des machines 
A Hlétaient des XT, la différence de vitesse 
était un facteur important. Ajoutons à 
Pet ne le of aug le cela un vrai nai macros inconnu 
em À la lailleurs et nous avions les raisons d'un 
meilleures applications du |syccès à la hauteur de la qualité du pro- 
PC passées au cnble par un, PEU 4 
|| journalisre-urilisareur che-|Quit. Fin 1986, l'arrivée des add in ne 
wroané fera que confirmer que 1-2-3/2.0 était le 
bon choix, en donnant la possibilité d'étendre à volonté les 
capacités du tableur 
Entre temps, sont arrivés Microsoft Excel, Borland Quattro, 
| Lucid 3D et Supercalc 5. Aujourd'hui, Lotus dévoile 1-2-3/3 et 
| force est de reconnaitre que si l'on se limite à cette offre sur 
micro, on ne retrouve plus l'étonnante suprématie dont elle 
disposait en 1983 et 1985. 

Le principal hic s'appelle bien sûr Excel. Ce tableur a donné 
le goût de la feuille de calcul « chic » avec omementations et 
enjolivures. Pour résister à ce conquérant BC-BG, Lotus a d'ail- 
leurs dû sortir des add in de sa manche : Allways de Funk aux 
Etats-Unis et Impress d'Aleph 11 pour l'Europe. 

Or, 1-2-3/3 dans sa version standard n'offre aucune capacité 
d'effectuer la mise en pages d'une feuille calcul. De plus, s'il a 
de très beaux graphiques, il n'offre pas le confort de travail du 
tableur de Microsoft lorsqu'il s'agit de hachurer un histogramme 
ou de commenter un camembert. Le côté visuel de la sélection 
avec la souris dans une boite de dialogue fait défaut. Face à 
l'ergonomie de Windows, 1-2-3/3 semble donc en retrait. 

En un sens, le retard accumulé par Lotus à joué contre elle. 
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doucement s'instiller. Or, étant donné que les deux tableurs 
nécessitent un équipement similaire — en d'autres termes, un 
AT avec de la mémoire étendue —, ils se retrouvent comparables 
dans une certaine mesure. Et bien évidemment, l'interface gra- 
phique/souris d'Excel tourne à l'avantage de celui-ci. 

Entendons nous bien. 1-2-3/3 est un développement très am- 
bitieux. Les capacités de consolidation qu'il ouvre sur des feuilles 
de deux cent cinquante six niveaux sont très séduisantes. Elles 
sont simples à mettre en œuvre et fournissent un service que de 
nombreux gestionnaires apprécieront au plus haut point. Si l'on 
y ajoute la capacité de gérer des liens avec des feuilles sur disque, 
et aussi des fichiers externes dBase, Paradox ou R :Base, 1-2-3, 
3 surpasse Excel sans commune mesure. 

En 1985, les interfaces graphiques étaient quasi inexistantes, 
et les machines peu puissantes. Sur un XT, la différence de vitesse 
entre 1-2-3 et Multiplan était flagrante. Les deux tableurs s'exé- 
cutant parcillement en mode texte, la puissance à joué en faveur 
de Lotus. En 1989, EGA et VGA sont au rendez-vous. La couleur 
vient égayer les écrans et les interfaces graphiques peuvent ai- 
sément se poser sur les AT et 80386. Dans ce contexte, les 
interfaces Lotus paraissent classiques et sobres, 

Mais Michelle Fitzpatrick, actuelle directrice générale de Lotus 
France explique pourquoi à son avis, Lotus va gagner la bataille 
des tableurs, même si la partie actuellement visible de l'iceberg 
ne le laisse pas transparaître. Selon elle, la prionité pour l'éditeur 
consistait à finaliser le « moteur » de 1-2-3/3, dans la mesure où 
ce même produit va se retrouver sous Dos, Macintosh, Unix, 
OS$/2, PM, Dec et les grands systèmes IBM. « Pour nous, la qualité 
du moteur et à connectivité, cela compte beaucoup plus que 
“la petite souris”, » Elle ajoute que 1-2-3/3, tout comme son 
prédecesseur est un produit ouvert et que les capacités de mise 
en pages pourront être ajoutées au produit. D'ores et déjà, de 
nombreuses sociétés seraient actives au développement d'add 
in pour le tableur. 

Il demeure que Lotus a véritablement des efforts à accomplir 
dans le domaine de l'ergonomie. Ainsi, Agenda et Manuscrit 
sont des produits puissants, intelligents et robustes. Ils peuvent 
rendre des services inestimables chacun dans leur domaine, Mais 
ils péchent pareillement au niveau de l'approche utilisateur final 


Microsoft a eu droit à près de deux ans pour laisser l'effet Excel A tort ou à raison, les techniciens de Boston semblent considérer 








que cet aspect est moins important que la force des « moteurs ». 

Lotus va également proposer à la rentrée une mise à jour de 
1-2-3/2.01 : la version 2.2. Nous l'avons vue et eu quelques 
bonnes surprises : de nombreuses lacunes ont été comblées. 
Tout d'abord, 1-2-3/2.2 donne — enfin — la possibilité de lier 
des feuilles entre elles, Les consolidations deviennent donc plus 
aisées que par le passé. Un graphique peut être défini directe- 
ment en pointant sur un groupe de cellules (comme dans Excel) 
et il est possible à tout moment de « défaire » la dernière action 
effectuée (une option qui existait dans Hal). Par ailleurs, Lotus a 
intégré à son tableur plusieurs techniques mises au point dans 
Symphony, et toutes sont les bienvenues. Ainsi, il est possible 
de gérer une bibliothèque de macros accessible pour toutes les 
feuilles. Les macros peuvent être enregistrées automatiquement. 
L'appel des add in s'effectue depuis le menu principal. Enfin, 1- 
2-3 affiche des panneaux plein écran à la Symphony lors de la 
définition des paramètres d'un graphique ou d'une impression. 
Tous ces points seront goûtés par les millions d'utilisateurs du 
tableur, et la seule déception porte sur les graphiques qui n'ont 
été que peu rénovés, Mais 1-2-3/2.2 conserve sa souplesse et 
occupe toujours une très faible mémoire. 


Le nouveau bourgeon 
de la version 2 


Pourtant, à encore, à notre sens, Lotus Etats-Unis a fait une 
erreur. Le bundleavec l'interface graphique Impress des Français 
Aleph 2 a été stoppé au profit de l'add in américain Allways ! 
Ce dernier n'est pas « tel écran, tel écrit », excepté lorsque l'on 
passe en mode mise en pages, et ses capacités sont inférieures à 
celles d'Impress. Cette décision de suspendre le bundle 1-2-3; 
Impress parait peu cohérente. Ce produit avait été acclamé par 
la presse et les utilisateurs, et avait contribué à faire progresser 
notablement la vente de 1-2-3 en France. Lotus diposait d'une 
réponse face à Excel, et offrait même dans ce contexte des 
capacités globalement supérieures à la plupart des autres ta- 
bleurs. Le fait que les managers américains aient décidé de rem- 
placer Impress par Allways signifie+-il que l'opinion des utili- 
sateurs du Vieux Continent est considérée comme négligeable à 
Boston ? Michelle Fitzpatrick affirme qu'il n'en est rien, Elle 
explique qu'à terme, Lotus devrait intégrer la technologie 
d'Allways dans 1-2-3 et qu'il fallait donc faire le choix d'un add 
in de mise en pages pour le monde entier. Mais n'eut-il pas été 
plus avisé de prendre en compte le bon accueil européen pour 
Impress et de continuer avec les deux produits ? 

Lotus a négligé une possibilité d'enrichir son tableur par un 
add in qui avait pour défaut principal d'être français. Microsoft, 
pour sa part, n'a pas ressenti de gêne intellectuelle à racheter 
son Quick Pascal à une société française (Natsys) et à le clamer 
haut et fort. 

Heureusement, ce que nous avons aperçu de la version 2.0 
d'Impress laisse à penser que cet add in continuera de vivre 
confortablement, justifiant le coût supplémentaire d'un achat 


séparé. Les développeurs d'Aleph Il se sont en effet surpassés.  L = = É 





Tout d'abord, la « petite souris » y est intégralement prise en 
compte. Elle est utilisée pour se déplacer dans une feuille, ap- 
peler le menu, changer la taille des colonnes ou même découper 
l'écran en deux fenêtres, La surprise vient de capacités de dessin 
extrèmement sophistiquées pour un aussi petit produit. Les gra- 
phiques peuvent être enrichis avec des flèches, du texte, des 
formes géométriques, avec rotations et déformations ! 

D'autres concurrents vont se présenter face à 1-2-3, dont 
Quattro 2.0 pour lequel on nous promet — justement — des 
capacités de mise en pages « tel écran, tel écrit ». Dans un même 
ordre d'idée, Lucid 3D nous à fait très bonne impression. Lotus 
répondra qu'elle n'a jamais été inquiétée jusqu'ici par de tels 
produits, ni mème d'ailleurs par Excel. Peut-être alle raison. 
I demeure que la différence d'approche entre Microsoft et Lotus 
devient de plus en plus flagrante, Là où la première cherche à 
embrasser la micro dans son ensemble, à commencer par l'uti- 
lisateur débutant — avec Works —, l'autre tente visiblement de 
séduire le directeur informatique avec une promesse d'intégra- 
tion sans comparaison. À en croire Michelle Fitzpatrick, 1-2-3 
M (la version grand système de 1-2-3/3) fera comprendre clai- 
rement à tous quelle est l'ampleur du développement entrepris. 
Selon elle, lorsqu'ils voient 1-2-3/M effectuer des consolidations 
de feuilles de calcul provenant de divers pays sur un système 
central, les responsables informatiques « craquent » complète- 
ment. Si cette promesse d'une offre de très grande envergure se 
concrétise, l'éditeur de Boston aura finalement gagné son pari. 
Est ce un signe ? IBM a choisi Lotus pour développer le tableur 
de sa nouvelle gamme bureautique Office Vision — destinée à 
toutes ses machines. Réjouissons-nous : par la force des choses, 
le tableur Lotus d'Office Vision accueillera. la « petite souris ». 

DANIEL ICHBIAH 
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LES MODEMS 


MV 224 DE COMI 


La société bordelaise Com1 conçoit des 
modems de taille réduite. Les nouveaux-nés 
de la gamme supportent le 2 400 bps full 
duplex (V22 bis) et reconnaissent les 
protocoles MNP 4 et 5, ainsi que le V42 du 
prochain Pad Transpac V22 bis. 


Présenter un modem V21, 
22, 22 bis ou 23 n'est pas faire 
preuve d'originalité, puisque 
ce type d'appareil est présent 
sur le marché depuis deux ans. 
De plus, il n'existe pas à ce jour 
de porte V22 bis Transpac of- 
ficielle. Cela étant, l'argument 
de vente repose sur la capacité 
de ces appareils à servir en liai- 
son point à point sur réseau 
commuté. Or Transpac avance 
sûrement, bien que lentement. 
Le Pad V22 bis tant attendu 





existe en version expérimen- 
tale, mais son numéro est un 
Secret réservé aux CONCEPIEUrS 
de modems et aux personnes 
accréditées. Excellente occa- 
sion de tester un modem agréé 
conforme aux spécificités de 
cette nouvelle porte Transpac, 
car spécificités il y a. 

Le Pad Transpac V22 bis est 
prévu pour les communica- 
tions asynchrones à 2 400 bps 
full duplex. Mais il est égale- 
ment muni du protocole MNP 








niveau 4 (niveau sécurisation 
de Microcom Networking Pro- 
tocol) et des couches ! et 2 de 
X.25 (structure trame et pa- 
quets), cette dernière particu- 
larité se nommant V42 Lap M. 
Voilà pour le jargon en hon- 
neur dans la profession. 

Les modems V22 bis embar- 
quant un correcteur MNP 
existent sur le marché français, 
mais sont assez rares. Coml 
augmente son catalogue des 
modèles  MV 2242A2B,2C. 
Cette déclinaison comprend le 
modèle de base (ZA), doté de 
caractéristiques intéressantes 
comme la reconnaissance dy- 
namique au niveau jonction 
jusqu'à 9 600 bps, la recon- 
naissance dynamique du mo- 
dem distant, le fonctionne- 
ment synchrone asynchrone et 
la téléconfiguration par mo- 
dem distant. 


= 

M ADAPTÉ AUX 

æ PORTABLES 

Le boitier reprend la philo- 
sophie des précédents mo- 
dems Com1. De petites dimen- 
sions, il se caractérise par une 
embase DB25 située sur ke des- 
sus et des prises latérales pour 
la liaison à la ligne et la re- 
charge de la batterie intégrée 
Certe disposition n'est pas très 
pratique, car un câble série 
professionnel est trop lourd 
pour que le boitier reste à plat. 
La batterie intégrée est présen- 
tée comme une régulation de 
l'alimentation secteur. Bien 
entendu, une nuit de charge 
suffit à rendre autonome ce 
modem pour plusieurs heures 
Ilest donc bien adapté au fonc- 
tionnement avec un ordina- 
teur portatif. 
L'électronique interne fait 

appel au montage de surface. 
Elle est répartie sur deux cir- 


cuits imprimés, Celui du fond 
accucille les composants dé- 
volus à l'interface ligne, tandis 
que la carte fille supporte les 
fonctions modem proprement 
dites. Coml fait appel à des 
Visi d'origine Intelet Exar, ain- 
si qu'à un composant proprié- 
taire (pour le V42 ?), Au total, 
cette électronique reste aérée, 
en dépit des faibles dimensions 
du boitier. 

Les modèles 2B et 2C de la 
gamme reprennent les carac- 
téristiques du modèle de base 
et ajoutent des fonctions plus 
spécifiques. En version 2B, le 
MV 224 accueille un correc- 
teur d'erreurs MNP 4 et un 
compresseur temps réel 
MNP 5 (ce niveau 5 ne sera pas 
reconnu par le Pad V22 bis, 
mais il servira sur réseau 
commuté entre modems dis- 
posant de cet accessoire), Le 
MV 224/2C, enfin, est une va- 
riante du modèle 2A, avec sup- 
pont du V42 Lap M et correc- 
tion d'erreurs MNP4. Le 
constructeur prévoit d'ores et 
déjà une évolution de ce mo- 
dèle 2C vers le V42 bis (V42 
plus compression et cryptage 
des données) 

Le] 


LS 
- ESSAI SUR 
æ LA VERSION 2B 

Nous avons choisi d'essayer 
le MV 224,2B en communica- 
tion asynchrone sur le Pad ex- 
périmental V22 bis de Trans- 
pac. La compatibilité des 
commandes DC Hayes ne met 
pas en défaut un logiciel de 
communication classique, 
hormis quelques spécificités 
pour lesquelles le plongeon 
dans le manuel s'impose 
(AT&Lx pour la selection ligne 
louée RTC, AT&Mx pour le 
choix synchroncasvnchrone, 


etc). AT&EX sert à sélection- 


Les modems MV 224 de 
Com sont tout à fait à la 
pointe d'un formar de 
communication 

appelé à devenir 

le standard des 

liaisons asvnchrones 


symétriques 


ner le fonctionnement du ou 
des correcteurs d'erreurs (MNP 
et V42), tandis que AT&Z mé- 
morise un numéro télépho- 
nique quelconque 
Convenablement configuré, 
le MV 224 se connecte aisé- 
ment au Pad expérimental V22 
bis de Transpac. Selon le cas, 
le message de suivi est 
«CONNECT 2400 (connexion 
V22 bis sans correcteur), 
«CONNECT 2400 suivi de 
« RELIABLE » (bannière du Pad 
signalant que le correcteur 
MNP 4 a êté reconnu et activé) 
ou enfin «CONNECT 2400 
V42, si Lap M est en service 
La « victime » pour nos essais 
a été le serveur Calvacom, qui 
est accessible aussi bien par 
Transpac 21, 22, 22 bis, 23 que 
par résau commuté aux 
mêmes vitesses. Avec unc liai- 
son distante de 300 km et une 
ligne réseau commuté suppo- 
sée normale, la connexion à 
2 400 bps sans correction est 
assez hautement parasitée, les 








caractères erratiques forçant 
souvent à retaper les com- 
mandes. Tout s'arrange dès 
que MNP 4 entre en service. 

La communication devient 
pure, excepté un défilement 
saccadé du texte qui s'affiche 
à l'écran. Ces saccades pro- 
viennent de l'empaquetage 
MNP et du fait que l'essai se 
faisait à 2 400 bps au niveau 
jonction 

Il faut dans ces conditions 
pouvoir dialoguer à 9 600 bps 
avec le modem, car, au-des- 
sous, MNP perd beaucoup de 
son intérét (sur les modems 
Quattro de PNB, la mise en ser- 
vice du correcteur MNP bas- 
cule automatiquement la jonc- 
tion à 9 600 bps). Tout va 
donc très bienentre le MV 224 
et le Pad V22 bis, Mais c'est 
alors Calvacom qui pose pro- 
blème. Impossible de lui en 
vouloir, puisque ce Pad n'est 
pas officiellement ouvert. 

Comment, dans ces condi- 
tions, transférer des fichiers bi- 


naires? Les protocokes im- 
posés par le serveur (Xmodem, 
Kermit) ne sont plus de mise, 
MNP suffisant bien (au niveau 
4, une erreur irrécupérable 
tous les. dix ans!) En re- 
vanche, la superposition MNP 
et protocole logiciel est désas- 
treuse : l'empaquetage des 
deux protocoles se télescope, 
et le résultat n'est guère plus 
rapide qu'a 1 200 bps. Il fau- 
dra donc que les serveurs se 
soient mis à niveau pour tenir 
compte de la correction MNP 
ou V42 quand le Pad sera ou- 
vent officiellement 

Puisque la correction d'er- 
reurs, voire la compression des 
données, est quasi indispen- 
sable à cette vitesse, il reste à 
évaluer le gain de temps qu'un 
modem comme le MV 224 
peut apporter. En supposant 
une ligne parfaite, et l'expé- 
rence montrait que ce n'était 
absolument pas le cas, on peut 
estimer à 20 % le gain apporté 
par MNP 4 





L'usage du niveau 5 laisse 
présager de gains allant de 20 
où 30 % (fichiers binaires) à 
plus de 50 % (fichiers de don- 
nées fortement redondants) 
Au contraire, le gain devient 
nul avec des fichiers déjà com- 
pressés par un archiveur logi- 
ciel comme Arc, PKarc ou Zip 
(optimisation déjà maximale) 


. LES GAINS 
m DE TEMPS 

V42, enfin, peut annoncer 
une tendance à l'uniformisa- 
tion des formats de commu- 
nication vers X.25, le standard 
en mode paquet pour les liai- 
sons rapides. Petit à petit donc, 
les liaisons «basse » vitesse s'a- 
lignent sur X.32 et X.25. L'ob- 
jectif ultime semble être Nu- | 
méris, mais ce n'est pas pour 
tout de suite 

S'agissant du présent, les 
modems MV 224 de Coml 
sont tout à fait à la pointe d'un 
format de communication ap- 
pelé à devenir le standard des 
liaisons asynchrones symé- 
triques. Il ne leur manque. 
que la parole ! En effet, ces mo- 
dems sont dépourvus de haut- 
parleur de monitoring sonore. 
Ce n'est pas rédhibitoire, mais 
le plus modeste des buzzers 
piézo-<électriques aurait été le 
bienvenu. Comi y pensera 
peut-être pour les prochaines 
versions de ses modems 

ALAIN MARIATTE 





Type : modems externes V22 
bis, V42, MNP 4 et MNP 5, 

| Distributeur : Comi. 
Prix : 2A (2 400 bds) 
5 800 F ht; 2B (MNP 4) 
6 200 F ht; 2C (V42) 
6 500 F ht; option MNP 5 : 
700 F ht en sus. 
Service-lecteurs, référence n° 1 
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SEQUENCE 1000 





ACTUALITÉS 


PCet PS 





LE SÉQUENCEUR AUX MILLES PISTES 


Jusque-là chasse gardée du Macintosh et de l'Atari ST, la musique 
frappe à la porte des compatibles PC. 


Séquence 1000 s'affirme comme un séquenceur à grande portée. 


La particularité la plus re- 
marquable de Séquence 1000, 
séquenceur pour compatible 
PC développé par la société 
Fretless, est sa gestion de 1 000 
pistes différentes. L'écran 
principal en visualise pour sa 
part 16, avec les informations 
habituelles, telles que le nom. 
le numéro de piste, le numéro 
de canal Midi, le mute, ke solo 
et une visualisation en clair du 
contenu des pistes (petit carré 
pour les mesures contenant au 
moins un événement Midi et 
trait pour les mesures vides) 
On trouve Cgalement les 
commandes en menus dérou- 
lants. un pavé de fonctionne- 
ment du séquenceur, un pavé 
de mémoire, des touches de 
fonctions et un pavé de 
contrôle des paramètres. Les 
commandes s'effectuent indif- 
féremment à la souris, au cla- 
vier ou avec les touches de 
fonctions 

L'enregistrement des sc- 
quences sc fait aussi bien en 
temps réel qu'en mode pas à 
pas. Les 1 000 pistes sont vi- 
sibles par balayage pendant le 
jeu et tous les paramètres, sauf 





Type : séquenceur 
Edireur-distributeur : Fretless 
International 

Configuratfon minimale : PC 
XT avec carte Hercules ou 
EGA, souris et carte 


| d'interface Midi compatible 


Roland MPUAP 
Prix :2270Fh 
Service-decteurs, référence n° 2 
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La facilite d'utilisation de Scquence 1000 et lx clarté de son manuel en 
font un logiciel pour large pub 











le canal Midi, sont modifiables 
en temps réel, Plusieurs mé- 
moires peuvent être mises bout 
à bout et jouer en boucle. Les 
mémoires sont repérées en 
minute, seconde et 1/10 de se- 
conde ou en nombre de me- 
sures et en temps dans là me- 
sure. L'édition d'une piste 
permet l'enregistrement en 
mode pas à pas. Une mesure 
occupe alors tout l'écran. La 
résolution est de 1/120 de 
noire. On peut modifier la hau- | 
teur, la longueur et la vélocité 
d'une note, en insérer ou en 
supprimer une très précisé 
ment 


mm RECHERCHE 
— D'INFORMATION 
ms EN TEMPS REEL 

Les copies de notes où de 
blocs de notes, ainsi que les 
mouvements de ces mêmes 
éléments, ne posent pas de 
problème particulier. Le sé- 
quenceur enregistre directe- 
ment sur disque et va chercher 
en temps réel sur le disque les 
informations grâce au copro- 
cesseur de la carte Midi pour 
l'audition des morceaux 

Quatre types de synchroni- 
sation existent pour jouer avec 
un autre séquenceur en maitre 
ou en esclave ou encore pour 
enregistrer piste par piste sur 
magnétophone. L'utilisation 
de Séquence 1000 est facile et 
le manuel très chair. Le logiciel 
existé également en version 
anglaise et en couleurs. Fret- 
less International développe 
d'autres produits, les Use-Fool, 
à la fois éditeurs gestionnaires 
de sons et séquenceurs dédiés 
aux principaux synthétiscurs et 
cxpandeurs du marché (Yama- 
ha, Roland) d'une présentation 
identique à celle du séquen- 
ceur et compatible avec lui 

ÉLISABETH MARTEAL 


INTEL A INTRODUIT SUR 
LE MARCHÉ OEM TROIS 
nouvelles plates-formes à bus 
| AT (norme Isa). Il s'agit de 386 
| affichant des cadences d'hor- 
loge de 16, 20 et 33 MHz. Le 
premier est architecturé au- 
tour du 386 SX, le troisième 








est propose en version tour. Le 
constructeur complète cette 
offre d'une base de données 
répertoriant les problèmes 
électroniques des matériels et 
d'une aide technique télépho- 
nique 

Service-lecteurs, référence n° 3 


DA 


Vous êtes un génie..! 


VINGT-ET-UNE POLICES 
DE CARACTÈRES S'AJOU- 
tent à l'offre Adobe pour im- 
primantes Postscript, cé qui en 
porte le nombre à cent six, Les 
dernières arrivées s'appellent 
Cochin, Dom Casual, Folio, Li- 
noscript, Akzidenz Grotesk, 
Impressum, Candida où Gara- 
mond, celle-ci étant une fonte 
originale d'Adobe 


Service-lecteurs, référence n° 4 


L'ÉMULATION MINITEL EN 
RÉSEAU NOVELL À PARTIR 
d'une seule care de commu- 
nication peut s'effectuer via le 
logiciel Miniway. Il gère la sou- 
ris et fonctionne en quarante 
où quatre-vingt colonnes 
(Minitel 1B) avec les modems 
compatible Hayes en mode 
V23. Miniway permet au su- 
perviseur du réseau d'autori- 
ser les appels et de calculer les 





Vous qui voulez réaliser un logiciel pour vos propres besoins, 


coûts d'accès aux services uti- 
lisés. Ilest édité par Info Z Ser- | 
vice qui diffuse le kit de dé- | 
marrage (pour une voie) au 
prix de 6 900 F ht. Chaque 
care modem nécessite l'utili- 
sation d'un logiciel supplé- 
mentaire, vendu 3 900 F ht 

Servicelccreurs, référence n° 5 


LA VERSION 2.0 D'EVOLU- 
TION, LE TRAITEMENT DE 
texte de Priam, est disponible 
pour un prix de 4 450 F he, 
sous Gem où Windows. Elle 
avait té présentée au PC Fo- 
rum. L'éditeur signale par ail- 
leurs que tout Wintex vendu 
après le 20 mai 1989 ne sera 
pas assorti de la réactualisation 
gratuite. Wintex est la version 
américaine d'Evolution que 
distribuait Palantir jusqu'à sa 
rupture avec Priam, fin 1988. 
Servicc-lecteurs, référence n° 6 
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pour ceux de votre société, pour le commercialiser : 


FAISONS ENSEMBLE LES LOGICIELS DE DEMAIN POUR 


950' HT 



















































Le Générateur d'Applications CREATION QTÉ À BON DE COMMANDE PRIX TTC TOTAL 
comprenant un générateur de menu, un généra- Générateur d'applications 1.126,70 F 
teur de programme, un générateur d'écran vous Compta-Starter 711.60 F 
donne les moyens de concrétiser vos ambitions : Mini.Texte-Siorter 415 0 F 

Par sa richesse : 91 instructions cov- Foduration-Starter 711,60 F 
vrant tous les domaines nécessaires à la réalisa- Paie-Starter 889,50 F 
tion de vos programmes. Bulletin Technique [10 N° /an) 948,80 F 

Par sa puissance : Son rapport de sim- + mise à jour du Générateur 
plicité / puissance vous séduira. Frais de port et d'emballage 50,00 F 

Par ses performances : || pulvérise les Les logiciels starters sont livrés avec leurs sources CREATION. 
limites de la majorité des Générateurs d'Appli- c- — Run 
cations, et vous donne les atouts pour réussir les Règlement : chèque Cir Rbt ! 
meilleurs logiciels du moment. Disquette : D 514 Ga | 
er liberté : Pas de royalties sur vos Compatible à 100% PC-AT-XT PS avec mémoire vive de 640 K. 

L . —— 

Sté / Nom : Tél. 


Disquette de démonstration, documentation, 
nous contacter. 


NE LAISSEZ PAS PASSER 
VOTRE CHANCE ! 


«CREATION» 

LA COMMERCIALE DE GESTION 
Tél.(1)69.24.42.42 - Télécopie : (1) 69.24.50.62 
163, av. du Général de Gaulle - 91170 Viry-Chatillon 


Adresse : 





Signature : 


pate" 


Retenmont 127 du scrom-hoctenur page 44 





34 





Un complément d'information ? Un prix ? Pour en savoir plus sur les 
produits et les services proposés dans nos pages de rédaction et de 
publicité, cerclez sur l'encart prédécoupé ci-contre, en bas à droite, les 
références service-lecteurs qui vous intéressent. Complétez-le 
soigneusement de vos nom, adresse et qualité, puis retournez-le-nous 
tel quel, sans affranchissement. A titre de rappel, pour faciliter vos 
recherches, figure ci-dessous ensemble des références concernant la 
présente édition. Pour les pages de rédaction, les produits sont classés 
par rubrique dans leur ordre d'apparition dans le journal. En ce qui 
concerne les pages de publicité, pas de changement, nos annonceurs 
sont répertoriés par ordre alphabétique. 
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L'Oi vous offre 


LE SERVICE LECTEU 


Régis cochez, postez, L'Oi fait le 
reste. Ce service vous permet d'obtenir dans 
les meilleurs délais une documentation 
complète des produits qui vous ont intéressé 





Pour accélérer vos demandes, L'Oi vous 
ne ser votre SERVICE 
ECTEURS sur MINITEL ; pour cela, tapez : 





dans cette revue. 3616 APii puis envoi, 
Alors n'attendez pas ! tapez ensuite L'Oi puis envoi. 
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usines cochez, postez, L'Oi fait le 
reste. Ce service vous permet d'obtenir dans 
les meilleurs délais une documentation 


Pour accélérer vos demandes, L'O1 vous 


complète des produits qui vous ont intéressé 


dans cette revue. 
Alors n'attendez pas ! 
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Le 386 de T2i, équipé d'un 
8038620 MHz poussé à 
25MHz, existe en version 
tour (Lys750) où minitour 
(Lys800). Avec 1 Mo de mé- 
moire vive, un disque dur de 
40Mo et un écran mono- 
chrome, la configuration de 
type minitour est proposée à 
17 600 F ht. Il faut compter un 
surcoût de 1000Fht pour la 
«tour», Un modèle 286 est 
également disponible en deux 


versions, minitour (Lys 550) ou 


desktop classique (Lys 40). Ce- = 


lui-ciest vendu 9 700 F ht avec 
un processeur 12 MHz poussé 
à 16 MHz, 640 Ko de mémoire, 
un écran monochrome et un 
disque dur de 20 Mo. 

La société T2i (Techniques 
industnielles et informatiques) 
qui diffuse sa gamme de mi- 
cros Lys depuis cinq ans, est 
peu connue du grand public. 
Les deux cents machines pro- 
duites chaque mois étaient jus- 
qu'à présent destinées à une 


TOP-LOG DISTRIBUE LES 
STREFAMERS ARCHIVE. ILS 
existent en dix versions, de 60 
à 150 Mo, interne ou externe, 
pour AT, 386 et PS/S sous 
Unix/Xenix. Leur driver est 
inclus dans SCO Xenix. Ces 
produits, répartis en deux 
gammes. Fastape et Viper, sont 
disponibles de 8 300 F ht à 
16 800 F ht. 

Service-decreurs, référence n° 8 


LA CARTE DE RACCORD À 
NUMÉRIS DE LA SOCIÉTÉ 
Ost (Ouest standard téléma- 
tique) a reçu l'agrément de 
France Télécom, Elle était 


commercialisée depuis oc- 


clientèle composée de sociétés 
de services. T2i souhaite au- 
jourd'hui s'orienter vers une 
diffusion plus large et met en 
place un réseau de revendeurs. 

Les ordinateurs sont as- 
semblés aux Ulis (Essonne) à 
partir de pièces en provenance 
du Sud-Est asiatique et des 
Etats-Unis. Les unités de dis- 
quettes sont estampillées Tos- 
hiba et les disques durs sont 





ceux du constructeur améri- 
cain Microscience. Un por- 
table autonome d'origine ja- 
ponaise, contruit autour d'un 
80286 à 16 MHz, vient com- 
pléter l'offre du constructeur 
français. Pour 25900 Fht, il 
offre 1 Mo de mémoire, un 
disque dur de 20 Mo et un 
écran VGA LCD (640 x 480). II 
pèse 5 kg. 

M. GROS 





tobre 1988. La PC Snet, c'est 
son nom, fonctionne sur PC- 
XT/AT et coûte 11 800 F ht. 
Service-lecteurs, référence n° 9 


LCE-COM, LE LOGICIEL 
D'ÉMULATION MINITEL 
fourni avec les cartes de 
communication de La Com- 
mande Electronique, s'appelle 
Wellcom chez Goto Informa- 
tique. 11 fonctionne sur tous 
types de modems. Développé 
en 1984 par Goto et distribué 
sous le nom d'Estelle, le pro- 
duit a été exclusivement dif- 
fusé par LCE à partir de 1987. 
Sa dernière version existe au- 
jourd'hui sous deux identités, 





LCE-Com Il et Wellcom. Elle 
autorise le transfert de fichiers, 
utilise pleinement l'affichage 
graphique, dispose d'un lan- 
gage de programmation de 
procédures et intègre des me- 
nus déroulants de quatre-vingt 
colonnes qui s'affichent en su- 
rimpression de l'émulation vi- 
déotex quarante colonnes. 
Wellcom coûte 500 F he. 
Service-hlecteurs, référence n° 10 


UN MINITEL D'OR COU- 
RONNERA LE MEILLEUR 
projet vidéotex du concours 
organisé par Multilog ouvert 
aux entreprises Et AUX parti- 
cuhers. Le lauréat recevra un 


L'ORDINATEUR INDAVIDUEL N° HI6/JUILLET-AOÛT 1989 


exemplaire du logiciel de créa- 
tion de serveur M2iTel ainsi 
que le matériel associé (carte et 
micro-ordinateur) d'une va- 
leur de 50 000 F ht. Les réali- 
sations doivent étre déposées 
avant le 30 septembre 1989, 
Dossiers et règlement sont dis- 
ponibles auprès de Multilog au 
47,08 50.56. 

Service-ecteurs, référence n° 11 


UNE MILLIONNIÈME MA- 
CHINE EST SORTIE DÉBUT 
juin des usines taiwanaises 
d'Acer. C'était un 1100/33 ou 
un 1100/SX. Le premier, basé 
sur un 386 à 33 MHz a été in- 
troduit fin mai sur le marché. 
Le second, construit autour du 
386 SX, devait sortir fin juin. 
Avec 2 Mo de mémoire vive, 
extensibles à 8 Mo sur carte 
mère, un disque dur de 
100 Mo, un écran VGA, MS- 
Dos 33 (et bientôt 4.0), 
Windows 386 et une souris, le 
1100/3433 coûte environ 
66000 F hr. Avec un disque dur 
de 340 Mo, il passe à 
85000 F ht. 

En France, ils sont commer- 
cialisés par les sociétés Sieg 
(Nimes) et Compatible (Paris) 
via la toute nouvelle filiale que 
le constructeur taiwanais a 
créée à Noisiel (Seine-et-Marne) 
au printemps 89. 

En 1988, le groupe Acer à 
réalisé un chiffre d'affaires de 
550 M $ et vendu 377 000 
machines dont approximati- 
vement 4 500 sur l'Hexagone. 
Demain, il fabriquera à Tai- 
wan, en joint venture avec 
Texas Instruments, ses propres 
mémoires dynamiques (Dram) 
Let 4 Mb, &æ garantissant ainsi 
une source d'approvisionne- 
ment sûre pour la fabrication 
de ses micros. 

Service-lecteurs, référence n° 12 
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MAC WRITE I, 


LA NO 


IDOLE 


DES SECRETAIRES 


Mac Write fait partie de ces illustres ancêtres 
à qui l’on doit tout. Mais depuis 1984, le 
Mac lui-même, comme le niveau des 
traitements, a évolué. La deuxième version 
proposée par Claris est bien décidée à faire 
oublier ses anciennes faiblesses. 


Claris soigne l'accès à ses lo- 
giciels : le manuel est concis et 
clair, mais surtout Mac Write 11 
intègre un module d'aide qui 
est littéralement conçu comme 
une pile Hypercard, laquelle 
comporte des illustrations ex- 
trémement éloquentes. Mac 
Write Il est multifenétrable, 
autorise le défilement latéral et 
le travail sur de gros docu- 
ments. Sa vitesse de défilement 
est nettement plus décente, 

La fonction de recherche/ 
remplacement tient désormais 
compte des attributs (fonte, 
style, corps...) et le dictionnaire 
(avec division des mots) est 
nettement plus rapide, Sur le 
plan typographique, Mac 
Write Il se paie le luxe d'ap- 
procher les meilleurs logiciels 
de mise en pages : un corps 
maximal de 500 points comme 
X-Press, crénage et interligna- 
ge variables au 100° de point. 

Modèle de simplicité et de 


MAC WRITE II 
Fonction : traitement de 
texte. 

Configuration : Mac Plus, 


Mac SE, Mac IL. 

Editeur : Claris. 
Distributeur : P-Ingénierie. 
Prix : 2 500 F ht. 
Service-ecteurs, référence n° 13 





rapidité en ce qui concerne la 
mise en œuvre, le multicolon- 
nage a le défaut de s'appliquer 
à l'ensemble du document, 
mise à part l'option « page de 
titre - qui permet d'obtenir 
une première page sans CO- 
lonnes. Créer une page de trois 
colonnes avec un titre centré 
implique certaines acrobaties : 
soit recourir à l'en-tête de page, 
mais celui-ci sera répété à 
chaque page, soit utiliser une 
image, ce qui n'est pas très 
souple. ILest évident que la vo- 
cation de Mac Write Il n'est 
pas de mettre en pages. En plus 
des en-têtes, des bas de pages 
et notes affichées à l'écran sont 
disponibles. L'espace qui leur 
imparti est réglable à la souris. 

Des «macros» de styles 
constituent l'autre nouveauté 
concemant la mise en forme 
des documents. Incluant fonte, 
style, corps et couleur et ap- 
paraissant automatiquement 
dans les menus avec un rac- 
courci-clavier, elles ont le dé- 
faut de ne pas prendre en 
compte la justification (qui est 
dépendante du système des 
règles) et de ne pas agir dyna- 
miquement. En effet, si l'on 
modifie une macro existante, 


les paragraphes qui lui avaient 
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‘déja été soumis ne sont pas 


modifiés, comme c'est le cas 
avec Word. L'option d'affi- 
Chage réduit est, en revanche, 
bien supérieure à ce dernier 
puisqu'il est possible de tra- 
vailler sur la page. 

Mac Write Il est maintenant 
un logiciel ouvert en lecture et 
en écriture aux formats Word, 
Works, Write (toujours de Mi- 
crosoft, une version allégée de 
Word que l'on ne voit en 
France que sous Windows !), 
et Write Now. Les images Paint 
et Pict 1 & II sont aussi impor- 
tées. Le publipostage fait son 
apparition, Mac Write s'étant 
taillé une place de choix dans 
le monde des entreprises. Sa 
mise en œuvre est aisée, mis à 
part les conditions logiques de 
sélection (If, Then, Else, etc.) 
qui restent obscures. 

Une des grosses préoccupa- 
tions des secrétariats des PME 
PMI est la production de ta- 
bleaux. Surprise ! la plupart 
d'entre eux se servent d'Excel 
à cet usage ! Mac Write Il n'a 
toujours pas pris en compte 
cette demande. 

Parmi les nouveautés sym- 
pathiques sur Mac Write Il, 
l'affichage du dessin des po- 
lices dans le menu de sélection 


de celles-ci. Un dictionnaire de 
synonymes présent sous la 
forme d'un accessoire (sans 
doute pour des raisons de mé- 
moire) est disponible depuis 
n'importe quel logiciel. 

Finalement, en considérant | 
la qualité des prestations de | 
Mac Write II, on prend la me- 
sure de l'évolution des logi- 
ciels sur Macintosh dont le trai- 
tement de texte de «base » 
offre des prestations que l'on 
ne rencontre que sur les meil- 
leurs logiciels des machines 
concurrentes. Certes, Mac 
Write est encore loin de la per- 
fection. La réduction de la taille 
des icônes de la règle va mé- 
contenter de nombreux utili- 
sateurs et la notion de forma- 
tage par paragraphes liés aux 
règles va surprendre les an- 
ciens possesseurs de Mac 
Write. Une fonction d'inver- 
sion des deux derniers carac- 
tères saisis aurait Été très ap- 
préciable . 

Puisqu'il n'est pas possible 
de satisfaire tout le monde, ga- 
geons qu'à l'image de son ainé 
Mac Write Il ravira les néo- 
phytes et les gens qui appré- 
cient à la fois la simplicité et 
l'efficacité. 
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la nouvelle 
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LETRASTUDIO, LE MIROIR DÉFORMANT 


Intervenant en amont de la PAO, Letrastudio est dédié à la création 
de titres et de logos. Ses atouts : des manipulations de caractères 
inédites et une véritable exploitation des possibilités de Postscript. 
Sa grosse lacune : un ostracisme certain envers les polices qui ne 
sont pas d’origine Letraset.… 


Une fois n'est pas coutume, 
commencons directement par 
les mauvaises surprises : Le- 
trastudio n'aime pas les polices 
étrangères. Cette caractéris- 
tique est d'autant plus blà- 
mable que les polices Letraset 
valent 700 F pièce et sont pro- 
tégées (le programme, lui, ne 
l'est pas). Deux spécimens sont 
toutefois fournis gratuitement 
avec le logiciel et deux autres 
envoyés à la réception de la 
care d'enregistrement. Reste 
que si la fermeture du logiciel 
ne vous rebute pas, et que 
votre bourse vous fait quelques 
largesses, ce logiciel de rypo- 
graphie ouvre la voie d'un uni- 
vers riche et encore mal ex- 
ploré en informatique. 

+ 


8 
— UNE GRANDE 


m PALETTE D'EFFETS 
Première caractéristique de 
Letrastudio, la qualité de l'af- 
fichage (le Mac souffre encore 
d'un affichage médiocre dans 








Fonction : logiciel de 
manipulation typographique. 
Configuration 


| recommandée : Mac Il avec 


disque dur. 

Editeur : Letraset. 
Distributeur : Letraset France. 
Documentation : en français. 
Prix : 5 000 F ht. 


Service-dlecteurs, référence n° 14 





les grands corps de caractères) 
Avec Letrastudio, la définition 
est optimale dans toutes les 
tailles. Le revers de la médaille 
consiste en un ralentissement 
du rafraichissement. 
Letrastudio offre une grande 
palette d'effets telles la modi- 
fication de la ligne de base avec 
divers outils, dont le procédé 


Bézier, ou la modification de 





l'enveloppe des caractères sé- 
parés ou groupés. À la clé, 
toutes sortes d'étirements 
spectaculaires, de déforma- 
tions géométriques, retourne- 


ments, etc. Pas moins de 
quinze fonctions combinables 
entre elles sont offenes. Le lo- 
giciel permet également de 
créer des effets de dégradés. Il 
gère la couleur au moyen de la 





sélection Pantone. Seules les 
trames de cette référence sont 
disponibles, les trames de la bi- 
bliothèque Postscript ne sont 
pas accessibles comme cela est 
le cas dans Frechand. Les dé- 
gradés s'opèrent après liaison 
d'objets dupliqués automati- 
quement Où SUCCESSIVEMEN". 


= UNE SEULE 
Æ FONCTION 
æ VOUS MANQUE... 


On aurait aimé avoir un sys- 
tème de projection comme ce- 
lui de Cricket Draw. La fonc- 
tion de duplication est 
toutefois très puissante car elle 
permet de copier les objets en 
modifiant leur forme et leur 
teinte. Si les effets obtenus sont 
souvent impressionnants, des 
macrocommandes pour les 
mémoriser auraient été bien- 
venues. Difficile autrement de 
les reproduire. En dépit de la 
qualité des effets, il aurait été 
intéressant que Letrastudio 
convertisse le tracé des polices 
en Bézier et rende possible les 
manipulations purement gra- 
phiques (ce que réalise le tout 
nouveau Corel Draw sur PC). 

Le travail réalisé sous Letras- 
tudio est sauvegardable sous 
forme de fichier Postscript en- 
capsulé, donc utilisable dans 
n'importe quel logiciel de mise 
en pages, Ready, Set, Go ! 4,5 
en tête, Enfin, un module 
d'impression disponible sous 
Letrastudio permet la sépara- 
tion des couleurs et l'impres- 
sion des repères de coupe 
Néanmoins pour la quadri- 
chromie, il vaudra mieux pas- 
ser par un PAO, Illustrator ou 
Freehand. Produit sans équi- 
valent, Letrastudio passionne- 
ra à coup sûr les férus de créa- 
tion graphique, mais reste 
encore largement perfectible 

ERIC SEBBAG 
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CARTOGRAPHIE 2D, CARTES ET 
STATISTIQUES DANS UN MEME BATEAU 


Les statisticiens, les géographes et les commerciaux ont un point 
en commun : ils adorent les cartes et les chiffres. 
Cartographie 2D, édité par Mac Vonk, mélange tout. 


é Fichier Edition Carta. Options Tente Ecren 





L'idée est excellente : four- 
nir au non-informaticien un 
outil de traitement cartogra- 
phique des données et des sta- 
tistiques permettant de court- 
circuiter le quatuor infernal : 
tableur, logiciel de dessin vec- 
toriel, traitement statistique, 
traitement de texte. Pis en- 
core, procurer un logiciel 
adapté à notre environnement 


CARTOGRAPHIE 2D 





géographique, la France et 
l'Europe (ils se comptent sur 
les doigts de la main). Déve- 
loppé par la petite société Argo 
Infographie, Cartographie 2D 
répond à ces deux exigences. 
Sa structure est simple. 
D'abord, il assure la création 
ou modification de fonds. Plu- 
sieurs solutions : l'import de 
fichiers Paint, le recopiage à la 
souris ou le décalquage à la ta- 
bleue graphique d'une care 
existante (les entités sont des 
aires, des lignes, ou des points). 
Procédure longue et malaisée 
malgré un vaste choix de fonc- 
tions, L'intégration des scan- 
neurs dans ce genre d'outil n'a 
rien d'un luxe Deuxième- 
ment, importer ses fichiers As- 
cii ou Svlk, ou saisir ses don- 
nées sur le tableur intégré. 





Présentant une capacité de 
mille lignes et vingt colonnes, 
ce dernier gère les données 
qualitatives (faible, moyen, 
font, etc.) et répertorie auto- 
matiquement les entités géo- 
graphiques du fonds de carte. 
Troisièmement, effectuer les 
calculs statistiques sur les don- 
nées (selon la méthode de Jenks 
par défaut) et assurer leur re- 
présentation sur la carte avec 
un module cartographeur ; et 
enfin s'attaquer aux légendes 
et aux fignolages de toutes 
sortes via l'éditeur graphique. 
Les copies du document 
peuvent se réaliser en mode 
Pict ou Paint, PAO oblige. On 
se prend néanmoins à rêver 
parfois d'un peu plus d'auto- 
matisation dans les tâches. 
VÉRONIQUE CHARREYRON 





LA SOCIÉTÉ DATAMAC 
DISTRIBUE EN FRANCE LA 
dernière version de Virex, le 
logiciel antivirus du Pasteur 
américain HJC Software. Virex 
s'acharne contre nVir, Scores, 
Init29, Hpat et Anti. Dès qu'il 
détecte la présence d'un indé- 
sirable dans une application sur 
disque dur, disquette ou ré- 
seau, il enlève le code viral et 
rétablit le programme infecté à 
son état initial. Un service de 
mise à jour par téléchargement 
sur Minitel est proposé par Da- 
tamac. Prix : 990 F ttc en ver- 
sion françisée. 

Service-lecteurs, référence n° 16 


L'ANNUAIRE  ÉLECTRO- 
NIQUE EST UNE MINE DE 
renseignements. La société 
toulousaine OMV l'exploite 
avec son logiciel commercial 
4D Market (développé sous 
4D). Travaillant en temps réel, 
4D Market permet d'analyser 
automatiquement les abonnés 
et de capturer les fichiers Mi- 
nitel, de créer et gérer des fi- 
chiers commerciaux (pros- 
pects, clients, fournisseurs) et 
d'éditer des étiquettes et des 
mailings. 4D Market version 
2.2 importe des fichiers Sylk, 
Dif, Ascii et effectue une mise 
à jour avec Mac Tell 3 et Pom 
Tel'3. A partir de 2 000 F ht. 


Service-lecteurs, référence n° 17 


FINI LE SECTARISME ! IN- 
TERLAN S'ADRESSE DÉ- 
sormais au Mac Il, x et cx avec 
une carte d'interface Ethernet 
10 Mbps (connexion sur trans- 
ceiver ou câble fin). Distribuée 
par Yrel, la carte Nia 310 sup- 
porte Appletalk, Decnet, TCP- 
IP, Tops, 3Com 3 + et Novell. 
Environ 50 000 F ht. 


Service-lecteurs, référence n° 18 





LE LOGICIEL GRAPHIQUE SCIENTIFIQUE CONVIVIAL ET INTERACTIF ATTENDU ! | | ; 
PAR LES INGENIEURS, CHERCHEURS, ENSEIGNANTS, ETUDIANTS... | e S 


21. AVENUE DE LA UnbMaTon 
F5 MONTEREAU FRaNeE "h 
Tab: (1) 64 32 92 0 à 


Pour IBM PC/XT/AT/PS1 
REPRESENTATION LT TRAITEMENTS MATHEMATIQUES et cocmpatibles. (640 kO) 
DE FONCTIONS ET D'ENSEMBLES DE POINTS REGRECSION NON LINEAIRE Disquettes 31/2 et 5")/4 
CARTESIENNES, POLAIRES, PARAMETRIQUES, FLAN COMPLEXE 
POINTS PAR POINTS, FAN SECMENTS, INTERPOLATIONS, 
FAISCEAUX DE COURBES T'ARAMELTREZS 

*RESOLUTION GRAPHIQUE D'EQUATIONS 





FRIx LOGICIEL ET MANUEL D'UTILISATION 
NIVEAU 1 : Ensdiamis miress DAC, nos TTC 


ADAPTATION AUTOMATIQUE À VOTRE ÉCRAN STANDARD p A à Ce NIVEAU 2 : Chercheurs, logéalaurs, puno F, TA 
(NERCULE, CCA, EGA, manschesme, couleur.) . ’ APPLE (Tarifs Léveatios Natlonsis Nr )UMETTC) 





NIVLAU 3 : Seles spécifications, our demande 


IMPORTE, EXPONTE LES FICMICRS AUX FORMATS STANDARDS res Donne, PIS 


CENERES FAR TABLEURS, ET AUTRES LOGICIELS 





SORTILS SUR IMPRIMANTES ET TAULES TRACANTES 


(MPCL, ROLLAND) 





Rotceenes 159 du servie docteur (page 44) 


IBAN I et il 


SCRIBAN, l'outil efficace qui vous évite de fastidieu- 
ses et répétitives saisies manuelles. 


SCRIBAN, l'outil indispensable pour archiver sans sai- 
sir, dans votre micro-ordinateur tout texte dactylogra- 
phié ou imprimé. 


Source d'économie, SCRIBAN reconnaît en mode auto- 
matique 90 000 à 120 000 caractères à l'heure. Asso- 
cié à votre logiciel de traitement de texte ou de P.A.O., 
il permet de modifier tout texte et d’être utilisable par 


logiciels 
reconnalssance 


de 
caractères 


SCRIBAN 1: 5 650 F HT, « SCRIBAN Il: 13 250 F HIT. 


ABRIERE 
78, cours de la Martinique - 33000 BORDEAUX - Tél. : 56.81.50.16 


Ou contacter votre revendeur 


ces logiciels. 
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SAM, LE PROGRAMME 
ANTIVIRUS TANT AT- 
tendu de Symantec est dispo- 
nible chez BR-Publishing de- 
puis mai en version française. 
Tournant sur tous les Mac 
dotés d'un système 4.02 et 
d'un Finder 6.0 (ou posté- 
rieurs), il détecte impitoyable- 
ment tous les virus connus, tels 
Scores, nVir, Hpat, Init29 et 
Anti, et identifie les actions 
pouvant être des attaques vi- 
rales. Facteur appréciable, Sam 
travaille sur tous les réseaux 
standards, donc Tops et Ap- 
pleshare. Le programme sera 
mis à jour régulièrement dès la 
découverte de nouveaux vi- 
rus. Prix : 1 940 F ht. En vente 
chez BR-Publishing, Ise-Cegos, 
Feeder, et Macsell sur l'en- 
semble du réseau Apple. Près 
du quart des Mac installés sur 
la planète sont infectés. 
Service-lecteurs, référence n° 19 


SELIG INFORMATIQUE 
INDUSTRIELLE PROPOSE 
deux logiciels de maillage et de 
calcul par éléments finis pour 
Mac Il x et cx sous Unix. Ma- 
gics et Magics/composite — 
spécialisé dans le calcul des 
structures en matériaux 
composites — effectuent les 
post-traitements des résultats 
de l'analyse, les déformées, les 
contraintes, le tracé d'isova- 
leurs ou listings, les animations 
de modes propres, etc. 


Service-lecteurs, référence n° 20 


OUTRE LA TROISIÈME 
VERSION DE RAGTIME, 
les visiteurs du Forum PAO ont 
pu voir sur le stand de Mac 
Vonk, le dernier-né de Cricket 
Software. Baptisé du doux 
nom de Colorpaint, ce digne 
successeur de Cricket Draw se 
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distingue par une fonction 
permettant de tester les diffé- 
rentes figures, formes et cou- 
leurs, de les remodeler jus- 
qu'au choix définitif et de les 
sauvegarder, À noter les outils 
et effets spéciaux recréant la 
texture de certaines matières 
(herbe, métal). Colorpaint est 
disponible en anglais sur Mac 11 
2 Mo aux alentours de 
3 000 F ht. Public : tous les 
professionnels et amateurs 
éclairés des arts graphiques. 
Mac Vonk distribue également 
l'imprimante couleurs Post- 


script 5232 de Schlumberger. 


Serice-decteurs, référence n° 21 


UNE VAGUE DE MODEMS 
V21, V22, V23, V22 BIS DÉ- 
fee chez Top for the Mac. Au 
programme : réponse €t nu- 
mérotation automatique, sy- 
métriseur, prise péri-informa- 
tique et haut-parleur intégré. 
Livrés en standard avec 
Pom'Tel, un accessoire de bu- 
reau fournissant les principaux 
outils de communication 
(émulation Minitel et Ascii, 
transfert de fichier, sauve- 
garde et impression), les Top 
modems peuvent être utilisés 
avec la plupart des logiciels de 


communication ou d’ émula- 








tion, de Mactell à Mac terminal 
et comprennent le langage 
Hayes. Ils sont disponibles en 
carte au format Nubus pour les 
Mac Il ou en boitier externe 
pour les autres modèles. 
Comptez 4 700 F ht pour un 
boîtier externe V21 V22 V23, 
et 3 800 F ht pour une carte 
Mac II équivalente. Les Top 


modems sont agréés PTT. 
Service-lecteurs, référence n° 22 


LA RECONNAISSANCE DE 
CARACTÈRES (OCR) SUR 
Mac compte une nouvelle re- 
crue avec Accutext de Data 
Copy distribué en France par 
Alpha Systèmes. Basé sur des 
techniques d'intelligence arti- 
ficielle, Accutext cherche les 
mots et non de simples carac- 
tères. Plus précisément, il 
commence par reconnaitre les 
caractères en fonction de leur 
forme puis compose les mots. 
2 garde-fous sont présents : un 
dictionnaire du langage de 
50 000 mots en 7 langues et 
un dictionnaire utilisateur pour 
compléter les mots dont les 
lettres n'ont pas été détectées 
avec certitude. Si l'on en croit 
son Concepteur, ACCUIEXt re- 
connait toutes les polices. ILest 
interfaçable avec toute la 


gamme de scanneurs Data- 
copy, la HP Scanjet, le scan- 
neur Apple, et le Microtek 
MS300 A. Les sorties texte sont 
au format Ascii, Excel, Word 
et Mac Write et les images en 
Tiff_ (demi-teinte), Prix : 
9 950 F ht (comptez 990 F ht 
par dictionnaire). 
Service-lecteurs, référence n° 23 


ÉGALEMENT CHEZ ALPHA 
SYSTÈMES, UN SYSTÈME 
de reconnaissance vocale du 
nom de Voice Navigator. 
Conçu par les Américains 
d'Articulate Systems, il mcon- 
nait toutes les voix, tous les 
accents, toutes les langues et 
tourne avec toutes les appli- 
cations. si l'utilisateur à au- 
thentifié sa voix et les mots 
nécessaires au préalable. 2 ver- 
sions sont disponibles suivant 
le nombre de mots reconnus, 
500 ou 1 000, pour moins de 
15 000 F ht. Prochaine étape, 
la commande vocale à distance 
via le réseau téléphonique. 
Service-decteurs, référence n° 24 


SÉPARATION EN QUADRI- 
CHROMIE, GESTION PAN- 
tone, saisie scanneur, détou- 
rage, déformations, création 
de logos, effets spéciaux va- 
riés, création de sceaux, et tra- 
vail de texte en Postscript… 
Prenant en compte toutes les 
étapes de la chaine graphique 
couleur, Laserpaint Color Il, 
logiciel de « prépresse », 
constitue pour les utilisateurs 
de logiciels de PAO-DAO une 
solution de choix face aux sta- 
tions de travail, jusqu'à la pho- 
tocomposition.  Laserpaint 
Color ILest distribué en France 
cten Belgique par Megatek On 
en reparlera. 

Service-lecteurs, référence n° 25 
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ACTUALITES 


Amiga 


DELUXE PAINT I : 


L'ANIMATION AU POUVOIR 


Star incontestée du logiciel de dessin bit 
map ou « à main levée » sur Amiga, Deluxe 
Paint d’Electronic Arts s'est refait une 
beauté. Grande nouveauté de cette 
troisième version, un module d'animation 
plein de ressources et de fastes. Dommage 
que le manuel soit illisible. 


Dès sa première mouture 
concoctée en 1985 par Dan Sil- 
va, Deluxe Paint s'est taillé une 
cote de popularité élevée, sou- 
lignée par des critiques élo- 
gieuses et des chiffres de ventes 
éloquents. Toujours considéré 
comme étant à la pointe de la 
technique, ce logiciel n'a ja- 
mais cessé d'évoluer, gardant 
ainsi sa longueur d'avance sur 
les concurrents. A la base, De- 
luxe Paint, comme de nom- 
breux programmes de dessin 
bit map, s'inspire de l'inter- 
face-utilisateur de Mac Paint, 
premier produit de ce genre en 
micro-informatique. Mais loin 
de se limiter à une adaptation 
servile de ce précurseur, De- 
luxe Paint offre de nombreuses 
caractéristiques qu'ilest rare de 
retrouver à l'intérieur d'un seul 


DELUXE PAINT HI 
Fonction : logiciel de dessin 
et d'animation sur Amiga. 
Configuration minimale 
requise : Amiga avec 1 Mo de 
mémoire vive, deux lecteurs 


de disquettes. 

Editeur : Electronic Arts. 
Importateur/distributeur : 
Guillemot Software. 

Prix : environ 900 EF ttc. 
Service-lecteurs, référence n° 26 





et même logiciel : dessin en 
deux ou trois dimensions, 
puissantes fonctions de travail 
sur les couleurs (avec en par- 
ticulier des affichages en demi- 
tons et la modification cy- 
clique des couleurs de trait sur 
une image), création et mani- 
pulation d'éléments dessinés 
autonomes (les brosses ou 
brushes) facilitant le dessin de 
motifs répétitifs, fonctions de 
manipulation d'images évo- 
luées (rotation, inversion, sy- 
métrisation, détourage, etc.) 
et, depuis cette dernière ver- 
sion du logiciel, un module 
d'animation complet 

Deluxe Paint III apporte son 
lot de nouveautés par rapport 
aux précédentes versions. Pre- 
mière d'entre elles, l'affichage 
des couleurs en demi-tons 
affinant les créations de dé- 
gradés de couleurs. Ensuite, 
Deluxe Paint 111 peut travailler 
en écran pleine page, dans des 
résolutions allant de 320 x 200 
pixels à 640 X 200 points en 
deux à soixante-quatre cou- 
leurs selon les modes d'affi- 
chage. Rien de tel pour mani- 
puler des images vidéo ou 
scannérisées. Plusieurs polices 
de caractères de tailles, styles 
et couleurs différents sont dis- 


ponibles. Autre fonction im- 
portante de cette nouvelle ver- 


sion, les «stencilse qui 
empêchent le dessin sur des 
zones sélectionnées par leur 
couleur, comme si l'on avait 
posé un cache sur elles. Cette 
fonction prend toute sa signi- 
fication pour le dessin à l'aé- 
rographe et pour la sélection 
de motifs personnels. 

Enfin, Deluxe Paint Ill offre 
de multiples améliorations de 
détail et nombre d'outils 
supplémentaires pour tout ce 
qui concerne le dessin, le rem- 
plissage et la manipulation de 
motifs. 

— 


= LES NOUVELLES 
= FONCTIONS 

La grande nouveauté de ce 
logiciel, déjà remarquable, 
c'est l'animation. Dans ce do- 
maine, Deluxe Paint HI fait très 
fort et, sans prétendre se pla- 
cer au niveau de logiciels spé- 
cialisés comme Animate 3D, il 
autorise la création de dessins 
animés de bon niveau (si le ta- 
lent du dessinateur suit, évi- 
demment...), Outre une clas- 
sique fonction d'animation 
image par image un tantinet 
fastidieuse, Deluxe Paint III 
permet d'utiliser une image 
animée (à la manière d'un 
sprité) et de s'en servir pour 








dessiner. Utilisé comme un 
pinceau, l'image animée s'af- 
fiche étape par étape, à chaque 
fois qu'on la « pose » à l'écran. 
Le grand intérêt de cette op- 
tion est d'autoriser la combi- 
naison de plusieurs objets 
animés de petite taille à l'inté- 
rieur d'une séquence, plu- 
sieurs personnages bougeant 
devant un décor, par exemple. 
Si au premier abord la ma- 
nipulation de Deluxe Paint El 
s'opère de façon intuitive, la 
mise en œuvre de ses fonctions 
évoluées demande soit une 
connaissance certaine des ver- 
sions précédentes du logiciel, 
soit une bonne maitrise de 
l'anglais, la documentation 
n'ayant pas été traduite. Ce qui 
obligera par ailleurs l'utilisa- 
teur à se creuser la tête car, si 
la structure de ce manuel 
semble très didactique, sa lec- 
ture donne parfois une impres- 
sion de flou pas vraiment artis- 
tique. À tel point qu'on à 
parfois l'impression que la do- 
cumentation se rapporte à un 
autre logiciel que celui que l'on 
est en train d'utiliser ! Hormis 
ces quelques problèmes, De- 
luxe Paint Ill est un logiciel de 
dessin de haut de gamme, doté 
d'une grande fiabilité, ce que 
peuvent lui envier bien de ses 

concurrents ! 
BRUNO FERRET 


L ; ormulator !" 


INOLOGY 


Formulator est un éditeur intégré rapide et puissant 
pour Mathématiciens, Statisticiens et Scientifiques qui 
veulent fusionner des expressions mathématiques 
avec du texte. Formulator peut aussi éditer des 
formules chimiques. Formulator travaille en mode 
WYSIWYG. 


Exemples : 
Formule vectorielle : 


OÀ = OB +BC 
Evaluer les limites : 


(a) lim a 


u—0 u 


_$i 3 
@) im [SLc0RS — 
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B = : 
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Il 
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0 


= M sin 2210 + e0)à 


2; e+2.5 eû= —2v Où _… 
ET ap TI 


Sortie de [ x /x2+ 1dx en TEX par Fommulaor : 


$$nt {1} _{0} x 1 {2} 
\qart{x 1 {3}+1}{\rm d}x$$ 
end 

SYSTÈMES : 


Macintosh Plus, SE ou 1 avec lectewr 800K. 
PRIX : 178800 Frs HT soit 2120,57 Frs TTC 


BON DE COMMANDE 








MATHEMATIC 


Wolfram Research, Inc. 


Mathematica *“ est un système puissant de 
Résolutions Mathématiques par l'ordinateur 


NUMERIQUES 
Mathematica peut effectuer des calculs numériques de toutes précisions. 


. FORMULES 


Mathematica peut résoudre des problèmes algèbriques et de calculs, ainsi que 


| Îles calculs rétroactifs dans les formules. 


GRAPHIQUES 


| Mathematica peut générer des représentations graphiques PostScript 2D ou 


3D en noir et blanc où en couleur. 


PROGRAMMATION INTERACTIVE 
athematica es un langage de programmation symbolique puissant. 


| EDITEUR DE DOCUMENTS 


Mathemañica vous permet de créer des documents comprenant des textes, des 
graphiques, et des formules. 


SYSTEMES,VERSIONS ET PRIX 

Pour lancer Mathematica sur Mac il faut un minimum de 25 MO de 
mémoire, La version standard pour Macimiosh Plus, SE, et IL La version 
avancée pour Macintosh Il en couleur est avantagée par le coprocesseur 68881. 
Version Mac standard : 4950 Frs HT / Version Mac avancée : 7950 Frs HT 
Version DOS-386 : 6950 Frs HT Version DOS-386/387 : 9950 Frs HT 
Version DOS-386/Weitek : 12950 Frs HT 

Prix TTC = Prix HT X 1,186 

Mathemaüca pour Apollo, Cray, DEC, Hewlett-Packard, MIPS, Silicon 
Graphics, Sony, Sun : nous contacter. 


Aucun rèslement ne sera encaissé 





SOFTWORLD 


17, Av. Emile TS015 Parts ( Môtro Javei } 


avant l'expédition des marchandises 





Téléphone : (1} 40 99 02 #9/ FAX : (1) 45 799$ 55 


Nous fournissons aussi d'autres logiciels 











17, Avenue Emile Zola, 75015 Paris 
Téléphone : (1) 40 59 02 99 
Fax : (1) 45 79 95 55 
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LE PREMIER JOURNAL 


=. FRANÇAIS D'INFORMATIQUE 
\ 01 Informatique (hebdo) + 01 Références 


+ l'Annuaire de l'Informatique. 


LE PREMIER HEBDOMADAIRE 
DE LA MICRO-INFORMATIQUE 
PROFESSIONNELLE 


_ Chaque semaine, le bilan complet de l'actualité 
5 \  macro-informatique en entreprise. 










LE MAGAZINE DE RÉFÉRENCE 
DE LA MICRO-INFORMATIQUE 


Tous les micros, leurs logiciels et les technologies nouvelles. 


RER n PREMIER GROUPE 

(SIA1Y CROUPE TESTS DE PRESSE FRANÇAIS 

ŒTE EN INFORMATIQUE 
Service Diffusion ; 








5, place du Colonel-Fabien - 75491 Paris Cedex 10 - Tél. (1) 42 40 22 01 


Offre spéciale d'abonnement : voir page 146 


OFFRE SPÉCIALE 
D'ABONNEMENT 


01 INFORMATIQUE 1 an - Édition hebdomadaire + 
01 Références + l'Annuaire de l'Informatique 


740 FF 
(Etranger : 1 165 FF) 


DÉCISION INFORMATIQUE 1 an - 45 numéros 
390 FF 
(Étranger : 690 FF) 


L'ORDINATEUR INDIVIDUEL 7 an - 11 numéros 


250 FF 
(Etranger : 335 FF) 








BULLETIN A renvoyer à : GROUPE TESTS  : 
pre à nements 
' 1 
D'ABONNEMENT, BETETE EE 
Tél. (1) 42 40 22 01 À 
Qu Je désire profiter de votre offre spéciale et je m'abonne pour 1 an à : 
7 [01 Informatique [] L'Ordinateur Individuel 
[] Décision Informatique 
C2 Pour la France C2 Pour l'étranger 
| 
(l 
mes Fr 2 C Ci-joint chèque 
| bancaire 
(l ä 
| FRE [] Règlement à 
réception de facture  ; 
1 Code postal _____ Ville 
Tél — —— Date. - Signature : 
L 
L 


mn mn cn us ce cum ce mem ce ce ue de de ou done de de le nue de ce de de done done do dom de de de de de de ie de de dite dite dé de de de Ge CE A ie Me M Ge due dut Me du du Gt Gt M GE due de du Go 


7 RER à 














































Ce qui frappe d'emblée avec 
Calamus, c'est l'apparente 
contradiction entre le nom et 
le produit. Calamus signifie en 
effet « roseau » en latin. A l'in- 
verse, le logiciel avec ses 427 
icônes et ses 46 options de 
menu impressionne par Sa pro- 
fusion de commandes. De fait, 
Calamus possède une inter- 
gnée mais qui ne frappe pas par 
sa limpidité. Fort heureuse- 
ment, le logiciel recelle une 
fonction d'aide qui permet 
d'afficher en permanence à l'é- 
cran la signification des icônes. 
Plus louable encore est l'op- 
portunité d'affecter un rac- 
courci-clavier de son choix à 
chacune des 473 fonctions. Les 
aficionados de la souris comme 
du clavier seront satisfaits. 

Calamus propos une 
conception de mise en pages 
« exhaustive ». Son ambition 
est en effet d'offrir en un seul 
programme tout ce qui est né- 
cessaire pour mettre en pages. 
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Fonction : logiciel de PAO. 
Editeur : DMC. 
Importateur/distributeur : 
Atari France. 

Configuration requise : 
Atari ST Mega 4 (ou Mega 2 
sans imprimante laser). 

Prix : 2 500 F ht. 
Service-lecteurs, référence n° 27 





Résultat : il contient un traite- 
ment de texte, un correcteur 
orthographique, gère index, 
sommaires et notes en bas de 
page, permet le pilotage direct 
de scanneur, propose des ou- 
tils de dessin vectorisé, une in- 
terface pour grand écran, un 
éditeur de polices en acces- 
soire et une interface pour 
photocomposeuse. Une ver- 
sion « plus » intègrerait pro- 
chainement un éditeur de des- 
sin bit map coupé à un 
collègue vectoriel (avec cour- 
bes de Bézier) et un driver 
Postscript, l'équivalent de Dis- 
play Postscript. 

& 

se 

— DESCRIPTION DE 

m PAGES 

En matière de description de 
pages, Calamus se démarque 
résolument. 11 possède son 
propre système qui, superbe 
avantage, fonctionne à l'écran 
comme à l'imprimante. Cela 
confère une qualité d'affichage 
inédite sur un logiciel de PAO, 
se rapprochant de l'idéal du 
« tel écran, tel écrit », 

Certes, Display Postscript 
sur Next, X-Press 2.01, voire 
le nouveau Quickdraw 32 bits 
du Macintosh, devraient ren- 
dre l'affichage plus fidèle. Ca- 
lamus, lui est déjà là. Les vi- 
tesses d'affichage et d'impres- 
sion sur laser Atari sont 


CALAMUS : LA PAO FORTISSIMO 


Avec un parc de plus trois cent mille machines, 

la République fédérale d'Allemagne est la véritable terre d'élection 

du ST. DMC, une entreprise de communication multimédia du cru, 
n'a pas craint d'investir plus de deux années et 

douze programmeurs pour donner au ST un logiciel de PAO digne 

des meilleurs. Le résultat est à la hauteur de l'effort. 


absolument étonnantes. Pas de 
mystère, son système de des- 
cription de pages à été à l'ori- 
gine conçu pour cette laser (qui 
n'en possède pas en interne). 
Autre bonne surprise, une qua- 
lité d'impression encore ja- 
mais atteinte sur laser Atari, 
l'ancien système Gdos présen- 
tant rapidement des polices 
“en escalier. au-delà des 
fontes de 24 points. Signalons 
que Calamus gère aussi les 
imprimantes matricielles et 
donne d'excellents résultats 
avec les 24 aiguilles (360 
points/pouces sur Nec et com- 
patibles). Naturellement, les 
délais de sortie sont beaucoup 
plus longs. Le pendant de cette 
puissance : Calamus requiert 
au moins 2 méga de mémoire 
vive pour une laser (4 méga ne 
sont pas superflus). En confi- 
guration matricielle, il est pos- 
sible de créer quelques pages 
sur un 1040, maisen aucun cas 
de longs documents. 

Calamus est un logiciel 
orienté « blocs », c'est-à-dire 
qu'il faut créer des réserves 
avant d'y insérer un élément 
de la maquette, texte ou image. 
Fidèle à sa philosophie, il ne 
propose pas moins de 10 types 
de blocs. Il eut sans doute été 
plus simple de n'en proposer 
qu'un, réaffectable à postériori 
comme Ventura. 

Ces blocs sont assemblables, 






« gelables », déformables pro- 
portionnellement ou non. Sur 
le plan typographique, Cala- 
mus permet une variation de 
corps de caractère de 1 à 999 
points, interlignage et crénage 
sont modifiables au 10° de 
point. Il autorise en outre une 
rotation du texte au degré près, 
ce que seul Publishing Partner 
Master savait faire jusqu'à pré- 
sent en PAO. On regrettera que 
la même fonction ne soit pas 


proposée pour les images. 


= ROTATION DU 
— TEXTE AU 
m DEGRE PRES 

Les possibilités de mise en 
forme de document sont très 
vastes. Calamus, qui dispose de 
macrocommandes pour le for- 
matage des paragraphes, est 
multirègle et offre un procédé 
de feuilles de styles original. 
Les layouts permettent en effet 
de sauvegarder les attributs des 
blocs d'une page tout en vi- 
dant cette dernière de son 
contenu. Cela signifie que l'on 
pourra recharger ultérieure- 
ment cette structure et y dé- 
verser des éléments qui adop- 
tront aussitôt les carac- 
téristiques voulues. Cela se ré- 
vèk bien plus performant, à 
l'usage, que les traditionnelles 
pages maitres, d'autant qu'une 
bibliothèque est rapidement 
constitué et que ces pages Sont 
insérables à volonté. 

Calamus est un logiciel ou- 
vert, il importe texte et images 
dans pratiquement tous les for- 
mats, y compris les images If£. 

La fonction d'habillage est 
légèrement décevante. Seule la 
forme du bloc image est épou- 
se et non l'image elle-même. 
En revanche, la possibilité de 
numériser une image sans quit- 
ter Calamus est réellement pra- 
tique. Testée avec le scanneur 










Hawk-CP14 en 300 dpi, elle 
donne des résultats très satis- 
faisants, d'autant qu'une fonc- 
tion d'optimisation de l'image 
évite les effets de moirages fré- 
quents avec les images de cette 
résolution. 

Parmi les autres points forts 
de Calamus, il faut noter la ra- 
pidité du traitement de texte 
intégré sur lequel on peut tra- 
vailler en parallèle avec la ma- 
quette, ainsi que ke presse-pa- 
piers à 5 emplacements, fort 
utile, La gestion des index, 
sommaires, en-têtes/bas de 
page est bien conçue et facile 
à mettre en œuvre. Les aides 
au placement que constituent 
grilles, lignes magnétiques, af- 
fichage ou édition des coor- 
données et curseur optionnel 
lement en croix comme sur un 
logiciel de CAO sont intéres- 
santes. Le raffinement va jus- 
qu'aux détails ! 

Le cahier de doléances est 
loin d’être vide. On déplorera 
l'absence d'une fonction 
« Undo » et la tendance du dic- 
tionnaire à être plus inspiré par 
Shakespeare que par Molière. 
Cette anglophilie gène le fonc- 


tionnement de la division des 
mots malgré un algorithme qui 
semble performant. Autre pro- 
blème : les guides magnétiques 
sæ reproduisent sur toutes les 
pages. Si Calamus est mono- 
document, on peut y insérer 
des pages ou des documents à 
volonté, Le manuel est assez 
clair, mais manque cruelle- 
ment d'index. 

æ 
& 
M UN MANQUE 


= CRUEL D'INDEX 


Dernier point surprenant, le 
gras et l'italique requièrent le 
chargement d'une fonte sépa- 
rée. DMC justifie cela par la 
qualité du rendu, estimant que 
le dessin est meilleur s'il n'est 
pas recalculé, Conclusion : 
mettre un mot en gras prend 
plus de temps que sur n'im- 
ponte quel autre logiciel. Cala- 
mus est livré avec 10 polices, 
dont Helvetica et Times. Cette 
dernière police, légèrement 
défectueuse, est modifiable 
avec l'éditeur de polices (qui 
comporte un outil Bézier. 

Calamus ne possède pas de 
tables d'approche par paires. 


E 
TE 
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Mais les inquiétudes peuvent 
être levées à ce sujet car DMC 
a passé accord avec Compur- 
graphics pour l'adaptation de 
son catalogue de polices. Plus 
de 100 polices de très belle 
calligraphie sont disponibles 
outre-Rhin et devraient l'être 
prochainement en France. 

En dépit d'une certaine di- 
mension « wagnérienne », Ca- 
lamus se place d'emblée aux 
sommets de la PAO sur Atari et 
concurrence les meilleurs lo- 
giciels du genre. Il s’agit au de- 
meurant d'un produit en pleine 
évolution. Une prochaine ver- 
sion intégrera la couleur et la 
séparation en quadrichromie, 
Par ailleurs, DMC propose une 
gamme de produits périphé- 
riques : Outline Ant, déjà dis- 
ponible en RFA, est un logiciel 
d'effets spéciaux  typogra- 
phiques comparable à Letra- 
studio sur Mac. O-line, un lo- 
giciel de dessin vectoriel 
concurrent d'Ilustrator, de- 
vrait voir le jour pour la ren- 
trée, Toutes productions qui 
attestent du sérieux et du suivi 
de ce produit. 

ERIC SEBBAG 


LE NOUVEAU RÉSEAU LO- 
CAL POUR ATARI SERA À 
la norme Arcnet. Composé 
d'une carte s'insérant dans ke 
bus d'extension d'un Mega ST 
et d'un câble coaxial, il assure 
un débit de 2,5 Mégabits par 
seconde et utilise un protocole 
à passage de jetons autour 
d'une architecture en bus 
étoilé. Ce réseau ne nécessite 
pas de poste serveur dédié. 
Une imprimante laser ne peut 
donc pas se partager. Il est ce- 
pendant possible d'en connec- 
ter une à l'un des ST du réseau, 
et d'envoyer les fichiers sur ce 
poste, qui assurera alors l'im- 
pression. Pour l'instant, ce ré- 
seau Arcnet ne dispose pas de 
logiciel de gestion sophisti- 
quée de boïtes aux lettres, avec 
autorisations d'accès. Le dis- 
ponibilité est prévue pour l'été 
et le prix n'est pas encore fixé. 
Service-lecteurs, référence n° 28 


DETERLOG EST UN SYS- 
TÈME DE GESTION D'EN- 
treprise haut de gamme déve- 
loppé par la société du même 
nom. Composé de 9 pro- 
grammes gérés par un super- 
viseur, il s'adresse aux petites 
entreprises, artisans, COmmer- 
çants. Deterlog gère les fonc- 
tions : fournisseurs et clients, 
matières premières, formula- 
tion, produit fini, fabrication, 
prévision de fabrication et en- 
fin comptabilité. Tous les mo- 
dules sont totalement interac- 
tifs. Selon l'éditeur, Deterlog 
offre des prestations jusque-là 
réservées à des progiciels réa- 
lisés à façon, souvent pour des 
mini-ordinateurs. Son prix de 
35 000 F ht le place alors à un 
niveau très largement inférieur 
à celui de ce type de concur- 
rent. 

Service-lecteurs, référence n° 29 
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A l'occasion du Forum PAO, 
Atari a annoncé la sortie 
d'Ultrascript, l'émulateur Post- 
script, qui est désormais livré 
en standard avec l'imprimante 
laser SLM 804, dont le prix 
passe de 11 950 à 12 950 F ht. 
Elle devient donc, et de très 
loin, l'imprimante laser Post- 
script la moins chère du mar- 
ché. Le prix de la solution 
complète (Mega ST4, Time- 





ULTRASCRIPT, L'ÉMULATEUR POSTSCRIPT 


Une nouvelle fois, Atari casse les prix ! L'imprimante laser SLM 804 est maintenant 
livrée avec Ultrascript. Cet émulateur Postscript 
est également distribué seul, en version complète, par Upgrade Editions. 


works et SLM 804) est in- 
changé à 30 000 Fhi. 
Ultrascript est, d'autre part, 
vendu par Upgrade Editions 
(3 000 F ht), avec cinquante 
polices Postsenipt, alors que la 
version distribuée par Atari en 
offre seulement quatre de base. 
Des kits de polices complé- 
mentaires sont prévus. Ultra- 
script version Upgrade est ca- 
pable d'imprimer des fichiers 


ALCHIMIE, L'INCANTATION AUX ICONES 


Postscript sur les imprimantes 
Atari SLM 804, Epson et 
compatibles, IBM Graphics 
Printer, IBM Proprinter, HP 
Deskjet, Nec P5 

Atari France a également 
présenté l'interface Calamus 
pour Linotronic. Celle-ci uti- 
lise le port DMA et assure des 
échanges plus rapides que via 
un Rip Postscript, méthode 
utilisée pour les autres, 





Conçu par Prosoft Informa- 
tique SA, édité et distribué par 
Atrium, Alchimie est un sé- 
quenceur dédié à l'Atari ST. 
L'écran est organisé en multi- 
fenétrage et les fenêtres du 
type morceau, séquence et 
piste apparaissent d'emblée. 
Chaque morceau est un arran- 
gement de séquences et peut 
en contenir jusqu'à deux cent 
cinquante six. Chaque sé- 
quence peut elle-même com- 
porter deux cent cinquante six 
pistes. Les morceaux, sé- 
quences et pistes sont nom- 
mables et les indications de 
longueur, de durée, de signa- 
ture et de volume sont visibles 
dans les différentes zones. 

L'enregistrement est un peu 
particulier puisqu'il faut pré- 
ciser, au départ, la longueur du 
morceau en nombre de me- 
sures (par la suite, cette valeur 
est modifiable), Les notes 
jouées sont enregistrées dans 
une mémoire tampon que l'on 
recopie ensuite à volonté sur 

la ou les pistes voulues. Il faut 
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toutefois faire attention car Al- 
chimie possède un rembobi- 
nage qui vide la mémoire tam- 
pon automatiquement pour se 
recaler, et on risque de perdre 
le travail effectué. 

Les accès disque, les copies 
ou déplacements de pistes, de 
séquences où de morceaux se 
font par mouvement des 
icônes à l'endroit voulu, 1 
existe de nombreux raccour- 
cis-clavier suppléant la souris. 

Les données sont inscrites 
par l'intermédiaire des boîtes 
de dialogue. Les messages ex- 
clusifs Midi sont enregistrables 











dans les lignes de la fenêtre de 
séquence, Les pistes peuvent 
être éditées et les notes appa- 
raissent sur une grille, sous la 
forme d'un carré prolongé 
d'une flèche. On peut alors 
modifier, déplacer, copier, 
transposer une note Où un 
groupe de notes. 

Alchimie propose un arran- 
geur dans lequel on détermine 
la façon dont les morceaux se- 
ront joués, répétés, etc. ILoffre 
aussi la possibilité de super- 
poser, donc de jouer en même 
temps seize séquences. 

E. MARTEAU 





La situation est paradoxale. 
Atari France distribue deux lo- 
giciels de mise en pages. Cala- 
mus, le haut de gamme, ne gère 
pas Postscript, alors que Ti- 
meworks en est capable. Selon 
Atari, la justification est 
double. Calamus, grâce à son 
propre langage de description 
de page, offre une qualité 
d'impression égale à celle ob- 
tenue avec une imprimante 
Postsenipt à partir d'autres lo- 
giciels. Et grâce à son interface 
pour photocomposeuse Lino- 
type, très peu chère (environ 
15 000 F) par rapport à un Rip 
Postscript, Calamus offre une 
qualité de service très profes- 
sionnelle. Pourquoi pas ? 

PATRICE DESMEDT 
Ultraseript seul: service-decteurs, 
référence n° 30 
Imprimante laser avec Ulrrascrips 
servicc-lecteurs, référence n° 31 


DYNACADD EST UN LOGI- 
CIEL DE DAO 2D, CAPABLE 
d'importer et d'exporter les fi- 
chiers au format DXF (Auto- 
cad). Parmi ses fonctions, on 
notera la gestion des formats 
du A4 au AO, la réalisation de 
courbes de Béziers et des B- 
splines, la cotation manuelle, 
semi-automatique et automa- 
tique et un mode de visualisa- 
tion en 3D des entités gra- 
phiques. Dynacad es supporté 
par les écrans 19° et 24”. [est 
distribué par Human Techno- 
logies et vendu 4 950 F ht. 


Service-lecreurs, référence n° 32 


L'été. le bon moment 
pour vous équiper!! 


1 Mo de Ram 
(extensible à 4 Mo) 
Indice Landmark : 161 
Port série et parallèle 
Ecran monochrome 
Disque dur 20 Mo 
Clavier 102 touches 
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912 Ko - Disque dur 20 Mo 
Clavier 102 touches 
Ecran monochrome 


7500F rre. 


1 Mo extensible à 8 Mo 
Disque dur 20 Mo - Clavier 
102 touches - Ecran monochrome 


19000F rx. 








| Kit disque dur 20 Mo. 2200 FT.T.C. Souris compatible 280 FT.IT.C. 
Disquette 210 F pièce (par 100) Imprimante STAR LC 10 2400 FT.T.C. 
| Mémoire 1 Mo 190 FT.T.C. Mémoire 256 Ko 70 FT.T.C. 





Nos magasins sont ouverts de 10h à 19h 


du mardi au samedi 


154, rue de Tolbiac 

75013 PARIS 

Tél : 45.80.1212 

Métro : Tolbiac - Bus : 62/47 


du lundi au samedi du mardi au samedi 


186, rue Cardinet 

75017 PARIS 

Tél. : 46.279080 

Métro : Brochant - Bus : 31 
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40, rue de la Halle 
59800 LILLE 
Tél. : 20.06.01.33 


Tél, (1) 64 56 71 0 





Budget d’informatisation 
ou économies 
personnelles, vous 

voilà avec 15 000 F 

en poche, totalement 
consacrés à l'achat 

d’un équipement 
informatique. 

Avec une telle somme, 

il s'agit de viser juste. 
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plusieurs configurations à partir de 

matériels suffisamment réputés 
pour être disponibles. Le prix des péri- 
phériques (imprimantes, souris, etc.) et 
de leurs interfaces a été évalué selon plu- 
sieurs tranches, en fonction des perfor- 
mances requises (voir l'encadré Je Prix des 
périphériques p. 58). En effet, il n'est gé- 
néralement pas nécessaire de se procurer 
une imprimante chez le constructeur de 
l'ordinateur siun modèle équivalent existe 
ailleurs. Nous indiquons dong quelques 
fourchettes de prix constatés. Il sera tou- 
jours possible de se reporter à des bancs 
d'essais ou à des panoramas déjà parus 
pour affiner le choix de tel ou 
tel périphérique. Détail qui a 
son importance, le prix de 
15000 F doit être entendu 
hors taxes. Pour l'entreprise, 
pas de problème, elle récupè- 
rera la TVA au bout du compte, 
Pour le particulier, il faudra 
ajouter 18,6 % aux prix in- 


L: sélection de l'Ois'est portée sur 


mesurée par divers logiciels (Mips, Nor- 
ton), ne joue pas toujours un rôle pri- 
mordial. Dans les applications de traite- 
ment de texte, de saisie de données ou 
de petits calculs, on tolèrera une certaine 
lenteur, surtout si l'on peut économiser 
ainsi sur le prix de l'unité centrale. A no- 
ter que les applications gourmandes en 
temps de calcul requièrent parfois des 
mémoires de masse de grande capacité. 
Ainsi, gérer un fichier volumineux avec 
plusieurs index de recherche, effectuer 
des statistiques sur un grand nombre de 
données ou travailler sur des images haute 
résolution occupent une place impor- 
tante sur le disque. 


LES POSSIBILITÉ 
D'ÉVOLUTION SONT 





À CONSIDÉRER AVEC SOIN 


Toujours au chapitre des mémoires de 
masse, le temps d'accès est un facteur qui 
doit être pris en compte, Plus il est faible, 
plus rapide est le disque. Il ne faudra pas 
monter au dessus de 40 millisecondes 
pour un compatible AT, Une valeur su- 
périeure dégraderait les performances de 
l'ordinateur qui gaspillerait sa puissance 
à attendre les lectures et écritures sur 
disque. Pour un compatible PC, 80 mil- 
lisecondes sont un maximum. Rappelons 
que les disques durs des IBM-XT avaient 
des temps d'accès de l'ordre de 90 milli- 
secondes. 

Le mode d'affichage et l'écran associé 
doivent être choisis avec soin. En effet, 
si l'on peut augmenter la ca- 
pacité de stockage en mémoire 
de masse tout en conservant 
un ancien disque dur, passer 
d'un mode graphique à un 
autre signifie généralement 
l'acquisition d'une nouvelle 
carte vidéo, d'un nouvel écran, 
avec mise au rebut de l'ancien 


diqués dans ce dossier. matériel. 

Le logiciel, mis à part le sys- Bien que la couleur ou la 
tème d'exploitation générale- LORS DU CHOIX haute résolution ne soient pas 
ment fourni avec l'ordinateur, © © — indispensables pour les appli- 
n'est pas compris dans le prix cations textuelles, l'évolution 
des configurations décrites, sauf quand le Le disque dur est un élément presque des logiciels fait que certains ne sont plus 


constructeur livre l'ordinateur avec un 
ou plusieurs logiciels. Il est judicieux de 
sæ reporter à l'encadré Et le logiciel 
(p. 59) pour une estimation rapide de 
l'investissement logiciel nécessaire. 

UN BUDGET SERRE 

EST SYNONYME 

DE COMPROMIS 

Si un ordinateur reste toujours un boi- 

tier contenant quelques composants élec- 
troniques, assorti d'un clavier, d'un 
écran, d'un lecteur de disquettes et éven- 
tuellement d'un disque dur, les éléments 
constitutifs diffèrent sensiblement en 
fonction de l'utilisation souhaitée. Car un 
budget serré est souvent synonyme de 
compromis. Il s'agit alors de déterminer 
les paramètres sur lesquels on décide de 
« faire l'impasse », pour renforcer tel ou 
tel aspect de la configuration. 
La vitesse de calcul d'un ordinateur, 


toujours indispensable, même si l'on se 
contente d'une faible capacité. En effet, 
la lenteur de l'écriture et de la lecture sur 
une disquette ne permet pas de travailler 
avec le minimum de confort avec la plu- 
part des logiciels. Exception faite des lo- 
giciels qui gèrent la totalité de leur fichier 
en mémoire centrale. C'est le cas des trai- 
tements de texte quand ils sont utilisés 
pour de petits textes (une vingtaine de 
pages dactylographiées), ou encore des 
tableurs, à condition de ne pas faire trop 
fréquemment appel aux fonctions de fu- 
sion de documents. 

A noter toutefois qu'une configura- 
tion dotée de lecteurs de disquettes peut 
toujours se voir adjoindre ultérieurement 
un disque dur, sauf pour certains ordi- 
nateurs portables. On sera donc particu- 
lièrement vigilant dans ce domaine si l'on 
compte faire évoluer par la suite la confi- 
guration dans ce sens. 
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capables de travailler correctement sans 
mode graphique couleurs haute résolu- 
tion. C'est le cas notamment des inter- 
faces graphiques Windows, Presentation 
Manager, etc, Dans ce domaine, donc, il 
faut penser, avant l'achat, à l'évolution 
ultérieure de a configuration. 

Certains constructeurs proposent en 
standard une interface vidéo multimode 
(CGA, Hercules, etc.), associée à un écran 
monochrome. Le prix réduit de la confi- 
guration permet l'achat immédiat, avec 
en filigrane l'acquisition ultérieure d'un 
moniteur plus perfectionné, sans devoir 
investir à nouveau dans une carte vidéo. 

Une attention particulière doit être ap- 
portée pour les ordinateurs portatifs. 1 
est parfois impossible de changer la carte 
vidéo pour connexion d'un moniteur ex- 
terne, Si vous voyez votre aveniren VGA, 
oubliez certains portables définitivement 
bloqués au mode CGA. LI 
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Tandy 1000 HX 
PC 88C 
PC 1041 
Spark 
PC 1640 
HDM X5-3 
LX88 
Tandy 1000 SL 


2338 


3338888 


T 1000 

PC 88C 

SPC 3000 8 
TX88 non 
Vicky non 
16LT non 
M 200 Olivetti non 
T2i 286 T2i 

PC 88C Copam 

Epson PC Epson 

Tandy 1400 LT Tandy 


V86P Victor 
SPC 3000 Samsung 
PCX Tandon 


IPC 286-12/20M IPC 


Tandy 1000 TL Tandy 

PC 2086 Amstrad 
VPC2 Victor 

LCE 30 

LCE 86 

16 Plus EX 


Tandy 3000 HL 
PC Portable 
PC 20-II 
Tandy 1000 HX 
PSE-30 
PCA/12SL 
PCA 
Tandy 1000 TL 
Tandy 3000 NL 
LA286 
IPC 286-12/20E 


PC 4602 Sharp 
AT 286 Copam 
HDM AX6-2 HDM 

M 200 Olivetti 
Fandy 1000 SL Tandy 

LCE 86 
Epson PCe 
PC Compact 2 
T 1200 FB 

































Interfaces 
vidéo 
CGA, Hercules non 


CGA, Hercules oui 
CGA, Hercules non 


Ecran monochrome 















CA Difftusé par Interquadram 
ECA Livré avec Gem et souris. D. dur 20 Mo: +2 900 F 
CA Port souris compris 
CA Modèle portatif autonome, 5,7 kg 
CGA, Hercules 
CA 
CGA, Hercules Ecran monochrome 
CGA, Hercules, MDA 
Hercules, CGA 
Hercules, CGA Disque dur 20 Mo optionnel: 3 500 F 
GA Modèle portatif autonome, 3,5 kg. D. dur: 5 000 F 
OA Ecran monochrome 
Hercules A notre connaissance, le moins cher des 286! 
CGA, Hercules Ecran couleurs 14" 
Hercules 
OA 
A Portatif autonome, 3,5 kg. D. dur 20 Mo: 5 000 F 
CGA, Hercules, MDA 
Hercules 
Hercules Disque dur 40 Mo (28ms): +1 600 F 
HA 
VA Moniteur couleur: +2 000 F 
Hercules, CGA Disque dur 30 Mo optionnel: 5 000 F 
VGA 
CGA, Hercules 
Hercules, CGA 
ECA 
CA Avec écran rétroéclairé : 12 500 F 
CGA, Hercules 
CGA, Hercules Moniteur couleurs 
MOGA Carte souris incluse 
Hercules 
Hercules 
CGA, Hercules 
HA 
CA Modèle portatif autonome, 5,7 kg 
EGA Paradise Avec écran couleur EGA 
MDA, CGA, Hercules 
CA 
CGA, Hercules Ecran monochrome 
ŒA Dos 401 
GA 
CGA, Hercules Moniteur couleurs 
CGA, Hercules 
Hercules 
CGA, Hercules Dos 4.01 


ŒA 
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Un PC-XT avec un 8086 cadencé à 
10 MHz. Mais avec un disque dur 20 Mo 
(40 ms), les 15 000 F sont dépassés ! 





OX 






Victor a soigné son entrée de gamme, 
avec un modèle sympathique à un prix 
étudié, destiné à un usage personnel 









Le VPC2 est une version professionnelle 
de l'entrée de gamme Victor, 640 Ko de 
mémoire vive, horloge sauvegardée.… 





Matériels 


LE PRIX DES PERIPHERIQUES 


L'époque est révolue où il fallait né- 
cessairement s'adresser au constructeur 
de l'ordinateur pour se procurer tous les 
périphériques. Aujourd'hui, les éléments 
constitutifs d'un ordinateur peuvent faire 
l'objet d'acquisitions séparées. 

Si votre niveau de connaissances tech- 
niques l’autorise, vous pouvez installer 
vous-même un disque dur ou un lecteur 





de disquettes de provenance quelconque. 
Comptez 3 000 F pour un disque dur de 
20 Mo aux performances moyennes 
(65 ms de temps d'accès), 5 000 F pour 
un 40 Mo/28 ms, 10000 F pour un 
80 Mo/28 ms. Si vous préférez laisser La 
technique aux techniciens, votre reven- 
deur est en mesure de modifier votre 
configuration à partir d'éléments pro- 
posés par le constructeur, C'est la garantie 
de pouvoir s'adresser à un seul interlo- 
cuteur en cas d'insuccès, parfois au prix 
d'une dépense supérieure 

En revanche, pour des interfaces et pé- 
riphériques plus classiques tels que l'im- 
primante, l'écran, la souris, etc. il est ju- 
dicieux de choisir en fonction de la 
performance souhaitée. Comptez environ 
1 000 F pour un moniteur monochrome 
« bas de gamme », avec lequel il ne sera 
guère possible de travailler qu'en traite- 
ment de texte ou, plus généralement, en 
édition de données textuelles. Un moni- 
teur couleurs CGA coûte environ 2 500 F, 
| alors qu'il faut débourser 4 000 F ou plus 











Le 2086 offre un 8086 à 8 MHz et l'afi- 
chage VGA en standard, un luxe rare dans 
cette gamme de machines. 








pour un moniteur EGA. 

Si votre ordinateur n'est pas doté de la 
carte vidéo ad hoc, vous devrez acquérir 
celle-ci en prenant soin de vérifier sa qua- 
lité. On trouve, en effet, des cartes vidéo 
à 400 F qui peuvent donner les pires ré- 
sultats : image instable, couleurs « ba- 
veuses ». Deux solutions : voir avant 
d'acheter, ou choisir une « grande » 
marque (Hercules, Paradise, etc). On 
comptera environ 600 F pour une carte 
CGA, 2 000 F pour une EGA et 3 000 F 
ou plus pour une VGA. 

Les cartes parallèle et série ne dé- 
passent généralement pas 500 F. A ce prix, 
on trouvera même des cartes qui 
comportent à la fois l'interface parallèle, 
l'interface série et éventuellement une in- 
terface pour manette de jeu. 

On trouve des imprimantes, bas de 
gamme, matricielles graphiques à partir 
de 1 500 F (Civizen, Epson, Nec, Oki, 
etc.). Comptez environ 4 000 F pour une 
matricielle 24 aiguilles, qualité courrier, 
15 000 F à 25 000 F pour une laser. Le 
prix des laser varie selon la marque, la 
vitesse, la mémoire vive, etc. 

Enfin, comptez 500 F pour une souris, 
et environ 250 F pour l'interface si elle 
n'est pas déjà sur votre PC. Vérifiez que 
le connecteur de cette dernière corres- 
pond à celui de la care : un simple 
convertisseur DB9/DB25 coûte en effet 
de 150 F à 300 F AJ 

"A 


Ed 
| —_ 








ATARIEC2 TN RE 








all 





Atari reste discret sur son offre PC, qui 
bénéficie pourtant d'un très bon rapport 
qualité/prix. 








Selon la formule traditionnelle, un or- 
dinateur sans logiciel, c'est comme une 
automobile sans essence. Si l'investisse- 
ment en logiciel dépasse souvent, à terme, 
le prix de la configuration matérielle, il 
est néanmoins parfois possible de s'équi- 
per à moindre frais. 

Problème crucial dans le choix d'un 
logiciel pour démarrer : à la différence du 
matériel, qui peut évoluer par l'adjonc- 
tion de cartes et de périphériques divers, 
ke passage d'un logiciel à un autre ne se 
fait pas toujours sans difficulté. 

Car il s'agit alors de récupérer avec le 
nouveau logiciel les données créées avec 
l'ancien. Ainsi, un changement de traite- 
ment de texte implique souvent une perte 
de l'enrichissement (gras, souligné, for- 
matage des pages, etc.), quand ce n'est 
pas l'impossibilité pure et simple de relire 
correctement les textes. 

Si le travail que vous effectuez de- 
mande un archivage, puis une récupéra- 
tion des données anciennes, il est impor- 
tant de rester vigilant et de se reporter à 
d'éventuels essais ou de se renseigner 
auprès d'utilisateurs pour vérifier que de 
« grands » logiciels sont capables de ré- 
cupérer les données créées. 

Autre solution, généralement plus coû- 
teuse : se tourner vers un produit répandu 
tel que Word, dBase 111 ou IV, Lotus, Mul- 





d'un logiciel à l'autre est surtout sensible 
pour les traitements de texte, En effet, 
rares sont ceux qui proposent des utili- 
taires de conversion efficaces. 

Les gestionnaires de fichiers sont beau- 
coup plus souples. Il sera toujours pos- 
sible de récupérer les données, au prix 
d'un travail plus ou moins important. En 
revanche, les programmes devront être 
généralement récrits dans leur totalité, 
sauf si l'on opte pour un logiciel compa- 
tible par la suite. 

Les tableurs jouissent de la présence du 
standard Lotus 1-2-3. De ce fait, un pro- 
duit sérieux propose toujours une passe- 
relle depuis Lotus, mais malheureusement 
pas toujours vers Lotus. 


DES PRIX QUI VONT 
he DU SIMPLE 

AU CENTUPLE 

Si l'évolution de l'acquis ne vous tour- 

mente pas trop, vous aurez les mains plus 
libres pour décider. Il existe, en effet, une 
multitude de logiciels dont le prix varie 
entre 1 000 et 2 000 F, et qui couvrent 
les besoins moyens de l'usager du traite- 
ment de texte, de la gestion de fichiers et 
du tableur. Pour des désirs plus spéci- 
fiques, il est primordial de se renseigner 
pour ne pas être déçu ou surpris. En effet, 
dans le domaine du logiciel spécialisé, les 


| tiplan, Wordperfect, etc. variations financières vont de 1 à 100! 


Le problème du transfert des données Tel logiciel de gestion d'entreprise sera 






Donatec a rajeuni son PC-XT. Le Jet se 
présente comme un modèle homogène 
et bien fini. 








PCA 12 SI 


Avec ce 286 à 12 MHz, Tandon propose 
une machine disposant d'un exception- 


nel rapport qualité/orix. 


proposé à 1 000 F, alors qu'un concur- 
rent, parfois moins puissant, sera vendu 
50 000 F ou plus ! 

Enfin, le domaine public constitue une 
source quasi gratuite d'approvisionne- 
ment, Cantonné, il y a quelques années, 
dans les utilitaires réservés aux techni- 
ciens, le domaine public s'est progressi- 
vement Ouvert aux utilisateurs avec des 
traitements de texte, gestionnaires de fi- 
chiers et tableurs, mais aussi avec des pro- 
duits plus spécifiques — malheureuse- 
ment souvent en anglais. 

À noter que, contrairement à un logi- 
cielacheté, vous n'avez pas de droit à faire 
valoir si le logiciel du domaine public que 
vous utilisez présente des défauts de fonc- 
tionnement. Cela reste très rare, mais 
l'éventualité pourra peser dans le cadre 
d'une utilisation professionnelle. 

Pour l'approvisionnement en logiciel 
du domaine public, la règle est de fouiner. 
Le prix du logiciel sera, en fait, le temps 
que vous consacrerez à chercher et à tes- 
ter, majoré des quelques francs néces- 
saires pour s'inscrire à un club ou télé- 
charger sur un serveur. 

A la différence du matériel, donc, le 
prix du logiciel peut varier dans des pro- 
portions très importantes pour des be- 
soins donnés. 11 convient de prendre soi- 
gneusement le temps de l'évaluer, à moins 
que vous ne soyez déjà fixé. 




















SHARP PC-4000 


Un portatif est une solution élégante, à 
condition de pouvoir se passer d'un 
disque dur. 
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STAR LC 10 
Points positifs 


modèle noir et blanc ou couleurs; 
frictionvtraction, Tracteur-arrière qui 
ne gâche pas li première feuille; 
possibilité de charger des feuilles cou- 
pées sans enlever le papier Carol : 
introduction de la cartouche ruban fa- 
 cile et ne salissant pas les doigts: 
impression possible en Quad Size ; 
bon alignement vertical des points; 
bon tableau de bord, très complet: 
minuscules accentuées IBM correctes, 
différence de contraste acceptable pour 
les pavés demi-graphiques. 


Points négatifs 


filets trop gras par rapport aux autres 
symboles demi-graphiques; 

câble d'alimentation solidaire de l'ap- 
pareil et embase Centronics sur le côté 


droit peu pratiques: 


impression couleurs très lente, car ke 
porte-ruban fait une gymnastique bizarre 
à chaque aller-retour du chariot. 


L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 


L'Ordinateur 


Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 


Individuel % 


Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel! 





HET TE 





Matériels 


LES IMPRIMANTES 
ECONOMIQUES 


Prétendre installer un poste de travail 
pour moins de 15 000 F ne laisse pas un gros 
budget pour l'imprimante, On peut 
cependant trouver des appareils de niveau convenable 
et ne déparant pas l'ensemble. 


budget serré, solutions dracon- 
niennes. Les gadgets toujours coû- 
teux sont exclus, mais il ne faut pas ro- 
gner sur l'indispensable. Or, l'imprimante 
constitue un périphérique quasi obliga- 
toire du poste de travail. Plutôt qu'en 
différer son achat et reporter son coût 
sur l'ordinateur, il vaut mieux l'intégrer 
directement dans là configuration de 
base. À condition de choisir judicicuse- 
ment, on peut s'équiper en périphérique 
d'impression pour moins de 3 000 F. 
Pour résoudre l'équation du prix et de 
la qualité de reproduction, la seule solu- 
tion est le choix d'un modèle matriciel à 
aiguilles. La technologie laser est exclue 
(1). ainsi d'ailleurs que le jet d'encre, dont 
la qualité d'impression ne devient bonne 
qu'à partir d'un prix font élevé. Les ma- 
tériels situés dans la gamme de prix de 
3 000 Fsont forcément des modèles neuf 


fournir une qualité NLQ (Near Letter 
Quality) en plusieurs passages de la tête 
d'impression, On obtient alors des ma- 
uices de 18 x 18 (Epson LX 800), voire 
de 18x23 (Star LC 10). Le résultat est 
dans tous les cas honorable, où même 
satisfaisant (Star, Epson). Bien que la dis- 
ponibilité du mode NLQ se soit généra- 
lisée sur ce type d'imprimante, il reste 
possible d'acquérir un modèle qui en est 
dépourvu, à condition qu'il propose une 
autre possibilité jugée intéressante. Il 
existe en effet dans le commerce des lo- 
giciels qui pallient tres bien ce manque, 
fournissant des résultats bien plus esthé- 
tiques que la simple qualité NLQ. Lettrix, 
entre autres, permet un grand nombre de 
polices de caractères, peut imprimer jus- 
qu'en quadruple passage et dispose de 
facultés de microjustification et d’aligne- 
ment automatique des nombres que 
maintes imprimantes ignorent. 








aiguilles, ce qui ne les empêchera pas de 


PRES “Can à 





EPSON LX 800 
Points positifs 

friction/traction: 

introducteur feuille à feuille en option: 

fonction autoload pour feuilles cou- 
pées: 

bon tableau de bord (commutateurs 
draft/NLQ, sélection manuelle des polices 
Roman et San Serif); 

minuscules accentuées IBM correctes; 

italiques disponibles en NQL, même en 
jeu IBM. 








sur feuille A4 





RE EN LC NS LS ES 
Centre] 0 | 7 | 2m | m8 | En | 
ETC EN ON EN REZ US 
Css SP THON [700 [TE À À am [asurbers | 
Ce 100 TR LE À | 2m | 


* Le temps d'impression d'une feuille se comprend pour 50 lignes de 60 caractères Pica 






EXPLORIA 


Proédt sous hoancs EDF | Copyrqhi 88 


d'impression 


‘une page | Qualité 


INITIATION 
A L'INTELLIGENCE 
ARTIFICIELLE 


Le didacticiel EXPLORIA a pour 








Ainsi, même si ki qualité d'impression 
intrinsèque de l'appareil est médiocre, il 
est toujours possible d'en tirer un résultat 
correct avec le logiciel approprié. Il 
conviendra plutôt d'être attentif à cer- 
tains détails matériels de conception de 
l'appareil, lesquels peuvent compro- 
mettre réellement le rendu de l'impres- 
sion. Si possible, il faut porter son choix 
sur une imprimante munie d'une barre 
de galets presseurs de la feuille sur le rou- 
leau. En effet, l'absence de ce dispositif 
nuit à la précision de l'impression. Le 
problème se pose avec moins d'acuité en 
NLQ, et ilest possible de forcer l'appareil 
à fonctionner avec un seul sens de dépla- 
cement de la tête, le résultat étant un 
ralentissement de l'impression. 

La vitesse de travail des imprimantes à 
moins de 3 000 F est l'aspect technique 
sur lequel il faut faire des concessions. 
Comme il n'y à pas de miracles, cela ne 
peut pas tre très rapide (deux à trois 
minutes par feuille en NLQ). Mais le spou- 
leur d'imprimante libère rapidement 
l'ordinateur et lui permet de continuer à 
travailler pendant que se déroule l'im- 
pression. Si possible enfin, choisir un ap- 
pareil muni d'un tracteur-arrière (Star 


Points négatifs 

insertion du ruban salissante pour les 
doigts: 

tracteur-avant, qui fait perdre une 
feuille; 

accents circonflexes peu élégants en 
San Serif, 

alignement vertical des points approxi- 
matif; 

mauvaise gradation de contraste pour 
les pavés demi-graphiques 176 à 178 








LC 10). Le tracteur-avant, en effet, oblige 
à engager la première feuille, qui de ce 
fait est toujours perdue. Lä encore, le sur- 
coût ne se justifie que pour les gros vo- 
lumes d'impression. 

L'étude de ces imprimantes de début de 
gamme ne porte pas sur leurs possibilités 
graphiques propres. Elles ont cependant 
toutes cette faculté, en émulation Epson 
où IBMgraphPropriner. Dans cette 
configuration, la recopie d'écran CGA est 
fonctionnelle (Shift-PrtSc). Si le poste de 
travail comprend un écran monochrome, 
c'est au logiciel d'application de prévoir 
la recopie graphique dans ce format par- 
ticulier. L'imprimante est placée en ému- 
lation Epson ou IBM, et le logiciel para- 
métré pour ce type d'imprimante. Sans sc 
ruiner, mais en acceptant un léger dépas- 
sement du budget, le choix du modèle 
couleurs Star constitue un « plus » bien- 
venu, En noir et blanc, sa qualité d'im- 
pression est très convenable, et les sorties 
couleurs sont du même niveau. Un logi- 
ciel d'impression graphique, comme Pi- 
za7z, en tirera le meilleur. La durée de vie 
du ruban couleurs ne cède en rien à 
l'équivalent monochrome, avec un mil- 


aux Systèmes * 
Le contenu pédagogique de 
EXPLORIA se compose d'élé- 








lion de caractères par couleur = 

L'Ordinateur Individue 

L'Ordinateur Individue 

L'Ordinateur Individue IRFODIDACT 
L'Ordinateur Individue , rue du Louvre 
L'Ordinateur Individue FRE 
L'Ordinateur Individue [EE OR a 
L'Ordinateur Ind ividue prix uetaire de 5692.80F tic + port 71,F tte 
L'Ordinateur Individue (ci-joint un chèque de Fc 
L'Ordinateur Individue ae 

L'Ordinateur Individue |n 

L'Ordinateur Individue ADRESSE 

L'Ordinateur ELLE I 


paris | 11 


DATE ET SIGNATUAI 





Lelenenm 154 du tue hote cage 44) 












SEIKOSHA SP 180 AI 


Points positifs 
frictionytraction: 


minuscules accentuées IBM accep- 
tables, mais uniquement en NLQ. 


Points négatifs 


mode d'emploi en anglais et peu clair, 


tracteur-avant’, 


papier mal guidé en friction; 
nécessité d'enlever le tracteur pour tra- 


vail en friction; 


tableau de bord insuffisant; 

très mauvais alignement vertical des 
points en draft (erreurs de placement dues 
au mauvais guidage du papier en impres- 


sion bidirectionnelle): 


très mauvais rendu des codes demi-gra- 


phiques en draft, 


impression très ralentie pour les codes 
demi-graphiques (plusieurs retours du 
chariot porte-tête pour chaque caractère), 

italique non disponible en mode IBM; 

bruits étranges et vibrations lors d'une 


impression NLQ; 


jeu de polices minimal (Pica, Elite). 


L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 
L'Ordinateur 


Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 
Individuel 


TP ST 


ESSAIS 





Matériels 


CHERE COULEUR 


La couleur est à la mode. Certains logi- 
ciels l'exigent même pour être réellement 
efficaces. Pourtant, et au risque de paraître 
rétrograde, je pense qu'il est plus judicieux 
d'opter pour une solution monochrome 
lorsque le budget est limité. La plupart des 
machines d'entrée de gamme sont livrées 
en standard avec une carte Hercules et 
CGA. Soit une définition de 720 x 348 en 
monochrome Hercules et de 320 x 200 en 
quatre couleurs, ou 640 x 200 avec une 
couleur en CGA. La perte est très impor- 
tante, et un moniteur couleurs CGA se 
vend entre 2 000 F et 2 500 F contre 
800 Fà 1 500 F pour un moniteur mono- 









chrome. Avec ce dernier, le confort d'u- 
tilisation sera donc très supérieur à l'en- 
semble des logiciels de bureautique. Pour 
travailler sérieusement avec la couleur, 
l'affichage EGA s'impose (640 x 350 en 
seize couleurs). Soit un coût d'environ 
2 000 F pour la carte si elle n'est pas four- 
nie en standard, plus environ 3 500 F 
pour le moniteur. Dépenser le tiers de son | 
investissement total uniquement pour dis- 
poser de la couleur est un choix qu'ils'agit 
de peser en toute sérénité, Pour ma part, 
je préfère utiliser cette somme dans un 
disque dur plus rapide et d'une capacité 
supérieure. PATRICE DESMEDT | 
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CITIZEN 180 E 
Points positifs 
manuel d'emploi agréable; 
friction/traction; 
impression en quadruple taille possible; 
interface enfichable et embarquant les 
commutateurs de réglage: 
italique disponible en NLQ et jeu IBM; 
impression en négatif possible; 
impression NLQ très fine. Il vaut mieux 
forcer le contraste en graissant les lettres 
(peut être un point négatif) 


Points négatifs 

interface sur le côté droit (peu pra- 
tique), 

panneau de commande passable, mais 
sélections compliquées; 

tracteur-avant qui fait perdre une 


feuille; 


“ 


feuille mal guidée en friction, absence 
de galets presseurs. La feuille se dandine 
lors de l'impression, ce qui provoque un 
mauvais alignement des points verticaux; 

jeu de polices minimal (Pica, Elite); 

« Ç » de dessin contestable en NLQ. 


L'Ordinateur individue! 
L'Ordinateur Individuel] 
L'Ordinateur Individuel 
L'Ordinateur Individuel] 
L'Ordinateur individuel 
L'Ordinateur Individuel] 
L'Ordinateur individuel 
L'Ordinateur Individuel] 
L'Ordinsteur Individuel 
L'Ordinateur Individuel 
L'Ordinateur Individuel 
| x 


, "+ li 


L 2 | 












POURQUOI PAYER PLUS ? COMPAREZ DONC! 


dBFast/DOS dBFast/MAC, dBFast/WINDOWS,, des produits BUMBLEBEE SOFTWARE, 


Vous connaissez dBFasty/DOS, le compilateur de vos applications ABASE, celui qui reconnait les LOAD et CALL, accompagné de son éditeur 
de textes, capable de vous créer des .EXE en quelques secondes et même des ,EXE inférieurs à 2 Ko !!! (Manuel en Français) 


Nous vous présentons nos jumeaux : dBFast/MAC et dBFast/Windows 


Ils vous permettent de développer vos applications dBase(r soit sur votre 
MAC( soit sur votre AT ou 386 sous environnement Microsoft Windows(r) 
Créez, compilez et 'debuggez' à l'aide du même écran 


[ = +— 

[= | 

V 019 « 
ile Enit Search Font Size Uptions Utilities Windows tels 

( =— = Ft + 3. 
1 HE 2 GE |! 


Tru it dirnamr, numiile. ent 
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taith 10 nan 
10 atat 
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Cities 











Utilisez les macros, tableaux (ARRAYS), vos propres fonctions SI0RE ‘Suite MI20 10 2007 à | 
Servez vous de nos 96 nouvelles fonctions et 48 nouvelles commandes pour D NT ENRS C0 CR PR EE D 
intégrer de la musique, des menus déroulants, des boutons, la gestion de la RER ce Rd 
souris, des fenêtres. intégrer des images en provenance de PAINT par EE dc 7 pop » 
exemplie...Ne soyez plus limité par le nombre d'Index ouverts. # 5:28 EI ado | 
Créez vos fichiers .DBF, Label, Report. Programmez sous Windows | ER rien 
Redonnez une nouvelle vie à vos rammes. | || 
cu nu ERA: 
En tant que jumeaux ils se reconnaissent, votre application développée [MELEASE war IE ET a TT 
sous dBFast/windows, recompilez la sous dBFast/MAC, le tour est joué !!! Loan einer Le te 110 var CetATE eurtom “Last” nt 7.58 
CRIAIL POPUrF meme 1114 “ 
” groupe bien Leg 5 i, | CALGTE POPUP menu SURAGN 47 
simple de développer pour tout le monde. Al | 
fl jou th 
7 + + 7 
Avec dBFast/Windows échangez vos dommées avec les autres logiciels Windows (DDE). :—= = EE ——————) 


Les applications développées avec les produits dBFast peuvent être distribuées librement sans avoir à verser de royaities 


COMMANDE à retourner à ALL PHASE INFORMATIQUE 213, rue Benjamin Delessert 69300 CALUIRE Tél. 78 39 30 18 Télécopie 78 23 69 03 





ROC rer Code postal 
disquette démo 100 Frs T.T.C. (remboursée en cas d'achat) CO] Chèque à l'ordre de ALL PHASE INFORMATIQUE 
dBFast (1.295,00 H.T.) soit 1.535,87 Frs T.T.C. C] Carte Bieue ou VISA N° 
dBFast/MAC (2.500,00 H.T.) soit 2.965,00 Frs T.T.C. (*) Date de validité YOTE sens 
dBFast/ Windows (2.900,00 Frs H.T.) soit 3.439,40 Frs TTC. (*) Signature 


Windcoes/288/388 est une mæque déposée par Microsoft Corp GBASE Ill: est une marque déposée par ASHTON TATE Line facture vous sera adressée en justfficant 


* Versions américaines 


dBFast dBFast/Mac détast/windows sont des marques dépostes de Humbiebee Software inc Macintosh est une marque déposée par Apple Computers inc 
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ACTIVE COMPUTER 
TÉL. : 48 78 01 30 | 


57, RUE DE DUNKERQUE - 75009 PARIS | 
M° ANVERS/BARBES/GARE DU NORD 
OUVERT DU LUNDI AU SAMEDI DE 9 H À 19 H 
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L'AT le plus vendu oux USA, 2 ons de qurontie P M O. ! 
LE MOINS CHER EN EUROPE ! HAUTE QUALITÉ 
AT DESKTOP APEX 16 


Votre AT pour un pr 


Compatibilité te 





x PATES vu 


taie ot zéro défaut 


Nouveau boitier encombrement réunit 
Carte SUPERTURBO 13 MHz 
0 WS _4 Mo EMS_ 


n “ AA TT CL Monde VW 1GA 
[One ..… Carce 2 GA 620 : 400 


(10400 12330 m | 12990 rx 1 5400 rc 
se ee de arm 1 M0 5 14 (13901350 mc) 114390 ver: 17070 me! 
M ae Care vtr où mn "7 [16800 ver/19925 nc| 18700 122180 rl 
| VENEZ us DÉCOUVRIR ET COMPAREZ. 







ENFIN DISPONIBLE ! 


SUPERBE!!! 
260007 
25500F mc PROMO | 








OPTION DISQUE DUR 
40 Mo 


Portable AT, écran plasms : Promo 
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BUS - DU SEK RAM dc pause ÉQ n &X ch manda 
rte Ch € CA try “ina 72 À [@] qe perl —_ ! . 
Me ds M dénniele Len ‘vente par © orresponcanc € - port on sus jusqu'à 5 nÿ 50 F pu s de s 5 xg : 2 250 F 


TERRE EUVER ET ATX a UTELR 


Betenmce 156 du srvice-hectieur (pra 44) 


— Disque dur 20 Mo 


- Clavier AZERTY 


- Contraste régtanle 


XT Turbo 256 Ko : 119007 17€ 
AT 13 MHz 640 Ko : 199007 17€ 
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ET TOUJOURS LES PRUXLES PLUS FOUS À PARIS TTC 


Je, soussgné, M 

Aessh Te ee 
Commande le matériel susvat mn 
Pour la somme totale de Cate 


Régloment à l'ordre d'ACTIVE COMPUTER 
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PRIX - LE SERVICE - LA HAUTE TECHNOLOGIE 
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BON DE COMMANDE à retourner à ACTIVE COMPUTER 


57 rue de Ounkgeque - 75009 Pans 
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ême avec un budget serré, le stan- 

dard PC offre un certain éventail de 
choix, à condition de se cantonner dans 
le bas de gamme, Ce qui se paie en per- 
formances. Bon nombre de logiciels ré- 
cents, Windows compris, exigent de fait 
un bon AT 286 pour tourner convenable- 
ment. À condition d'accepter de quitter 
le standard, Atari offre une solution 
compétitive, avec un excellent rapport 
qualité/prix. Rappelons que tous les ST 
sont livrés avec l'interface Gem en stan- 
dard, installée en mémoire monte. L'en- 
semble de la mémoire est donc dispo- 
nible, à la différence d'un PC ou d'un 
Macintosh où le système d'exploitation 
vient se charger en mémoire vive lors du 
lancement de la machine. Quant aux per- 
formances, elles sont grossièrement 
comparables à celles d'un Mac SE. Et si 
Gem est une interface plus « frustre + que 
celle d'Apple, elle offre cependant une 
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Matériels 





réelle facilité d'utilisation. En fait, les pro- 
blèmes surgissent non pas dans ka pra- 
tique des logiciels, mais lors de l'impres- 
sion, puisque l'on retrouve les délices du 
monde PC, avec l'installation d'un pilote 
d'imprimante par logiciel, compliqué par 
le recours ou non — selon les logiciels — 
du Gdos, système dédié à l'impression. 
Rappelons enfin que les disquettes MS- 
Dos sous lues sur un Atari (un lecteur 
externe 5°1/4 est disponible pour ceux 
qui travaillent sur ce format avec leur 
PC). Le transfert de fichiers s'opère donc 
directement d'un ST à un PC, qu'ils soient 
Ascii, WKS (Lotus), dBase, Tiff, Autocad, 
etc. Quoique non compatible, l'Atari ST 
n'est pas isolé. [est par exemple possible 
de commencer un travail avec Lotus et le 
poursuivre avec LDW Power. 

Avec un budget de 15 000 F, Atari offre 
plusieurs configurations complètes. La 


plus spectaculaire est la solution laser, qui 
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Avec un rapport qualité/prix toujours intéressant, l'Atari ST est une solution à 
étudier de près pour une installation complète à faible coût. Facile d'emploi, il 
est aujourd'hui entouré de logiciels professionnels qui offrent une compatibilité 
fichier avec les standards du marché. 


associe un 1040 (un mégaoctet de mé- 
moire vive) à l'imprimante laser, avec le 
logiciel de traitement de texte Le Rédac- 
teur. Cette offre, pas réellement convain- 
cante, ne s'adresse qu'aux utilisateurs de 
traitement de texte exclusivement, L'im- 
primante laser Atari en effet est entière- 
ment gérée par l'ordinateur, L'impres- 
sion d'une page en mode graphique 
exigeant plus d'un mégaoctet de mé- 
moire, il faut en théorie au minimum un 
Mega ST 2 pour travailler avec l'impri- 
mante. Le concepteur du Rédacteur a 
donc développé un utilitaire de compac- 
tage-décompactage, entièrement trans- 
parent pour l'utilisateur, qui permet d'u- 
tiliser un 1040 avec la laser. Mais il sera 
impossible d'imprimer avec les autres lo- 
giciels, si ce n'est en émulation Diablo. 
Une seule exception, le logiciel de mise 
en pages Publishing Partner, qui dispose 
de son propre langage de description de 


page, et qui se suffit lui aussi d'un 1040 

Une ouverture est cependant en vue, 
avec la sortie d'Ultrascript (distribué par 
Upgrade Editions), un émulateur Post- 
script qui rend efficace le couple 1040. 
SLM 804, à condition que les logiciels uti- 
lisés gèrent le langage Postscript.… La so- 
lution laser actuelle est intéressante pour 
ceux qui désirent un poste dédié traite- 


ment de texte. La « qualité laser » est of- | 


ferte à un prix sans concurrence 


L'autre offre traitement de texte 


constituée par Atari France est plus po- 
lyvalente. Megapage comprend un Mega 
1, a version « pro « du 1040, avec un 
bon clavier détachable et un bus d'exten- 


sion, livré avec Le Rédacteur et Time- | 


works, logiciel de mise en pages. Des uti- 
litaires ont été spécialement conçus pour 
créer des ponts entre les deux logiciels 
Megapage coûte 6 450 Fet 9 950 F ht 
avec un disque dur 30 Mo. Il convient 


d'ajouter 2 500 F environ pour une im- | 


primante, par exemple la matricielle 9 
aiguilles distribuée par Atari, qui n'est 
autre que la Star LC-10. Il reste encore un 
budget logiciel suffisant pour acquérir des 


produits de qualité, le prix des logiciels | 


étant nettement plus bas sur Atari que sur 
les autres standards. Pour un tableur, on 





aura par exemple le choix entre Calcomat | 


2 (Micro Application), pour une utilisa- 
tion personnelle, ou LDW Power (Up- 
grade Editions), qui est totalement 
compatible avec Lotus 1-2-3, pour une 
utilisation professionnelle.  Adimens 
(Atari) et Superbase (Micro Application) 
se partagent une partie du marché des 
bases de données, le second offrant la 
compatibilité avec dBase LIL. L'achat d'un 
logiciel de communication et d'émula- 
tion Minitel resté raisonnable, avec le 
choix entre Emulcom 3,0 (Atari) et ZZ- 
Com (Human Technologies). Atari France 
propose un ensemble de trois logiciels 
(Adimens, LDW Power et Emulcom 3.0) 
au prix très compétitif de 1 450 F ht 
Ceux qui désirent aquérir un ensemble 
plus évolutif choisiront un Mega ST 2 ou 
ST 4 (avec respectivement 2 et 4 Mo de 
mémoire vive). Avec le disque dur 30 Mo 
les prix montent à 13 700 F ht (ST 2) et 
17 150F ht PATRICE DESMEDT 











SAUVEGARDEZ REDEMARREZ 

Sauvegardez vos folmers en quelques instants Redémarrez instantanément apré 

Hable, rapide. poussant, DS BACKUP est tacte de courant DS RECOVER récupère ai 

à utiliser Paramétrable et universe, À lonc fichers acodentellement ettacé \ les disqui 


tonne sur toute undté DOS tormates 








OPTIMISEZ SECURISEZ VOS ACCES 


Détragmentez au choix les disques. répertoires Par un Système de mots de pa Dar Cru 

ou hiomers. Vous améborez les tumps d'accés à sécurisez l'accès à votre more et cons 

votre disque le temps d'ubhsaton En ph 
de fichiers et genératr IL 
lexplodtion 
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Tétex 25020 Calvi PCM 
Minitel 38 14 + 1 UN SE 
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| monde PC ne compte pas moins de 
six logiciels de dessin vectoriels an- 
noncés en six mois : Designer, Arts et 
lettres, Gem Artline, l'imminent Illustra- 
tor PC, et maintenant Corel Draw, distri- 
bué par Ise-Cegos. Signe distinctif du pe- 
tit dernier, une réflexion très poussée en 
matière d'ergonomie et des fonctions ab- 
solument inédites, de nature à faire pâlir 
ses concurrents, même s'ils sont nés de 
la dernière pomme. 

Corel Draw frappe d'emblée par le dé- 
pouillement de sa boite à outils et la lim- 
pidité de ses menus. Témoin du raffine- 
ment de l'interface, l'affichage des 
coordonnées et de la nature des objets 
dans le haut de la fenêtre de travail. À 
| l'image de Freehand ou de Pagemaker, 











\ 1/ ne soit pas multidocument, il offre l'af- 
# = fichage simultané d'une fenêtre de loupe 





Logiciels 


l'espace de travail réel n'est pas circons- 
crit à la page, mais reprend ke principe 
du marbre. Il est possible de travailler les 
éléments en dehors du dessin avant de 
les y inclure. L'absence d'un outil « tracé 
de droites » pourra surprendre. En fait, 
une simple combinaison clavier associée 
à l'outil de dessin à « main levé + per- 
mettra d'y accéder. Par ailleurs, sous Co- 
rel Draw, tous les objets sont convertibles 
les uns dans les autres. De fait, chaque 
objet est susceptible d'être transformé en 
Bézier, et donc modifiable avec la légen- 
daire facilité du procédé. Pour cela, 
double-cliquer sur un point d'un objet 
donne une boîte de dialogue qui permet 
une « édition » : ajouts de points, cas- 
sure, conversion, lissage assemblage, etc. 
Seul le double-clic est difficile à opérer, 
car il faut bien viser. Le système de rota- 
tion est lui aussi particulièrement bien 
conçu. Si l'on clique une seconde fois sur 
un objet sélectionné, des poignées en 
forme de flèches surgissent et permettent 
une rotation à la souris. 

Naturellement, les degrés de la rotation 
sont affichés dans l'espace d'information 
de la fenêtre. L'axe de rotation, par dé- 
faut placé sur le centre de gravité de l'ob- 
jet sélectionné se déplace librement avant 
la rotation. Une fonction slant (défor- 
mation latérale), se manie exactement de 
la même manière, Quoique Corel Draw 





COREL DRAW 


LE FLEURON VECTORIEL 


Les nouveaux logiciels de dessin vectorisé dans la lignée d'Illustrator ont suscité 
un net engouement. Désormais, le haut de gamme de ces produits n'est plus 
réservé au Macintosh. Corel Draw le prouve. 


ou encore d'une fenêtre figurant le résul- 
tat final, le mode preview. Notons que la 
loupe comprend une option inédite per- 
mettant un agrandissement de l'épaisseur 
du trait proportionnel à l'image. Enfin, 
Corel Draw est largement doté de 
commandes et raccourcis-clavier. 


LES MANIPULATIONS 
DU TEXTE 


Fourni avec vingt-cinq polices Post- 
script, le logiciel ouvre une série de ma- 
nipulations inédites. Paramètres clas- 
siques, interlignage, espace intermots, 
modification de la chasse et rotation sont 
permis. Mais de plus, chaque caractère 
édité comporte une poignée pour le dé- 
placer séparément. Un fonction spéciale 
ramène un caractère égaré dans sa ligne 
de base. Epouser la forme d'un objet 
s'opère identiquement à Frechand, si ce 
n'est que texte et objet restent indépen- 
dants, et que le texte s'oriente à l'inté- 
rieur ou l'extérieur d'une courbe en fonc- 
tion du sens dans lequel elle a été tracée. 
Le texte est par ailleurs toujours éditable, 
et ce, sans passer par une boîte de dia- 
logue. Plus fort encore, l'ensemble du 
texte est convertible en Bézier ! Si l'édi- 
tion n'est plus possible, toutes les mani- 
pulations purement graphiques le sont. 

Les remplissages en dégradés s'opè- 
rent selon deux modes : linéaire et radial. 
Chaque objet peut leur être soumis, Corel 
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Draw comprend, à l'image de Freehand 
2, une bibliothèque de trames Postscript 
du plus bel effet quoique ralentissant 
considérablement l'impression. La cou- 
leur est aussi implémentée. Corel pro- 
pose deux modes de sélection : l'indis- 
pensable nuancier Pantone ou la sélection 
en quadrichromie. Dommage qu'une 
conversion directe dans la boîte de sélec- 
tion ne soit pas réalisée. Enfin, la couleur 
d'un trait est paramétrable ou tramable 

Corel Draw possède une fonction au- 
totrace (conversion d'images bit map en 
vectoriel) d'une rapidité d'éxecution cer- 
taine, mais qui ne s'applique qu'à l'en- 
semble d'une image importée et non à la 
sélection d'un périmètre d'image comme 
dans Illustrator 88. Grande première en 
matière de dessin vectoriel, la forme du 
curseur est éditable, ce qui permet de 
faire des pleins et des déliés comme à la 
plume (voir illustration). Superbe. Les 
macros représentent une innovation 
moins stupéfiante, Il est surtout regret- 
table qu'il soit quasi impossible d'avoir 
recours à une option de dessin 

Une bibliothèque de clipart incluse té- 
moigne déja de la qualité des réalisations 
Néanmoins, Corel Draw lit et écrit des 
fichiers au format d'Illustrator. Il importe 
par ailleurs les images Tiff, PCX, Pic, GDF 
et exporte aux formats Tiff, EPS et Win- 
dows Metafile. Pour les fichiers de grosse 
taille, le logiciel pratique l'écriture tem- 
poraire sur disque. Concernant l'impres- 
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Group of 23 otecte 











sion, Corel Draw gère la séparation des 
couleurs en quadrichromie et l'impres- 
sion en négatif. Les traits de coupe et 
hirondelles complètent l'orientation pro- 
fessionnelle de cette fonction 

Corel Draw n'est cependant pas 
exempt de tous reproches. Il ne propose 
qu'un seul niveau d'Undo alors que Free- 
hand en offre quatre-vingt-dix-neuf, La 
fonction couper/coller a été simplement 
oubliée. La sélection des objets demande 
une certaine dextérité puisqu'il faut cli- 
quer exactement sur une des lignes qui le 
composent. En revanche, une com- 
mande-clavier sélectionne des objets un 
à un dans l'ordre de création. Autre la- 
cune, Corel Draw n'implémente pas de 
fonctigns calque. La grille demeure dé- 
sespérément invisible et le magnétisme 
est souvent imprévisible. Mais nonobs- 
tant ces quelques carences et sous réserve 
de disposer d'une configuration musclée 
(le 386 est recommandé), Corel Draw est 
un modèle d'ergonomie et de perfor- 
mances sous Windows. Et ce sans 
compter qu'il ne s'agit que d'une pre- 
mière version ! ERIC SEBBAG 
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Relerenoe 158 du servicr-hoctenr (pie 4 


Type : logiciel de dessin vectoriel sous 
Windows. 

Editeur : Ista/Ise-Cegos. 

Distributeur : Ise-Cegos 

Prix : 6 250 F ht. 


Service-lecteurs, référence n° 33 
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PROMOTION EXCEPTIONNELLE 


- Remise de 40 à 50% sur nos imprimantes matricielles 
9 aiguilles pour tout achat d'un PC XT/AT avec 


moniteur. 


- Bon d'achat de logiciels égal à W% de la valeur de la 


configuration PC achetée 


AMSTRAD 


PC AT avec ecran mono. 12" 
PC 2386 DD 2 MD 40 490 F 
avec me dus 4.0 et Windows 48h 
PC 2286 DD PE MD 15 280 F 

20 860 F 


Liecteur 1°1/2 + disque dur 40 Mégas 


PC AT avec écran couleur 14" 
PC 2286 DD K CD 17 650 F 
2 lecteurs 2° 1/2 

PC 2286 HD K& HRCD 25 600 F 
lecteur 3"1/2+HD 40 Mégas 


PC XT avec écran mono. 12" 
+ WORKS de Microsoft 
PC 2086 SD 12 MD 

l lecteur 3° 1/2 

PC 2086 HD 12 MD 

l lecteur 3° V2 + DD 30 Mégus 


PC XT avec écran couleur 14" 
+ WORKS de Microsoft 


PC 2086 SD 14 CD 10 420 F 
1 lecteur 1°1/2 


PC 2086 HD K HRCD 17 770F 
Lecteur 1°1/2 + HD 30 Mégas 


8 050 F 
BG 030 F 


PC 1640 avec écran mono 
Hercules 

+ | souris + MS DOS 3.2 + GEM 
+ GEM paint + Basic 2 
PC 1640 SD MD 

1 lecteur 5° 4 

PC 1640 HD 20 MD 

1 lecteur S°U4 + HD 20 Mégas 


PC 1640 avec écran couleur EGA 
+ | souris + MS DOS 3.2 + GEM 
+ GEM paint + Basic 2 
PC 1640 SD ECD 
lecteur S° 4 

PC 1640 HD 20 ECD 
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0 MHZ+1 mo de ramæcdd 40 mo 

11 800 F 


- VRP : ROCRG 1 
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es limites de Wingz, comme celles 
de la plupart des tableurs, excè- 
dent très largement les possibilités 
| de mémoire d'un Macintosh. La taille 
maximale est de 32768 rangées par 
32768 colonnes. L'introduction des 
données se fait de manière classique et 
un utilisateur déjà familiarisé avec un 
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autre tableur ne sera pas dépaysé. A noter 
cependant quelques « plus » : affichage 
des nombres négatifs dans une couleur 
différente de celle des positifs ; verrouil- 
lage des titres, pour qu'un libellé de ligne 
ou de colonne continue à apparaitre quel 
que soit l'endroit où on se trouve dans la 
feuille. Tout l'affichage est d'aileurs pa- 


L'ENVOLEE D 





Le tableur-grapheur Wingz d'Informix utilise toutes les possibilités 
graphiques du Macintosh, ainsi que le coprocesseur arithmétique 
des SE 30 et des II. Rapide, souple et puissant, il possède les carac- 
téristiques d’un excellent tableur, jointes à des fonctions de présen- 
tation peu ordinaires. Son langage de programmation, très proche 
d'Hypertalk, autorise de nombreux développements. Un défi à la 
créativité de l'utilisateur et du programmeur. 


ramétrable de manière simple : taille des 
champs, caractères, style, alignement, 
ec, Wingz propose 14 formats de 
nombres et de dates en standard, et per- 
met de créer des formats personnels 

Les développeurs ont pensé au calvaire 
de l'utilisateur lorsqu'il doit attendre le 
résultat d'un recalcul, er ont essayé d'op- 
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timiser au maximum le temps nécessaire, 
enne recalculant que les cellules affectées 
par une modification. De plus, l'utilisa- 


tion du coprocesseur mathématique des 


SE 30 et Il accélère encore ses fonctions. 


UN TABLEUR 
RELATIONNEL 


Comme Excel, Wingz peut définir des 
blocs comme base de données, et y effec- 
tuer des recherches portant aussi bien sur 
des chaines de caractères que sur des ré- 
sultats mathématiques. Son principe est 
basé pour la déclaration de matrice, les 
Champs d'un ensemble ne devant pas for- 
cément être contigus. Une de ses grandes 
nouveautés est d'être « relationnel », 
c'est-à-dire de permettre des liens entre 
différentes feuilles de calcul, celles-ci de- 
vant être chargées en mémoire au préa- 
lable. C'est ainsi qu'une cellule de la 
feuille A pourra faire référence à la cellule 
X de la feuille B, voire à plusieurs cellules 
issues de documents différents. Dans la 
pratique, cette utilisation se révèle déli- 
cate : si la ou les feuilles auxquelles il est 
fait référence sont modifiées et que la 
référence n'est pas absolue, ou si les 
feuilles ne sont pas chargées lors de la 
compilation du script qui les utilise, cer- 
taines erreurs peuvent se produire. 

Wingz possède un nombre imposant 
de fonctions intégrées : 158 fonctions 
Hyperscript, 9 fonctions logiques, 34 
fonctions numériques, 10 fonctions sta- 
tistiques, 18 fonctions tableur et 24 fonc- 
tions texte, Les principaux besoins des 
domaines financiers, de la gestion et des 
mathématiques sont satisfaits. « Amor- 
deg », par exemple, calcule la déprécia- 
tion d'un bien sur une période deman- 
dée, selon la méthode de l'amortissement 
à taux double, connaissant le coût du 
bien, sa durée de vie utile et sa valeur de 
récupération à la fin de cette dernière. 
C'est ainsi qu'après avoir acheté ce logi- 
ciel, on pourra avoir une idée de la valeur 
que perdra le Macintosh sur lequel il 
tourne. Deux autres méthodes d'amor- 
tissement sont disponibles, « Solution » 
résout des équations à une inconnue. 
« Ecartpop » calcule l'écart-type (de po- 
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pulation) des valeurs d'une liste et « Var- 
pop » calcule la variance de population 
des arguments. Les fonctions Hyper- 
script, quant à elles, concernent tout 
d'abord la gestion de la feuille : présen- 
tation, type de champ, graphisme, cou- 
leur, etc. Les plus intéressantes servent à 
manier les graphiques. Nous ne sommes 
pas très loin de la CAO. D'autres 
concement l'environnement de travail et 
la mémoire, l'interception d'événements 
ou complètent les fonctions standards. 


AU BONHEUR 
DU DÉVELOPPEUR 


Wingz possède un langage de pro- 
grammation proche d'Hypertalk, Hy- 
perscript, dont tous les mots clés ont été 
traduits en français! Pour les nostal- 
giques du langage naturel en anglais, il ne 
reste qu'à acheter la version américaine. 
Que les scripts aient été écrits dans l'une 
ou l'autre de ces langues, la compilation 
les rend utilisables sur les 2 versions. 

Toute action de l'utilisateur corres- 
pond äune instruction Hyperscript. Ainsi, 
un enchainement d'actions simples mais 
répétitives pourra Être enregistré SOUS UNE 
seule commande. Wingz fait aussi appel 
à d'autres concepts Hypercard : les bou- 
tons, les champs, la feuille et les objets. 
Chacun de ces éléments peut avoir son 
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propre script et il existe une hiérarchie 
entre eux. Toujours comme dans Hyper- 
card, l'interception d'événements (ac- 
tion souris, clavier, recalcul, etc) est pos- 
sible, Comme dans Paradox sur PC, un 
script peut mémoriser automatiquement 
toutes les actions de l'utilisateur et les 
transcrire en instructions. Grâce à Hy- 
perscript, il est possible de paramétrer 
tout son programme Wingz : création de 
menus, choix de sous-menus, etc. 

Les 2 scripts nécessaires au paramé- 
trage standard de Wingz sont fournis avec 
leurs sources, ce qui permet de les mo- 
difier suivant ses vœux. Mais il est pré- 
férable d'en créer d'autres qui viendront 
effectuer les réglages après que les pre- 
miers aient été exécutés. On peut égale- 
ment afficher des messages pour obtenir 
une action de l'utilisateur, en créant des 
boites de dialogue. 

Hyperscript est un langage de pro- 
grammation complet. Les variables (lo- 
cales et globales) peuvent être de 3 types : 
a, min et max, qu'il n'est pas nécessaire 
de déclarer, Wingz le reconnaissant im- 
médiatement lorsqu'une valeur est don- 
née à la variable. En revanche, il faut dé- 
clarer le nom de cette dernière. Chaque 
script peut comporter jusqu'à 255 va- 
riables globales et chaque fonction jus- 
qu'à 255 arguments et variables locales. 
Les tests peuvent être à condition simple 


a 
SOC DO CU OUTOUE ù 


aidons 


Vethnst 71 le 
PTT 


ou multiple. Il existe 2 types de boucle, 
conditionnelle ou non. Outre les fonc- 
tions préprogrammées, toute opération 
définie par l'utilisateur est déclarable 
comme fonction. Les fonctions peuvent 
s'appeler entre elles, à condition d'avoir 
été définies, et s'appeller elles-mêmes. 


DE NOMBREUSES 
[3 POSSIBILITÉS 
GRAPHIQUES 

Un script est soit enregistré en mode 
texte (pour l'imprimer ou le modifier), 
soit compilé. La compilation est faite en 
langage C (langage d'origine de Wing). 
Il est possible d'ajouter des ressources 
externes en C et en Pascal. Une version 
développeur est prévue pour le second 
semestre, avec formation sur le langage 
Hyperseript et le format des ressources 
externes. La création des graphiques peut 
également s'effectuer par le biais 
d'Hyperscript, qui possède de nom- 
breuses instructions à cet effet : appel des 
graphiques de la galerie, gestion des titres, 
des annotations et des légendes, modifi- 
cation des échelles et des axes, des gra- 
duations, combinaison des types de 
représentation, pondération des propor- 
tions des graphiques et indication de 
la couleur, l'épaisseur des traits, des 
motifs, etc. 

Pour créer un graphique sous Wingz, 





la procédure est simple : sélectionner des 
données, prendre l'outil « Graphiques » 
et choisir la zone de la feuille où le dia- 
gramme s'affichera. Wingz lui attribue par 
défaut le type Barres, sauf s'il contient 
plus de 20 rangées ou colonnes — c'est 
alors le type Filaire qui est choisi. 6 types 
de représentation existent aussi bien en 
2 qu'en 3 dimensions. « Barres» est un 
graphique à barres classique. Avec « Li- 
néaire », on obtient un schéma dans le- 
quel chaque série de données est repré- 
sentée par une ligne brisée. Dans 
« Couches », les données sont placées en 
couches superposées. « Escalier » est une 
variante de Barres, dans laquelle les séries 
sont empilées et remplissent toutes la lar- 
geur d'une catégorie. « Secteurs » corres- 
pond à la représentation en camemberts 
habituelle, Enfin, « Combiné » mélange 
ces différents types de graphiques pour 
une plus grande lisibilité de l'ensemble. 

« Max-min » intéressera beaucoup de 
financiers, qui souhaitent pouvoir repré- 
senter, outre la valeur d'une série, son 
minimum et son maximum. C'est la pre- 
mière fois qu'un tel type d'affichage 
existe dans un tableur. 

Wingz offre encore 6 autres possibi- 
liés de représentation graphique des 
données, plus orientées vers des appli- 
cations mathématiques, dont certaines 
sont du plus bel effet. « Cartésien » place 


sur une grille des segments de droite entre 
2 points qui correspondent à des couples 
de nombres portés sur un repère à 2 axes. 
« Nuage de points » est un modèle assez 
proche du précédent, mais où les couples 
de nombres forment des points portés 
dans le repère. « Polaire + porte ces 
couples de points sur un cercle, où le 
premier nombre de chaque point indique 
la distance au centre du cercle et le se- 
cond l'angle en radians du rayon passant 
par le point, les points obtenus étant joints 
par des segments de droite. « Niveaux » 
est basé sur le principe des courbes de 
niveaux sur les cartes topographiques : 
les valeurs égales sont représentées par 
des points de même couleur ou de même 
motif ; ce type de représentation s'ap- 
plique, outre la topographie, aux don- 
nées aérodynamiques ou thermogra- 
phiques. « Aires » reprend les notions du 
précédent et les porte en 3D. De ce fait, 
pour un terrain, parexemple, les données 
concernant le type (forêt, ville, eau) pour- 
ront être représentées en niveaux et la 
topographie en 3D. « Filaire », enfin, est 
une variante du précédent dans lequel 
seules les arètes des faces sont visibles. 

Tous les graphiques en 3 dimensions 
peuvent être vus sous l'angle défini par 
l'utilisateur, qui modifie à volonté les 
coordonnées des 2 axes de rotation, les 
coordonnées horizontales et verticales du 
point de fuite et le rapport entre la dis- 
tance apparente du graphique et sa pro- 
fondeur. Tout ce qui concerne la couleur, 
le trait, l'épaisseur, le motif — en fait tous 
les paramètres de création du graphique 
— est modifiable. Le titre du diagramme 
et ses légendes sont aussi au gré de l'uti- 
lisateur, qui peut ajouter des commen- 
taires. Le titre peut pivoter de 90°. 

L'échelle est soit linéaire, soit en pour- 
centage, soit logarithmique, Les axes 
peuvent être affichés ou non. 

La plupart des graphiques repré- 
sentent chaque ensemble de données par 
une série. Ces séries seront soit masquées 
(la série sélectionnée disparaît temporai- 
rement), soit lissées lorsque le type de 
graphique le permet, soit décalées. Le lo- 
giciel gère les 16 M de couleurs du Mac 


et est le seul de sa catégorie à faire du 3D. | » 
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Chiffres en millions de francs 
Une monétaire . 
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Grâce à l'utilisation des boutons et des 
champs à la mode Hypercard, la feuille 
Wingz peut se modifier au fil des actions 
de l'utilisateur. Toutélément peutétresoit 
affiché soit masqué, soit au premier plan 
soit à l'arrière-plan. L'ajout de boutons 
permettant de gérer ces caratéristiques 
donne du relief à la présentation gra- 
phique. Ces boutons pourront comman- 
der l'ouverture de champs texte ou ke 
tracé de dessins indépendants, Wingz 
possédant les outils correspondants. 

En effet, ce logiciel accepte des champs 
texte importants (jusqu'à 32 000 lignes) 
qui peuvent être mis en pages de la même 
manière qu'avec un traitement de texte 
et être dotés de bandes de défilement. Il 
offre également des outils à la Mac Draw 
permettant de dessiner dans une fenêtre. 
On pourrait considérer la feuille Wingz 
comme une réplique géante et plus so- 
phistiquée de la carte Hypercard, avec les 
mêmes possibilités de visualisation. Le 
seul défaut du tableur dans ce domaine 
est de ne pas permettre des actions au- 
tomatiques gérées par le rimer système. 


3 L'IMPORT-EXPORT 


DANS TOUS 
SES ETATS 

Wingz avale et digère tout ce que l'on 
veut bien lui donner. Des feuilles créées 
aux formats Lotus 1-2-3 ou Excel, ainsi 
qu'enregistrées aux formats Svlk, Dif, 
WKS, WKI et Ascii, sont reconnues et 
ouvertes directement par le logiciel. 
| L'opération est valable dans l'autre sens. 
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Le texte écrit sur une autre application 
est importé via le presse-papiers et collé 
dans un champ texte, où ilest alors modi- 
fié et édité sans problèmes. Ilen est de mé- 
me pour toute image, tous les graphismes 
étant au format Quickdraw. Ce format 
permet l'impressioncouleurssurlesimpri- 
mantes qui le reconnaissent. En revanche, 
si Wingz peut envoyer du Postscript, il 
ne gère alors pas la couleur, La solution 
réside dans l'utilisation du dernier 
driver d'imprimante laser Apple 6.0 qui 
traduit le Quickdraw en Postscript. 

Etant donné la taille d'un documènt 
Wingz, l'utilisation d'un traceur pourrait 
être plus agréable. Ce n'est pas impos- 
sible, à condition que le traceur recon- 
naisse le format Quickdraw. Pour les par- 
tisans d'une solution laser classique, 
Wingz offre une prévisualisation avant 
impression qui permet de gérer parfaite- 
ment le document. 

Wingz peut tourner sous Appleshare 
si chaque utilisateur en possède un exem- 
plaire sur son poste de travail et si le 
réseau ne sert qu'au partage des données. 
On se prend à espérer des versions tour- 
nant sur d'autres systèmes d'exploitation 
et utilisant toutes les ressources d'un ré- 
seau… La sécurité des données est assurée 
par le verrouillage des champs et des cel- 
lules, interdisant toute modification in- 
tempestive. La protectionen lecture n'est 
pas implémentée. 

Si Wingz calcule vite, le rafraichisse- 
ment de l'écran demande en revanche un 
certain temps, Comme il prend tout son 


L'ORDINATEUR INDIVIDUEL N° 116/JUILLET-AOÛT 1989 





intérèt sur un grand écran, il est évident 
qu'il ne peut éviter un retraitement assez 
long. Mais pourquoi tout rafraichir lors- 
que seul un champ est modifié ? Ce pro- 
blème provient de la liaison dynamique 
entre objets qui est à la base de Wingz. 
Aucun élément n'étant indépendant, la 
modification de l'un d'eux entraine une 
vérification complète et le réaffichage de 
tout ce que contient l'écran. 


Be LE COIN DU RÂLEUR 


Pour gagner du temps, on peut stop- 
per le rafraîchissement en tapant com- 
mande- : ou en incluant la commande 
Hyperscript adéquate, qui ne crée l'image 
modifiée que lorsque celle-ci est donnée 
comme définitive, Reste le problème 
d'une présentation interactive, où toute 
action demandant un affichage de champ 
obligera à attendre le rafraichissement 
complet, au lieu de produire instantané- 
ment la fenêtre demandée. L'effet 
escompté peut en être gâché. 

Malgré ce petit défaut de jeunesse, 
Wingz reste un logiciel apte à satisfaire 
les plus exigeants en matière de tableur. 
Ilutilise tous les nouveaux concepts d'in- 
terface-utilisateur, sans lesquels on ne 
pourrait plus éditer un logiciel des années 
90 digne de ce nom, et ouvre des hori- 
zons intéressants vers le monde du gra- 
phisme. Wingz est un logiciel à 3 ni- 
veaux : en tant que tableur, il soutient la 
comparaison avec [OUS Ses CONCUMENES. 
En tant que grapheur, il permet les repré- 
sentations de données les plus poussées, 
étant le seul tableur à gérer le 3D sur Mac. 
Il offre aussi la possibilité de faire des 
présentations interactives, ce qui peut 
être très utile pour étayer un discours 
basé sur les chiffres. Enfin, grâce à Hy- 
perscript, il peut être à l'origine de nom- 
breux développements. 

Chez Informix, on considère que 
Wingz se situe sur ke même créneau 
qu'Excel dont il devrait prendre 30 à 
35 % du marché. Les développeurs (5 % 
des ventes d'Excel) devraient, selon la 
société, s'intéresser de près aux possibi- 
lités de Wingz et de son langage. 


Cetété,macceptez plus 
de-payer:-votre-imprimante. 


Pour tout achat d'un compatible, 
une imprimante vous sera livrée sans supplément de prix. 


PERFORMANCES 


Micro-Informatique 
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DU PAPIER 
AU CHANTIER 





VERONIQUE REYNIER 


Les logiciels de gestion de projet étaient promis à un bel avenir. La 
réussite tarde, handicapée par l'abstraction du domaine. Pour mieux 
utiliser les ressources importantes de ces produits, il est indispen- 
sable de définir clairement leurs fonctions, et cerner leur champ 
d'application. Nous nous sommes attelés à cette tâche, exemples à 


l'appui. 


comme... « Projet : n. m., image 
P: situation, d'un état que l'on 


pense atteindre ; ce que l'on se 
propose de faire à un moment donné ; 
travail, rédaction préparatoire, premier 
état. » De cette notion d'avenir que sous- 
tend la définition du mot « projet » don- 
née par le Perit Robert découle toute la 
problématique de la gestion de projet sur 
micro-ordinateur. A la base, ce type de 
logiciels peut tout faire, ou presque. C'est 
du moins, abstraitement là encore, ce que 
prétendent les professionnels du do- 
maine. Certes, les faits leur donnent en 
partie raison, mais cette discipline de l'in- 
formatique n'en demeure pas moins dans 
une nébuleuse qui freine largement son 
expansion. Pour une raison simple : la 
plupart des planificateurs, professionnels 
de la gestion de projet, n'ont qu'une vi- 
sion très lointaine de ce que peut être 
l'informatique et, de leur côté, les infor- 
maticiens n'ont de la planification que 
des notions pour ke moins floues. 
Pour tenter d'éclaircir un peu les es- 
prits, reprendre depuis le niveau zéro 


constitue la meilleure démarche. Qu'est- 
ce qu'un projet ? Pour une ou plusieurs 
entreprises (ou des entités de ces entre- 
prises), il s'agit de répondre aux besoins 
formulés par un demandeur. Concrète- 
ment, il peut être question des divers 
corps de métier entrant en action pour la 
construction d'un immeuble commandé 
par un promoteur, ou bien des multiples 
services d'une entreprise participant à 
l'élaboration d'un nouvel avion de 
combat. Ou encore, à l'intérieur d'un ser- 
vice informatique, des intervenants dans 
le développement d'une application 
spécifique. 


D 


Mais, quel que soit le domaine d'acti- 
vité abordé, un projet se déroule en plu- 
sieurs phases : l'analyse des différentes 
parties du projet (sous-projets et tâches), 
l'estimation de leur répartition dans le 
temps, l'estimation des ressources 
humaines et matérielles à mettre en 


PLANIFICATION 
ET SUIVI DE PROJET 


œuvre pour la réalisation de chacune de 
ces parties, l'évaluation du coût de ces 
tâches, toutes ces étapes constituant la 
phase de planification d'un projet. Une 
fois le projet lancé, vient le suivi, Cette 
période permet aux divers intervenants 
de connaitre, à un instant T, l'avance- 
ment de telle ou telle tâche par rapport 
aux prévisions, d'évaluer l'adéquation 
des ressources humaines et matérielles 
avec les besoins du moment (y at-il rup- 
ture de stock ? faut-il mettre un homme 
de plus sur telle activité ? etc.), d'affiner 
les coûts induits par ke projet et, grâce à 
ces éléments, de prévoir des actions en 
conséquence des inévitables dérives par 
rapport à l'estimation originelle. A un ni- 
veau hiérarchique supérieur, les rapports 
issus de cette activité de suivi donnent 
aux dirigeants d'une entreprise les 
moyens de répartir au mieux leurs efforts 
entre les divers projets sous leur respon- 
sabilité (il est en effet rare qu'une entre- 
prise n'ait qu'une seule action en cours à 
un moment donné). En fin de parcours, 


les rapports finals liés aux péripéties du  » 
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projet sont utilisés pour régler certaines 
situations (rapports fournisseur-client ou 
régularisation comptable...) et comme 
base d'expérience pour la conduite de 
projets similaires dans le futur 
L'intervention de l'informatique dans 
ce domaine relève pour beaucoup de 
l'évidence. Les atouts sont nombreux 
L'ordinateur apporte sa rapidité et une 
certaine qualité. Gérer un projet compor- 
tant plusieurs milliers de tâches à la main 
tient de la gageure, même en y affectant 


LA THERAPIE VIEWPOINT 


M. Noël est le directeur scientifique de 
la société Lipha, un groupe pharmaceu- 
tique. Une de ses principales fonctions 
consiste à développer de nouveaux pro- 
duits que le laboratoire commercialisera. 
« La conception d'un nouveau médica- 
ment prend environ une douzaine d'an- 
nées », explique-t-il. Pourtant, même s'il 
utilise un logiciel de gestion de projet pour 
suivre la création de cœ produit, M. Noël 
ne travaille avec son ordinateur, un 
Compaq SLT 286 portable, que sur une 
période de cinq ans. « Au-delà, la planifi- 
cation devient trop abstraite. Il ne sert à 
rien de tirer des plans sur la comète. » 

Après avoir utilisé Macproject, un des 
rares logiciels de gestion de projet sur Ma- 
cintosh, M. Noël s'est orienté vers View- 
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Un exemple de 
diagramme de Gantt sur 

le logiciel Hornet 5000 de 
la société Soft Computing 


un personnel important. Les capacités de 
calcul de ces machines permettent une 
optimisation de l'estimation du projet, 
signalant les impossibilités d'allocation de 
ressources, affinant au mieux les délais 
entre tâches. Sans oublier les simulations 
qui permettent de mesurer les consé- 
quences de l'allongement de telle ou telle 
partie du projet sur les délais prévus à 
l'origine. En outre, l'ordinateur améliore 
les capacités de réactions des respon- 
sables par rapport à un événement donné, 


point, un logiciel édité par Computer Ai- 
ded Management et françisé par Ise-Cegos. 
« Par rapport à Macproject, il offre de 
nombreuses fonctions supplémentaires, 
particulièrement en ce qui concerne les 
capacités d'édition de rapports, C'est un 
outil extraordinaire, auquel je ne repro- 
Cherais que sa complexité d'utilisation. La 
prise en main est rapide mais dès que l'on 
commence à l'exploiter pleinement, les 
difficuhés apparaissent. » 

Pour M. Noël, un produit intermé- 
diaire comme Viewpoint correspond par- 
faitement à ses besoins. « Ce logiciel nous 
apporte énormément au niveau de la ges- 
tion du développement de nos nouveaux 
médicaments. Et il est plus facile à utiliser 
que des programmes haut de gamme 


en fournissant immédiatement les consé- 
quences de cette action sur le déroule- 
ment du projet. Enfin, comme le note 
Dominique Diaz, responsable du secteur 
gestion de projet chez Ise-Cegos : « Le 
logiciel de gestion de projet est avant tout 
un outil de communication, » En clair, il 
sert principalement à fournir des rap- 
ports à des responsables. Et entre une 
note gribouillée sur un coin de table ou 
sur un bloc de ciment d'un chantier et un 
état imprimé sur une table traçante, l'en- 
treprise sait Choisir. 

Parallèlement à ces actions directe- 
ment liées à la vie du projet, le logiciel de 
gestion joue également un rôle de 
communication extrémement  impor- 
tant, Un projet, quelle que soit sa nature, 
est l'affaire de plusieurs personnes sou- 
vent disséminées au sein des différents 
services d'une entreprise ou de plusieurs 
sous-traitants. Dans ce cadre, tous les in- 
tervenants doivent pouvoir se commur- 
niquer divers éléments ayant trait au tra- 
vail en cours, documents qui prendront 
des formes différentes selon la position 
occupée par le destinataire dans la hié- 
rarchie du projet. Au dépant, c'est le res- 
ponsable du projet qui formalise les types 
de rapports dont aura besoin chaque ca- 
tégorie d'intervenants. Echanges d'infor- 
mation, suivi d'événements planifiés ou 
non, synthèses sur l'avancement du pro- 





comme Personnal Artemis, D'où un gain 
de temps appréciable. » 

Très satisfait de son logiciel, même s'il 
connait parfois des démélés (+ En ce mo- 
ment, il m'affiche ‘votre logique n'est pas 
cohérente”, c'est vexant ! »), M. Noël pré- 
conise de rester sage au moment du choix 
d'un logiciel : « Tous ces produits sont 
bons. En fait, le problème est de savoir ce 
que l'on veut en faire. Il ne sert à rien 
d'utiliser un outil trop puissant par rap- 
port à ses propres compétences, il finira 
dans un placard. Il vaut mieux commen- 
cer par un logiciel pas trop compliqué, sa 
prise en main sera plus efficace et il sera 
toujours possible d'évoluer vers un pro- 
duit plus riche par la suite. » 

VR. 





jet en termes de réalisation, de délais ou 
de coûts, rapports sur les actions correc- 
tives et les nouveaux objectifs à atteindre, 
ces divers éléments se doivent d'être pro- 
duits par le logiciel de gestion de projet, 
via un périphérique d'impression (impri- 
mante laser, traceur, etc.) ou par des 
moyens de communication informa- 
tiques (connexion entre micro-ordina- 
teurs, réseau local, télécopie, messagerie 
électronique, etc). Nécessitant parfois 
l'exploitation de logiciels bureautiques 
classiques, ces besoins de communica- 
tion constituent l'un des fondements de 
la gestion de projet informatisée et faci- 
litent la transmission d'informationsentre 
les divers niveaux de la hiérarchie 


k DU CONCRET 


BÂTI SUR 
DE L'ABSTRAIT 

La gestion de projet est une discipline 
exploitable pour toute tâche de produc- 
tion, développement d'outils informa- 
tiques y compris. Ce secteur d'activité est 
différent des autres par la nature « abs- 
traite » d'un logiciel et la présence, de- 
puis de nombreuses années, d'environ- 
nements de développement normalisés. 
En effet, s'il est facile de mesurer l'avan- 
cement des travaux dans ka construction 
d'un bâtiment, quantifier le taux de réa- 
lisation d'un programme est beaucoup 
plus compliqué. Un « logiciel écrit à 
80 % » ne veut rien dire, la seule notion 
réelle en la matière étant « ça marche ou 
çane marche pas » ! De la même manière, 
estimer les délais de réalisation d'un 
programme tient de la gageure, chaque 
nouvelle application représentant un cas 
particulier. Heureusement, pour contre- 
balancer ces inconvénients, la gestion de 
projet informatique s'intégre générale- 
ment à un environnement plus large de 
développement, l'atelier de génie logi- 
ciel. Prenant en compte toutes les phases 
du développement de l'application — des 
premières spécifications à la génération 
automatique du code —, les outils de gé- 
nie logiciel s'articulent souvent autour 
d'une méthode de spécifications, comme 
Merise, Axial ou Sadt, entre autres. L'in- 
terfaçage entre les outils de gestion de 








projet et de méthodologie permet ainsi 
une normalisation des spécifications d'un 
projet que l'on retrouve rarement dans 
d'autres secteurs. 


Be TOUT N'EST PAS ROSE 


Si l'informatisation de la gestion de 
projet rend de nombreux services, il n'en 
reste pas moins vrai que l'utilisation de 
tels logiciels débouche sur quelques réa- 
lités parfois peu enthousiasmantes, En 
premier lieu, il convient de garder à l'es- 
prit que l'ordinateur n'est qu'un outil 
permettant d'accélérer des traitements et 
qu'il ne travaille que sur des données 
fournies par l'utilisateur. Ce qui se tra- 
duit, selon un consultant spécialisé, par 











l'axiome suivant : « GIGO, GIGOMF », 
autrement dit, si l'on a n'importe quoi en 
entrée, On aura n'importe quoi en sortie 
(Garbage In, Garbage Ou, l'informati- 
sation ne faisant que sortir plus vite le 
«n'importe quoi» (Much Fasten. De 
même, l'analyse préalable ne doit pas être 
trop poussée, pour des questions de ren- 
tabilité et de facilité de gestion. L'affine- 
ment se fera naturellement pendant le 
déroulement du projet. Dans ke domaine 
de l'estimation, l'empirisme connait en- 
core des heures de gloire. Comme ke note 
Dominique Diaz : « La méthode la plus 
utilisée est toujours celle du doigt mouillé 
Ainsi, pour mesurer l'avancement de la 
construction d'une plate-forme en mer, 
on n'a encore rien trouvé de mieux que 
de la peser en mesurant son enfoncement 
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dans l'eau. On calcule ainsi le nombre de 
tonnes montées par jour, mesure sans 
grande correspondance puisqu'elle ne 
tient pas compte de la validité de ce qui 
a été construit. Et il n'est pas rare, dans 
ce domaine, d'être obligé de démonter 
ce qui a été fait le jour précédent. » Au 
niveau de l'utilisateur, ilexiste parfois des 
problèmes de fiabilité et d'ergonomie des 
logiciels de gestion de projet. Plus le lo- 
giciel est riche en fonctions, plus il est 
difficile à manipuler. Ce qui amène à par- 
ler de la formation des utilisateurs qui, 
selon le CXP (Centre des utilisateurs de 
progiciels), est souvent inadaptée ou sous- 
estimée. De même, il déplore la faible 
qualité des documentations, et insiste sur 
le fait que de nombreux manuels et logi- 
ciels ne sont pas françisés. Enfin, hormis 
quelques problèmes de logiciels arrivant 
sur le marché sans être finalisés, le der- 
nier point noir tient aux ennuis de vitesse 
et de capacité de traitement des micros, 
souvent liés à la multiplication des fonc- 
tions à l'intérieur d'un même logiciel. 
Bref,il vaut parfois mieux disposer d'un 
produit faisant bien la plupart des choses, 

plutôt qu'un autre faisant tout, mais mal. 
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Naturellement, la sensibilisation et la for- 
mation du personnel est primordiale si 
l'on souhaite obtenir un déroulement 
optimal (en gardant toujours à l'esprit 
que la mission première est la réalisation 
du projet, pas l'utilisation d'un micro- 
ordinateur). 
CHOISIR UN LOGICIEL 
DE GESTION DE PROJET 
Selon le recensement effectué par le 
CXP, le marché français du logiciel de 
gestion de projet sur micro-ordinateur se 
concentre sur environ soixante produits 
sous MS-Dos et deux ou trois pour le Ma- 
cintosh. Plus de 40 % sont édités dans 
l'Hexagone, le reste provenant principa- 
lement des pays anglo-saxons et de 
l'Allemagne. Cette faible proportion de 
produits nationaux s'accompagnerait, de 
surcroit, d'une faible pénétration. Cela 
dit, selon les éditeurs, il y aurait près de 
vingt mille progiciels de gestion de projet 
de tout type installés dans notre pays sur 
micro et gros systèmes, Un chiffre 


quelque peu démesuré. 
A l'heure actuelle, la majorité des 


acheteurs est constituée de grandes en- 
treprises. Les PME-PMI attendent que les 
méthodes et les produits soient suffisam- 
ment au point et que les prix baissent 
pour s'équiper. Autre frein pour ces en- 
treprises de taille moyenne, la gestion de 
projet informatisée requiert du person- 
nel, donc des investissements. Les sec- 
teurs d'activité les plus concernés sont 
l'industrie — bureau d'étude, de 
recherche et développement, secteur mé- 
thode —, l'informatique, la construction 
(pas seulement le bâtiment) et, dans une 
moindre mesure, la maintenance. 

En général, les sociétés diffusant des 
logiciels de gestion de projet possèdent 
une spécialisation sur ce type de produit 
et offrent une large gamme de services : 
formation, informations et énormément 
d'avant-vente, « Quand on installe un 
système de gestion de projet, il nous faut 
le plus fréquemment partir de zéro », note 
Dominique Diaz. 

En excluant les logiciels spécifiques 
d'analyse de coûts et de gestion des mis- 
sions et des temps, les logiciels de gestion 
de projet, qu'ils soient à destination gé- 
nérique ou plus spécifiquement infor- 








matique, se décomposent en trois caté- 
gories. En bas de l'échelle se trouvent des 
logiciels monoprojets, destinés à de pe- 
tites structures — entreprises artisanales 
ou service particulier d'une grande entre- 
prise — ou à l'initiation de sociétés dé- 
couvrant le domaine et souhaitant déter- 
miner précisément leurs besoins. D'un 
coût compris entre 2 500 et 10 000 F, 
ces logiciels assurent pour la plupart cor- 
rectement les fonctions de planification 
et de gestion des ressources, mais pèchent 
sur le suivi des activités et des ressources. 
En général très simples d'emploi, ils 
répondent à une demande et servent sou- 
vent de point d'entrée des entreprises 
dans la gestion de projet informatisée 


LES LOGICIELS 
MULTIPROJETS 


La deuxième catégorie est constituée 
de logiciels plus puissants, capables de 
gérer plusieurs projets simultanément, de 
prendre en compte les interférences entre 
les divers projets et d'établir des syn- 
thèses de l'ensemble des activités d'une 
entreprise. Ces logiciels suivent une or- 
ganisation de type « matricielle » : verti- 
calement, ils gèrent chaque projet sépa- 
rément ; horizontalement, ils opèrent une 
synthèse des charges de projet allouées à 
chaque service, Ce qui, dans un souci 
organisationnel, permet de connaître les 
répartitions budgétaires par poste et sur- 
tout de mettre en évidence des conflits 
entre les divers projets (si l'on demande 
dix hommes à un service qui n'en 
comporte que cinq par exemple). 

Outil de communication et de simu- 
lation, le logiciel de gestion multiprojet 
se caractérise généralement par une ri- 
chesse fonctionnelle importante, contre- 
balancée par une mise en œuvre diffici- 
lement accessible à l'utilisateur néophyte. 

La gamme de prix de ces produits 
s'étend de 10 000 à 30 000 F pour des 
versions monoposte, mais leur exploita- 
tion optimale requiert le plus souvent une 
implantation sur réseau local, provo- 
quant une augmentation de prix propor- 


tionnelle au nombre de postes gérés par = 


le programme. 


Enfin, il arrive que les capacités pour- 
tant importantes de ces logiciels ne suf- 
fisent pas pour répondre aux besoins ex- 
primés par le client, dans le cas de projets 
énormes, comme la conception d'une fu- 
sée ou d'un avion de combat. Il faut alors 
faire appel à une troisième catégorie, celle 
des logiciels de gestion de projet « pro- 
grammables ». Il s'agit en fait d'outils dis- 
posant de toutes les fonctions d'un logi- 
ciel de la catégorie précédente dotés, en 
supplément, de langages de développe- 
ment d'applications spécifiques ou d'une 
interface avec un système de gestion de 
bases de données comme dBase III. Les 
capacités d'adaptation de ces produits 
leur permettent également de se relier à 
des systèmes experts ou à des logiciels de 
CAO... En fait, aucune tâche, ou presque, 
ne leur est interdite, pour peu que le dé- 
veloppement adéquat ait été effectué. Le 
pendant de cette puissance consiste bien 
évidemment dans un prix à la mesure du 
travail à effectuer pour le développement 
de l'application spécifique, qui peut 
grimper jusqu'à plusieurs centaines de 
milliers de francs ! 

Si, pour l'instant, les logiciels de ges- 
tion de projet ne sont régis par aucune 
norme spécifique (encore que l'Afnor et 
le département américain de la Défense 
aient édicté des spécifications, peu sui- 
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vies, il faut le reconnaïtre.….), l'évolution 
du domaine semble beaucoup promettre, 
du moins en termes de richesse fonction- 
nelle. L'apparition de systèmes d'exploi- 
tation multitäches comme OS/2 et Unix, 
ainsi que d'interfaces-utilisateur convi- 
viales comme Presentation Manager ou 
Windows, ouvre incontestablement la 
voie au développement de produits plus 
simples d'emploi tout en gardant des ca- 
pacités importantes de traitement. 

Dans un autre domaine, l'interfaçage 
avec des systèmes experts semble devoir 
se répandre, bien que ses applications 
appellent quelques restrictions. L'enri- 
chissement des bases de connaissance ne 
peut être réalisé que par des experts, ra- 
rement par la personne œuvrant sur le 
chantier ou sur le site. De ce fait, la for- 
malisation des données à entrer dans ces 
bases de connaissance se révèle compli- 
quée. De surcroït, il n'est pas toujours 
évident qu'un phénomène donné, sur- 
venu lors de la réalisation d'une tâche | 
précise, se renouvelle sur un autre projet. | 
Enfin, psychologiquement, le chef de 
projet peut se montrer réticent à l'idée 
d'utiliser ce type d'outil qui apportera 
souvent des corrections pessimistes à ses 
premières estimations. 

Le choix d'un logiciel de gestion de 
projet s'effectue également à partir de | » 
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CETUUNES CAFACICNISTIQUES 1EX hnique s. Un 


des premiers éléments de sélection 
concerne l'ergonomie et la simplicité 
d'utilisation du programme. Certes, au- 
cun produit de ce type n'offrira la convi- 
vialité d'un traitement de texte, mais un 
interface-utilisateur soignée et cohérente 
(éviter d'avoir des parties gérables à la 
souris et d'autres par touches de fonc 
tions par exemple) se reve lera rapide- 
ment necessaire, Quantitativement, on 
s'intéressera au nombre de taches et de 
ressources que peut gérer le logiciel par 
projet, ainsi qu'au nombre de ressources 
qui put être alloué à une tâche. L'orga- 
nisation des tâches, leur sélection et leur 
PrésSCOAaION CONSUTUEN également un 
facteur discriminant. La plupart des lo- 
giciels proposent deux LYpEs de struc 
la Work Breakdown 
Structure (WBS) représente l'ensemble 


ture, La premiére 


d'un projet sous forme arborescentt par 
une décomposition du général au parti- 
culier (du projet aux tâches primaires). La 
seconde, l'Organization  Breakdown 
Structure (OBS) classe les tâches par ser- 
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vice, département ou responsable, ou en 
core par type de tâche, fournisseur de la 
ressource 

Pour les ressources, deux paramètres 
sont à évaluer, le nombre de dates de 
disponibilité, de quantification de la res- 
source et de coûts disponibles d'une part 
et les méthodes de liaison des ressources 
avec bles tâches les utilisant d'autre part 
La grande majorité de ces logiciels 
comporte deux méthodes. La première 
cflectue des simulations pour vérilier que 
la ressource requise est disponible au mo- 
ment où l'on en à besoin. La seconde 
cherche à faire cadrer les dates de début 
et de fin d'une activité avec les dates de 
disponibilité d'une ressource, ce qui en- 
traine partois des dérives temporelles 

En ce qui concerne le suivi d'un projet 
il est important de connaitre les inter- 
valles de temps sur lesquels le logiciel 
planifie. Dans le meilleur des cas, le lo- 
giciel comportera des intervalles d'un an 
d'une d'un jour 


d'un mois semaine 


d'une heure et d'une minute. Toujours 
dans le domaine du suivi de projet, il 


1) 





convient que le logiciel permette une en- 
trée des travaux réalisés sous les angles 
temps, Coût et travail séparément 

Enfin, et c'est peut-être la le critère le 
plus important, un logiciel de gestion de 
projet se doit de permettre le plus grand 
nombre de représentations graphiques 
possibles, à l'écran comme sur papier 
Pour les meilleurs programmes, une bi- 
bliothèque d'états prédéfinis et repara- 
métrables par l'utilisateur est proposée 
La quasi-totalité de ces programmes pro- 
pos une représentation par diagrammes 
de Gantt et des schémas Pert, ainsi que 
des histogrammes, des courbes, des dia- 
grammes par la méthode des « précé: 
Cela dit, pour parvenir à ce ré- 
sultat, il arrive que le logiciel fasse appel 
à un grapheur add on du type Graph-in- 
the-box. Par ailleurs, il convient de véri- 
fier que le logiciel sélectionné comporte 
bien un pilote d'impression pour la table 
traçante ou l'imprimante raccordée au 
micro-ordinateur 

Pour en finir, quel que soit Le type de 


dents » 


solution envisagé, le service offert par ke 
tant avant-vente 
qu'aprés-vente, à une importance pré- 
domaine fort 
complexe us 


vendeur du logiciel 


pondérante dans ce 


Hibhiogranhn 


projet du CXP 


catalogue de progicicls gestion dk 
Actes de Li $ convention annuvlk 
de l'Aluep (Association françuse des ingénieurs 


et techniciens d'estimation et dk planification) 


Dominique Diaz, de la societé 1s-Cegos 
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UNE AFFAIRE DE MÉTHODE 


La gestion de projet, informatisée ou non, est une discipline qui doit être 
accompagnée d’une méthodologie régissant les données à manipuler et les 
traitements à y appliquer. Elle n'est cependant pas sous la coupe d’une méthode 
normalisée, comme c'est le cas pour le génie logiciel. 
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9 anarchie flotte encore dans le do- 
maine de la gestion de projet. 
Certes, l'expérience à fini par faire se dé- 
gager des tendances que tous respectent, 
les éditeurs de logiciels compris. Un pro- 
jet se caractérise par quatre paramètres 
fondamentaux : les tâches, les res- 
sources, les délais et les coûts. Tout projet 
est découpé en sous-ensembles d'acti- 
vités à fonction simple, les tâches. De 
durée variable — il peut s'agir d'une réu- 
nion d'un quart d'heure comme de la 
construction d'un objet prenant un mois 
—, Chaque tâche est caractérisée par des 
éléments « entrants » (documents, maté- 
riels, ressources humaines) et des élé- 
ments « sortants » qui Se retrouveront 
être les «entrants » d'une tâche ulté- 
rieure. Une tâche n'est jamais isolée, mais 
reliée à d'autres tâches, démarrant avant 
ou après elle (par exemple, on construit 
toujours le plancher d'une maison avant 
son toit, il faut avoir fini le premier pour 
entamer le second). D'un autre côté, plu- 
sieurs tâches peuvent se dérouler simul- 
tanément, si leurs attributions le per- 
mettent (le tracé du plan d'architecture 
et l'achat du ciment, par exemple), 


LA LISTE 
DES RESSOURCES 


S'il est relativement simple de définir 
les tâches composant un projet, dresser 
la liste des ressources nécessaires l'est 
nettement moins. Une ressource peut être 
un individu (ou un groupe) doté de 
compétences particulières, un matériel 
(de la grue à la clé à molette) ou un ma- 
tériau (un sac de ciment). Cette ressource 
obéit à des règles de coût et de dates de 
disponibilité, Ce qui oblige à prévoir des 


délais pour leur obtention et à établir un 
budget prévisionnel de dépenses. 

A l'origine, le responsable du projet 
dispose d'un panel global de ressources 
qu'il a estimé lui-même et qu'il répartit 
entre les différentes tâches. Une grande 
partie du travail de gestion de projet 
consiste donc à éviter tout conflit dans 
l'allocation des ressources entre les 
tâches, même en cas de retard dans une 
des activités (il est difficile de peindre le 
deuxième étage d'un bâtiment quand on 
n'a pas fini le premier). 

Troisième spécification importante 
d'un projet, les délais. Au départ, la pre- 
mière estimation faite par le chef du pro- 
jet permet de connaitre, à partir d'une 
date de départ donnée, le temps néces- 
saire à l'accomplissement de l'objectif. 
Pour que cette estimation soit la plus réa- 
liste possible, il est alloué trois durées 
différentes à chaque tâche : une durée 
« prévue », une optimiste et une pessi- 
miste. À partir de ces éléments (en tenant 
compte de la simultanéité de certaines 
tâches), et en soulignant les tâches dont 
la durée ne doit impérativement pas dé- 
passer un seuil limite (elles constituent le 
chemin critique), le promoteur de l'opé- 
ration peut arriver à déterminer une date 
relativement précise de fin du projet et, 
pendant l'avancement des opérations, 
calculer l'incidence d'un retard pris sur 
une activité sur les dates de fin de travail. 

Les coûts sont régis comme les délais. 
Chaque ressource mise en œuvre dans 
une tâche se voyant imputer un prix qui, 
après calcul, permet d'estimer le coût 
global du projet d'une part, le contrôle 
de cette estimation étape par étape 
d'autre part. 

Le déroulement du projet suit égale- 
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ment une méthodologie, La première 
étape (estimation et l'établissement de 
devis) permet d'établir un budget global 
du projet, de ses divers éléments et les 
moments où il faudra débloquer chaque 
somme. Au vu de ces éléments, qui s'af- 
fineront au fur et à mesure de l'avancée 
du projet, le responsable a la possibilité 
de prendre ses décisions d'organisation 
et de planification. La deuxième étape, la 
gestion et le contrôle des tâches, est di- 
visée en trois parties. 11 faut d'abord es- 
timer les actions à entreprendre et les 
ressources à mettre en œuvre, en établis- 
sant un compromis entre les délais, les 
coûts et les performances pour adopter 
la solution la plus performante et la plus 
adaptée au savoir-faire des intervenants. 
Il faut ensuite détailler le scénario élaboré 
précédemment afin de prévoir et d'opti- 
miser les travaux à réaliser. 


NE PAS BRÛLER 
LES ÉTAPES 


Cente étape concentre une partie im- 
portante de la gestion du projet. Elle 
consiste tout à la fois à organiser le tra- 
vail, en précisant et en affectant les res- 
sources, en optimisant les charges de tra- 
vail par limitation des attentes, en 
Clarifiant les responsabilités ; à modéliser 
les représentations de ces tâches, par l'in- 
termédiaire de réseaux Pert (ou «à 
flèches +) ou MPM (méthode des « pré- 
cédences ») ainsi que par des graphiques 
sous forme de diagrammes en barre (dits 
diagrammes de Gantt) ; à mettre en œuvre 
des capacités de calcul, de mémorisation 
et de traitement (sélections, tris, édi- 
tions) des informations dans le dessein 
d'établir prévisions et simulations. 


LOGICIELS DERNIERES VERSIONS 
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D,  Demière partie, a conduite du projet 


!constitue l'aspect « dynamique » de la 
| gestion de projet. Elle englobe toutes les 
opérations de suivi et de fiabilisation des 
| prévisions, par mise à jour de ces der- 
nières, détection des écants constatés 
entre les estimations et la réalité et par la 
mise en œuvre de movens de correction 
quand un dérapage se produit. C'est un 
outil d'animation d'équipes. 

Il faut gérer, en parallèle, les approvi- 
sionnements en matériels en partant de 
la définition des opérations à effectuer 
(l'assemblage de deux pièces parexemple) 
et des équipements et matériels destinés 
à remplir cette fonction (un tournevis, 
dans le cas évoqué). La gestion de ces 
| équipements permet à tout moment de 
connaitre la disponibilité des matériels 
réquis pour une tâche, de se renseigner 
sur ses fournisseurs, ses dates de dispo- 
nibilité et ses prix, ainsi que de définir les 
matériels en quantité non répertoriés (des 
vis, dans notre exemple). L'objectif est 





UN PROJET DE TITAN 


Treize mille mois/homme de dévelop- 
pement, plus de sept cent cinquante pro- 


jets ouverts simultanément, deux cents 


postes (des PC) et bientôt deux cent cin- 


tion de projet qui vient d'être implanté 
sur le site informatique d'un grand orga- 


© Tout en bas de l'échelle, les program- 
meurs et analystes-programmeurs ont 
pour seule obligation de signaler l'état 
d'avancement de leurs travaux et d'esti- 


_ mer la date de remise de leur travail. 
© Au-dessus de ces exécutants, les chefs 


de projet utilisent le système pour l'esti- 
mation des charges et leur répartition 
entre les programmeurs, pour gérer et éta- 
blir des bilans de chaque projet qu'ils ont 
en charge. C'est également à eux qu'est 
laissée la charge de mettre à jour et de 


d'éviter des temps morts par défaut d'ap- 
provisionnement. 

La gestion des coûts représente un 
autre aspect fondamental. Pour le res- 
ponsable de l'opération, il est indispen- 
sable de savoir si les budgets déterminés 
au moment de la première estimation sont 
respectés ou, en cas contraire, d'obtenir 
rapidement les montants dépassant les es- 
timations afin de redéfinir l'enveloppe 
globale affectée au projet. Deux mé- 
thodes différentes peuvent être prises en 
compte pour ce recalcul budgétaire. La 
première, optimiste, part du principe que 
les dépassements enregistrés sont dus au 
hasard et que la suite du projet permettra 
de se recadrer sur les estimations. Dans 
ce cas, le logiciel établit un nouveau mon- 
tant à partir des coûts réels constatés jus- 
qu'au jour } et additionne les coûts es- 
timés pour les dates ultérieures, L'autre 
méthode, souvent plus proche de la réa- 
lité, prend en compte la dérive financière 
pour les tâches à venir, estimant que les 


suivre le projet, dans des plages de temps 
suffisamment souples pour ne pas être 


contraignantes. 

© Au niveau de la hiérarchie intermé- 
diaire, le système permet d'établir des es- 
timations budgétaires annuelles en termes 
financiers, autant qu'humains ou maté- 
riels. Il sert également d'outil de simula- 
tion sur le budget d'un département, de 
visualisation, que cela concerne les fi- 
nances ou l'avancement des travaux, de 
l situation du département à un moment 


© Tout en haut de l'échelle, les respon- 
sables ont accès à des tableaux de bord 


, disposer 
données représentant l'état de tous les 
projets en cours, d'un projet mettant en 
œuvre plusieurs services ou des divers 
projets alloués à un service précis. 

Entre tous ces échelons, les données 
transitent sous forme de synthèse. Pour 
chaque communication, seules les infor- 


RTE de projet 


causes de dépassement se reproduiront 
immanquablement. Dans les deux cas, la 
comparaison s'effectue entre la réalité des 
travaux et les prévisions, tant au niveau 
technique que des délais et des coûts. 11 
s'agit de déterminer les raisons et les 
postes responsables de cette dérive, puis 
d'en mesurer les effets. En outre, cette 
activité de gestion des coûts sent à l'ar- 
chivage des données financières pour une 
utilisation en tant que « base de connais- 
sances » (sans être liée à un système ex- 
pert) pour de futurs projets exploitant les 
mêmes ressources. L'ensemble de cette 
méthode de gestion des coûts peut être 
appliquée de manière quasi identique 
pour la gestion des délais, de mêmes causes 
(dépassement des temps prévus sur une 
ou plusieurs tâches) entraïnant des effets 
similaires (calcul d'une nouvelle date es- 
timée de fin de chantier, et possibilité pour 
k responsabk d'intervenir afin de 
compenser la dérive par la mise en œuvre 
de nouveaux moyens, par exemple). 1 


rant ces diverses tâches, de manière à les 
rendre plus simples. Ce découpage effec- 
tué, on a considéré que l'avancement 
d'une tâche se mesurerait simplement en 
« réalisé » ou « non réalisé ». Une solution 
permettant d'obtenir des états réalistes, 


tout en ne compliquant pas trop le sys- 
1ème et son utilisation. à 












dE : 


Pour EE 
et compatibles 


arantis. 


Dactyl' aid 290 F. 


Ne regardez plus votre clavier, utilisez vos dix doigts! DACTYL'AID permet 
de vous entrainer à votre rylhme, méme si vous tapez (mal) depuis des 
années. Un chronomètre et un compteur de fautes permellent de mesurer 
vos progrès. Îl est possible de faire de la saisie de fichier tout en vous 
entraînant pour ne pas perdre votre travail. Divers exercices sont proposés, 
vous pouvez utiliser vos propres fichiers comme modèles d'entrainement ou 
entrer les exercices d'une méthode 

Fonctionne avec clavier QWERTY ou AZERTY et lous les plans de clavier 
(éventuellement redélimssables par l'utilisateur) 

DACTYL'AID est conçu pour les uiilisateurs de micros qui veulent 
augmenter rapi- dement leur rendement sans s'astréindre à un 


entrainement de dactylo protessionnelle 

. 3 . 
Turbo Kit 3.0 ou 4.0 
Des composants logiciels pour Turbo Pascak®, Un ensemble de procédures 
prêtes à l'emploi, pour faire des masques de saisie et des menus, dessiner 
des cadres, gérer la date et l'heure, manipuler les noms de fichiers et les 
répertoires, faire de l'édition ligne et pleine page, accéder aux variables 
d'environnement, analyser les chaines d'options et même lire et écrire en 
hexadécimal. Et tous les modules sont en français! 
Avec Turbo-Ki, vos programmes auront le “look” prolessionnel 
Fourni avec en exemple un programme de gestion d'étiquelles et des 
utilitaires qui a eux seuls valent le prix de la disquette, Une documentation 
papier complète explique les modules et donne une foule de conseils da 
programmation, Un véritable cours de belle programmation par l'exemple. 
Turbo Kit 3.0 est fourni sous forme de fichiers ‘include pout Turbo Pascal 
3.0; Turbo Kit 4.0 est fourni sous forme d'‘unit* pour Turbo Pascal 4.0 


Visitrap 190 F. 


Vous voulez comprendre le mécanisme des interruptions MS/D057 
VISTRAP vous montre l'état de la machine et des registres de laçon 
interactive et en plein écran, avant et après l'interruption, Vous la voyez 
fonctionner directement au heu d'explorer à täton sous DEBUG. Une fenétre 
ouverte sur le système d'exploitation qui vous en apprendra plus que bien 
des hvres 
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En vente mn. 





Votre cahier autlomalique, pour suivre vos comples sans vous embarasser 
d'une comptabilité d'entreprise! Aide à la vérification des relevés bancaires 
avec recherche automatique d'erreurs. Répartition des dépenses en 
rubriques, gestion de chèques et cartes de crédit avec calcul automatique 
des dates de valeur Entrée d'écriures à date lixe. Gère un nombre illimité 
de comptes, translert d'écritures entre comptes. Calculette disponible à tous 
moments, Prêt à l'emploi, avec possibilité de tout redéfinir selon vos 
besoins. Partait pour votre comptabilité personnelle 















Machine/PC 


Transtorme votre PC + imprimante en machine à écrire électronique 
pertectionnée, Fonctions de justification, centrage, frappe au kilomètre, 
caractères gras et soulignés. Beaucoup plus simple et rapide à utiliser qu'un 
traftement de textes, Indispensable pour remplir des formulaires, ou taper du 
courrier rapidement. Ne gardez plus une machine à écrire à côté de votre 
micro. 









Classifiche 


Une gestion de fiches ultra-simple à utiliser, car imitant exactement ce que 
vous avez l'habitude de faire avec des fiches en carton. Aucune 
connaissance informatique n'est nécessaire, Les fiches sont toujours triées, 
et vous les retrouvez instantanément. Aucune limitation sur le contenu des 
tiches 

ll est possible de définir des fiches “pré-imprimées" pour lournir un modèle 
avec des rubriques prédélinies. Sorties sur imprimante, avec sélection selon 
un modèle pour l'index. Possibilité d'échanger des données avec les autres 
logiciels 

Fourni avec un exemple d'utilisation en répertoire téléphonique 











Modifich 


Un “patcheur" d'une grande simplicité d'emploi pour inspecter et modifier 


n'importe quel fichier en mode plein écran, Indispensable pour voir la 
structure des fichiers générés par les applications ou récupérer des 
données endommagées. Fonctions de recherche en hexadécimal ou ASCII 
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VERONIQUE CHARREYRON 


> 


skxperts, les constructeurs et les éditeurs le clament : la couleur va 
exploser dans les bureaux et les micros. Scanneurs, moniteurs, cartes, logiciels 
de dessin et de mise en pages, imprimantes, générateurs de diapositives, 
l'Ordinateur individuel déroule la chaine couleur, maillon par maillon. 
Un véritable feu d'artifice ! 
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a couleur est à l'aube d'une excep- 
tionnelle progression. Kodak va 
même jusqu'à comparer le phé- 
nomène à celui qu'a connu la photo ama- 
teur il y a quelques années (98 % du 
marché actuel est couleur). Un fait carac- 
téristique : alors que la plupart des « pro- 
duits finis » sont imprimés en noir et blanc 
(tableaux, lettres, étiquettes, etc.), l'équi- 
pement en moniteurs couleurs est nette- 
ment supérieur à celui des mono- 
Chromes. L'impression couleurs, point 
d'étranglement de la chaîne, commence 
à percer. Si l'on en croit Datek, le marché 
passera de 72 M $ en 1986 à 716 M $en 
1990, enregistrant une croissance an- 
nuelle de 78 %. Pas mal. Les applica- 
tions scientifiques et médicales, la CAO 
et l'ingénierie, clients traditionnels de 
l'impression couleurs (via le langage gra- 
phique Hpgl), cèdent le pas à de tout nou- 
veaux marchés : la communication, l'é- 
dition, la vidéo, la publicité et la création 
graphique — déjà sensibilisés à la PAO 
—, Mais aussi à ce que nos confrères amé- 
ricains appellent le present and publish 
(présenter et publier) en entreprise, se 
référant aux cadres qui planchent sur une 
présentation du bilan annuel de leur en- 
treprise sur micro. Ce marché naissant est 
appelé à un brillant avenir prophétise 
Tektronix. Pas de mystère, qui dit séduire 
et communiquer dit couleurs, qui dit 
identifier l'information dit couleurs, qui 
dit retenir l'information dit également et 

toujours couleurs (1). 

LE MARCHÉ 
DE LA COULEUR 

Cela dit, la couleur coûte cher, de- 
mande des compétences et de l'expé- 
rience, nécessite beaucoup de mémoire 
et mange beaucoup de temps... La pro- 
ductivité, chère aux entreprises, souffre. 
« Les différences de prix entre matériels 
noir et blanc et couleurs (2) ne peuvent 


aller qu'en s'amenuisant, tout est histoire 
de volume », gage Bruno Davoine, direc- 


REPÈRES 


Chaine couleur 


teur de Symbiotic qui distribue une chaine 
complète pour 250 000 F. « Le marché 
de la couleur existait avant. La vraie ré- 
volution vient des prix, les Mac se rap- 
prochent de plus en plus des stations de 
travail. En 1990, nous attaquerons la vi- 
déo. Sun, Apollo et Pixar nous voient 
arriver d'un mauvais œil », ajoute-t-il. 
De fait, il existe deux marchés qui ne 
ciblent pas les mêmes populations, ne 
présentent pas les mêmes besoins ni les 
mêmes moyens financiers. Le segment bas 
de gamme de « couleur amateur », auquel 
appartiennent la Préao et la plupart des 
applications de bureau, peut se contenter 
d'un vert « vert » et d'un bleu « bleu », 
sans beaucoup plus de subtilités. Le seg- 
ment haut de gamme de « couleur 
commerciale », orienté vers des applica- 
tions professionelles et complexes, né- 
cessite des performances poussées au ni- 
veau de la précision, de la fidélité, de la 
résolution, de la reproductibilité des cou- 
leurs. Sans oublier des sorties impec- 
cables et exactes. Cela signifie un contrôle 
beaucoup plus précis des fonctions et du 
matériel. Attention, le vrai « tel écran, tel 
écrit » couleurs n'existe pas. Le moniteur 
le plus puissant et le mieux calibré n'af- 
fichera jamais une reproduction exacte 
des couleurs imprimées sur le papier. Plus 
vous essayerez d'approcher la perfec- 
tion, plus l'addition sera salée. Vous avez 
donc toutes les chances de vous heurter 
à un : « Mais où est passé le beau violet 
qu'il y avait à l'écran ? » Au dire de Pedro 
Donoso d'AZ Création et Communica- 
tion — une société qui travaille sur Mac Il 
et palette Dalim sous Postscript —, les 
systèmes couleurs sur micro ne pré- 
sentent pas les qualités requises pour les 
reproductions couleurs professionnelles. 
Ce qui revient à parler des standards 
couleurs. C'est très simple, iln'yen a pas. 
Tout simplement parce qu'il faudrait 
maîtriser un nombre incalculable de va- 
riables, en partant du scanneur pour 
aboutir à la nature des encres. Le seul 
standard existant à l'heure actuelle dans 





le domaine de la création et de l'édition 
couleurs à trait aux sorties, Son nom : 
Postscript couleurs. Les critiques ne 
manquent pas : la séparation des cou- 
leurs est lente et le résultat n'est pas 
propre (effet moiré). « Tout dépend de la 
machine et du logiciel utilisé », estime P. 
Donoso, qui constate l'absence de trai- 
tement de l'inclinaison des trames Post- 
script dans les cyan, magenta, jaune et 
noir sur Mac Il. Résultat : le chouchou 
d'Apple est dévolu aux crayonnés 
(roughs), aux maquettes et à la mise en 
pages, alors que la palette — qui travaille 
sous un programme Postscript permet- 
tant des sorties au format photogravure 
— estutilisée pour tout ce quiest création 
et mise en couleurs. Les barrières sont là. 


DE LA SAISIE 
À LA SORTIE 


Pas de surprise, la fameuse chaine cou- 
leur commence par l'acquisition. Deux 
mots y font écho : le scanneur couleurs 
et le tandem caméra-carte de digitalisa- 
tion. Encore relativement cher (à panir 
de 40 000 F), le premier est confronté à 
un problème de calibrage, c'est-à-dire 
qu'il faut constamment veiller au réglage 
et à la qualité des filtres, de la mécanique, 
etc., sous peine d'avoir une reconnais- 
sance des couleurs désastreuse et des en- 
nuis de taille mémoire. Ils génèrent des 
fichiers image gigantesques (à peu près 
4 Mo pour une diapo numérisée sur un 
Barneyscan). La compression n'est vrai- 
ment pas un luxe. 

Le second cumule beaucoup d'avan- 
tages. Moins cher, plus rapide, plus facile 
à manipuler, il permet une acquisition en 
3D. On pointe la caméra, on règle — gros 
avantage, le feedback sur le moniteur vi- 
déo — et on numérise, Longtemps can- 
tonné dans l'univers PC, ce matériel ar- 
rive sur k plate-forme Mac. Symbiotic a 
fait le choix de cartes Colors Space 24 bits 
pour son offre couleurs (23 000 F ht). Ses 
points faibles : une faible résolution spa- 
ciale (640 x 480 pixels) et une fidélité des 
couleurs difficile à obtenir, 

Le traitement de l'image est l'étape sui- 
vante. Dans les domaines de la PAO et de 
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DES GOUTS ET DES COULEURS 


Il est des applications où la couleur est 
vitale. La CAO textile en est une, Spécia- 
lisée dans le secteur depuis 1985, la 
société Haute Tension développe des lo- 
giciels de tissage, de jacquard et d'impres- 
sion sur Mac IL Ses clients se nomment 
DMC, Boussac, ou Promostyl. Objectif : 
simuler une collection sur papier avant de 
se lancer dans l'échantillonage. « Il s'agit 
d'outils de travail interne, non d'outils 
commerciaux », insiste Mariane Kieffer, 
« on ne peut pas vendre un tissu sur pa- 
pier, il faut le contact, le toucher. » Prin- 
cipale ion des utilisateurs, la 
coloration est la clé de voûte du système. 
Il faut que la couleur interprétée initiale- 
ment à l'œil se retrouve à l'écran et sur 
papier afin que les simulations d'échantil- 
lon ne soient pas biaisées. Haute Tension 
a choisi la voie logicielle pour pallier le 
problème de confonmité entre les écrans 
et les imprimantes. Résultat : l'utilisateur 
travaille sur deux couleurs — une couleur 
écran et une couleur imprimante — dont 
il a déterminé plus ou moins empirique- 
ment les correspondances. Prenons le cas 
d'un fabricant qui opte pour quinze types 
de fils différents dans la saison (violet, 
jaune, coton, tweed, etc), en suivant les 
conseils donnés par des bureaux de style 
quant aux ambiances de couleurs et aux 
genres de tissus. Il cherche d'abord à trou- 
ver la couleur la plus proche de sa pensée 
dans le système informatique en jouant 
sur la gamme chromatique du Mac. Un 
petit utilitaire-du nom de Prisme lui per- 
met de créer ses propres nuanciers à partir 
d'une couleur donnée en travaillant sur 
l'intensité du rouge, du vert et du bleu, 


a Préao, l'environnement PC l'emporte 
encore largement sur le Mac. Témoin les 
ventes de logiciels dédiés qui attesgnent 
250 000 pour le premier contre 120 000 
pour le second (3). Le fossé devrait se 
combler d'après les estimations de Des- 
top Presentation Inc., qui table sur des 
Chiffres de 460 000 pour ks PC et 
compatibles et 330 000 pour les Mac en 
1992. Les ventes de Mac couleurs suivent 





de la lumière, de la saturation et de la 
tonalité. Une fois cette palette de dé- 
gradés créée, il peut l'imprimer, accom- 
pagnée des valeurs de RVB correspon- 
dames. C'est à l'aide de ces grilles sur 
papier qu'il va choisir la couleur du fil la 
plus proche de la réalité pour les simula- 
tions, puis déterminer la couleur écran 
qui correspond en RVB et enregistrer 
une fois pour toutes les réglages. Les 
correspondances RVB et CM] sont effec- 
tuées dans les programmes de tissage ou 
d'impression. 

Trois raisons ont mené Haute Tension 
sur la piste Mac : sa rapidité d'affichage 





(par rapport à un PC), sa facilité d'appren- 
tissage et son rapport qualité/prix. Pour 
250 000 F, vous emponterez un poste de 
travail dessin/impression comprenant un 
scanneur Sharp 300 dpi, un Mac 115 Mo, 
un grand écran couleurs et une impri- 
mante à jet d'encre, Deux modèles sont 
utilisés : la Paintjet de HP, qui n'effectue 
pas de « vrais » aplats de couleurs, simule 
très bien les laines, alors que la Canon 
FP 510, sans grain, se réserve les cotons. 
Personne ne peut être parfait, la première 
pèche du côté des pastels, la seconde af- 
fiche quelques difficultés avec les cou- 
leurs sombres et intenses. Qui l'eut cru ? 





Aujourd'hui, quand il se vend 150 000 
Macintosh, 80 000 (53 %) sont livrés 
dans une configuration monochrome et 
70 000 en couleurs (47 %). Si l'on en 
croit les prophéties de Dataquest, en 
1992, plus de 1 100 000 Mac seront livrés 
en couleurs (68 %) et 510 000 en mono- 
Chrome (32 %). Au-delà des préférences 
pour l'un ou l'autre des constructeurs, 
sachez qu'il faut au minimum un Mac Il 


€) Pour de plus amples informations sur les lo- 
gicicls de Préao, voirl'Oi n° 114 

(2) Comprez 2 100 F pour un moniteur mono- 
chrome 12 et $ 900 F pour un 17 couleurs, les 
deux sur Mac 

(3) Dans le peloron de tte 1BM, des produits tels 
Harvard Graphics, Lotus Freelance Plus, Graph- 
in-the-box, Draw Applause, ét Chart ; dans ke gang 
Mac, Powerpoint, More et Cricket Presents, Per- 
suasion et Stand Out ! 
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ou un 386 avec un impératif de 2 Mo de 
| mémoire vive pour travailler correcte- 
ment. Egalement sur votre liste d'em- 
plettes, un bon moniteur (60 000 F en- 
viron pour un écran Sony 19” en 24 bits), 
une carte vidéo susceptible de gérer au 
moins 5 bits par couleur primaire (8, 24 
ou 32 est nettement mieux), un gros 
disque dur de 80 Mo pour commencer, 
et un réseau suffisamment puissant et ra- 
pide, comme Ethernet, pour transporter 
des images haute définition (4) 

Le « tel écran, tel écrit » couleurs est 
impossible pour différentes raisons. Dans 
des conditions normales, un individu est 
capable de percevoir plus de 350 000 
couleurs différentes (un œil parfait en 
verrait 2 millions). Or, les techniques liées 
à impression d'une image n'en offrent 
que moins de la moitié, un moniteur vi- 
déo standard ne dépasse pas les 50 000 
couleurs différentes et la couleur vidéo. 
projetée de l'intérieur, apparait avec un 
| certaine brillance, alors que la couleur 
papier est mate, Ne parlons pas des fac- 
teurs minimes, mais actifs, comme ka lu- 
mière ambiante et l'âge du moniteur 

Enfin, et surtout, la méthode de « fa- 
brication » des couleurs n'est pas la même 
sur un moniteur et sur une imprimante 
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ou une photocomposeuse. L'unutilise des 
couleurs soustractives (rouge, vert, bleu) ; 
les autres, des couleurs additives (cyan, 
magenta, jaune et noir). Inutile de dire 
que les algorithmes de conversion ne sont 
qu'approximatifs, Encore une fois, tout 
dépend de la qualité de couleurs dont 
vous avez besoin 

La chaine couleur s'achève naturelle- 
ment sur les sorties. Si l'on en croit la 
majorité, c'est le point le plus important 
Deux procédés se partagent le marché de 
l'édition couleurs : les slide writer, uti- 
lisés principalement pour la Préao (à par- 
tir de 60 000 F environ), et les impri- 
mantes couleurs. Ces dernières font appel 
à trois techniques : jet d'encre, transfert 
thermique, et laser. Souvent d'un meil- 
leur rendu que le jet d'encre, un docu- 
ment couleurs imprimé par transfert 
thermique peut être utilisé en tant que 
souche (master) pour des publications in- 
ternes (en court-circuitant la chaine de 
fabrication classique avec sélection des 
films) ou pour des documents couleurs 
qui seront photocopiés en couleurs 
Technique acceptée pour les tableaux et 
les camemberts, mais recalée pour les 
photos et une qualité « pro ». Rien à dire 
en ce qui concerne la qualité des impri- 


11G/JUILLET-AOUT 1989 


Françues ComtNr 


ra és. pri ‘ TE 






mn ne «5 2 
mu pe x 17 


La nouvelle palette du peintre avec des mélanges 
RVB (épreuve sur imprimante à jet d'encre) 


mantes Postscript couleurs; en re- 
vanche, leur prix est élévé (QMS aurait 
vendu 200 unités en 1988). Nous nous 
arrèterons aux photocomposeuses, tables 
traçantes et autres matériels profession- 
nels. De toutes les façons, il apparait dans 
de nombreuses études que la sélection 
des quatre films restera longtemps dans 
les mains des professionnels, pour des 
raisons de matériel, de logiciels mais aussi 
et surtout de compétence. Peu de per- 
sonnes Ont une EXPÉTIENCE OÙ UNE EXPET- 
tise dans la reproduction des couleurs 
Letraset, pour sa part, note chez les 
graphistes un besoin en chaines 
complètes de préimpression intégrant lo- 
giciel de numérisation, retouches, traite- 
ment et enrichissement des couleurs 
Tout cela pour ne pas subir la pression 
en temps et coûts des prestataires exte- 
rieurs. Mais est-il bien objectif ? EI 


(4) Le premier Mac U est sorti en mars 1987 avex 
Quickdraw couleurs inclus dans son système d'ex- 
ploitation. Système 8 bits, d permettait d'afficher 
256 couleurs dans une palette de 16,8 M. On en 
est maintenant à 32 bits En avril 1987, IBM lance 
le standard VGA sur les PS2 Svstéme 4 bits par 
pixel, il offre une affichage standard de 16 cour 
leurs parmi une palette de 256 
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LE: numériseur ou scanneur est devenu 
un périphérique courant des stations 
de PAO. Cet appareil « photocopie » puis 
transforme en données informatiques 
n'importe quel document iconogra- 
phique. Le logiciel de traitement des 
images saisies génère un fichier de format 
reconnaissable ensuite par les progiciels 
de dessin ou de PAO (formats Tiff 
compressé ou non, PCX, etc.). Il n'est 
déjà pas simple technologiquement par- 
lant de numériser un document mono- 
chrome (ou de restituer une image mono- 
chrome d'un document couleurs). Pour 
être convenable, l'analyse doit être au 
moins aussi fine que le plus grossier élé- 
ment de la chaine de reproduction. 
Etant donné que l'imprimante en bout 
de chaîne travaille généralement à 
300 dpi (dots per inch, soit 13 950 points 
au cm‘), le numériseur est obligé de faire 
aussi bien, sous peine de dégrader la qua- 





lité du document. En supposant une 
simple analyse « tout ou rien » (un pixel 
d'image est restitué noir ou blanc, sans 
nuance), les numériseurs balayant une 
page Ad doivent prendre en compte 
2 400 pixels par ligne analysée, la hau- 
teur utile de la feuille comptant 3 000 
lignes. Pour des raisons de rapidité de 
traitement, ces appareils comportent une 
réglette d'analyse composée de 2 400 
capteurs CCD (Coupled Charge Device). 
En analyse au trait (sans nuance), le fi- 
chier produit est de l'ordre de 8 millions 
de bits, ce qui nécessité une compression 
pour économiser la place. 

Tout se complique si l'on veut restituer 
des nuances de gris ou la couleur. Pour 
reproduire des nuances de gris, il faut 
attribuer plusieurs bits par pixel analysé. 
Avec 4 bits, 16 nuances sont reconnais- 
sables. Le fichier produit monte à 4 Mo 
sans compression. 256 nuances (un 





ŒIL DE L'ORDINATEUR 


Le premier maillon de la chaîne de reproduction est celui de la saisie des 
informations à monter et reproduire. Le clavier suffit bien pour entrer du texte, 
et les grapheurs sont à pour produire schémas et dessins. Pour le reste, le 
passage par le scanneur, ou numériseur, reste obligatoire. 


par pixel) produisent alors un fichier de 
8 Mo, toujours hors compression. Hor- 
mis les volumes vertigineux de données 
à traiter, la restitution numérisée d'un 
document iconographique reste d'une 
complexité techniquement supportable 
si l'ons'en tient au monochrome. Chaque 
cellule de l'analyseur CCD doit pouvoir 
« reconnaître » des niveaux précis de lu- 
minance (plus il peut en distinguer, mieux 
c'est !}, et un traitement logique est alors 
à même de décider du niveau de gris à 
attribuer au pixel codé dans le fichier. Le 
logiciel de traitement d'image « triche » 
souvent, en utilisant ces informations 
pour « fabriquer » des pseudo-gris par 
tramage ou nébuleuse de points. 

La prise en compte d'informations co- 
lorimétriques conduit logiquement à trai- 
ter 4 informations par pixel analysé (lu- 
minance où « brillance » du point, et 





octet composantes RVB de sa chrominance). > 
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Pour l'analyseur, 2 solutions sont pos- 
sibles. La première consiste à tripler les 
cellules de la barrette CCD, chaque cel- 
lule s'occupant d'une longueur d'onde 
(couleur primaire) bien définie. Cette so- 
lution, coûteuse et difficile à mettre en 
œuvre pour des raisons optiques, est gé- 
néralement remplacée par la barrette 
unique devant laquelle permutent 3 filtres 
colorés. Cette solution est retenue sur les 
scanneurs couleurs Sharp, les seuls dis- 
ponibles à ce jour en France. 

Le problème de la non-linéarité colo- 
rimétrique des capteurs, moins sensibles 
dans le jaune, est réglé par suramplifica- 
tion électronique, et à raison de 1 à 3 
octets par pixel analysé, ce type d'engin 
arrive à distinguer 256 nuances de gris 
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ou 16,8 millions de couleurs. Rares se- 
ront les imprimantes en bout de chaine 
capables de les reproduire ! 

Comme la richesse des nuances de cou- 
leur grâce à son « anti-aliasing » naturel 
pallie très bien la pauvreté d'une résolu- 
tion réduite (sinon, une image télévisée 
en 625 X 390 serait insupportable), un 
numériseur couleurs peut se contenter 
d'analyser 8 points par millimètre 
(200 dpi). Ainsi travaille le scanneur de 
poche JX-100 Sharp, qui analyse une 
surface de 3,9 X6,3 pouces (256 gris ou 
16,8 millions de couleurs). Il devrait va- 
loir environ 1 000 $, ce qui est somme 
toute intéressant. Les surfaces plus gran- 
des et les résolutions plus fortes devien- 
nent nécessaires pour les travaux profes- 





sionnels, La complication technique 
qui en résulte fait alors croitre les prix 
de façon exponentielle. En format Ad, 
le JX-300 Sharp donne une finesse d'ana- 
lyse de 300 dpi pour les mêmes perfor- 
mances colorimétriques que le modèle 
de poche, mais la facture se monte à 
5 000 $. Toujours à 300 dpi mais en for- 
mat 11 x 17 pouces, il faut ajouter 2 000 $ 
pour le modèle JX-450. Quant au «+ must » 
de la gamme ([X-600 à 600 dpi), le prix 
n'est pas encore communiqué ! Microtek 
pour sa part annonce un modèle cou- 
leurs(disponibledèsjuilleraux Etats-Unis). 
Le MS F 300 Z (tel est son nom de code) 
vaudra environ 4 000 $ pour une réso- 
lution de 300 dpi. 

ALAIN MARIATTE 





LE HIATUS DE LA VISUALISATION 


Deuxième élément de la chaîne couleur, le dispositif de prévisualisation du 
document à reproduire joue un rôle important dans la qualité du travail. Tout 
serait simple si les cartes d'affichage et les écrans travaillaient comme les 
scanneurs ou les imprimantes. Or, ce n'est pas le cas. 


' 


ien que ce ne soit pas toujours clai- 

rement perçu par les utilisateurs, le 
traitement d'un document dans la chaine 
de reproduction passe par de nombreux 
« triturages » de sa représentation. Lors 
de l'analyse initiale, il a déjà été converti 
en un format — donc une résolution — 
propre au numériseur employé. 

Il sera finalement restitué (imprimé) 
dans le format imposé par les caractéris- 
tiques techniques de l'imprimante (den- 
sité de points au cm°, saturation des cou- 
leurs, etc.). Entre temps, le plus clair du 
traitement de ce document aura été fait 
en le visualisant sur un écran, c'est-à-dire 
sur un appareil qui n'offre ni la même 
résolution que les précédents ni le même 
rendu des couleurs. 

La carte graphique et l'écran à em- 
ployer sont évidemment ceux qui offrent 
un rendu aussi proche que possible de 
celui de l'imprimante, Autant le dire tout 





net: c'est rigoureusement introuvable 
dans l'équipement standard des postes de 
travail en micro-informatique, fussent-ils 
haut de gamme. Il faudrait en effet dis- 
poser d'un couple carte graphique/écran 
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de contrôle capable de reproduire une 
page A4 à l'échelle 1/1, avec une résolu- 
tion de 4 096 x 4 096 et des millions de 
couleurs en mode analogique. Ces appa- 
reils existent pourtant, mais uniquement 





dans la panoplie des ateliers d'imagerie 
de synthèse. Leurs prestations les rendent 
alors capables de produire des docu- 
ments dont le « piqué » est celui d'une 
émulsion photographique, et les trans- 
ferts sur « slider » donnent des diaposi- 
tives parfaites et sans perte de définition. 


INTERPRÉTATION 
DU DOCUMENT 


Le poste de travail micro-informatique 


doit se contenter de moins, avec pour . 


corollaire une « interprétation + cons- 
tante du document de travail 

En premier lieu, la géométrie des 
écrans graphiques (rapport hauteur/lar- 
geur) impose des résolutions se mariant 
mal avec le produit final de la restitution 
sur papier. Pour être plus simple, les 
écrans « haute résolution couleurs » cou- 
rants sont plus larges que hauts, ce qui 
est tout le contraire d'une page A4 

Même en technologie analogique, les 
écrans récents multisynchrones suppor- 
tant les modes VGA ou 8514/A d'IBM 
doivent conserver une-taille de pixel 
compatible avec le compromis brillance 
du spot (donc qualité des photophores) 
et la rapidité de la déviation électronique 
(donc bande passante de la circuiterie) 


Difficile dans ces conditions de « faire » «4 


de la couleur à moins de 0,28 mm par 
pixel. On se contente souvent d'ailleurs 
de bien pire (0,31 mm des écrans VGA 
courants, voire 0,41 mm des écrans 
« black stripes » qui, en revanche, offrent 
des couleurs très saturées). 

Ilen résulte que le document analysé 
et finalement restitué par « carrés » mul- 
tiples de 1/300 de pouce sera visualisé 
dans la phase transitoire du travail par 
des éléments dont la dimension n'est 
presque jamais constante sur tous les 
points de l'écran, car, pour des raisons 
techniques, les pixels sont souvent plus 
grossiers en bordure d'écran qu'au centre 

What You See («tel écran») ne peut 
donc être qu'à peu près What You 
Get(«tel écrit») ! C'est inévitable, quand 
on visualise à environ 72 points au pouce 
ce qui sera reproduit à 300 points au 


pouce. Display Postscript couleurs sera 2 
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capable dans une certaine mesure d'at- 
ténuer ce hiatus, sans pour autant faire 
des miracles. Il vaut donc mieux accepter 
cette limitation et en tenir compte dans 
la mesure du possible. 


DE L'OVALE AU 





CERCLE PARFAIT 


D> 


Après tout, nous nous sommes habi- | 


tués à ces cercles oblongs à l'écran qui 
deviennent parfaits sur l'imprimante, En 
revanche, plus sournoises sont les subti- 
lités de la restitution couleurs. Dans le 
monde Macintosh, on trouve un logiciel 
de PAO embarquant le nuancier Pantone 
au grand complet. Le monde PC connaît 
également un Ventura 2.0 capable de do- 
ser les primaires par incrément de 0,2 %, 
de quoi générer des millions de couleurs 
théoriques, que l'écran ne reproduira ja- 
mais. Dans le meilleur des cas de l'univers 





micro, les écrans analogiques culminent 
à 262 144 couleurs affichables, mais en- 
core faut-il trouver une carte type VGA 
les offrant en haute résolution, et le pro- 
giciel de PAO capable de les gérer. 

De plus, la vidéo travaille en synthèse 
additive (addition des fréquences des 
primaires pour que 0,3R + 0,59V + 
0,11B = blanc). 

L'impression sur papier procède par 
synthèse soustractive. Les primaires ne 
sont plus les mêmes (magenta, jaune, 
cyan), et les mélanges opérent une sous- 
traction des fréquences (M + ] + 
C = noir). Le raffinement du traitement 
pour passer de l'un à l’autre en respectant 
les nuances a de quoi impressionner, mais 
il ne faut pas s'étonner si des différences 
de saturation colorimétriques sur- 
viennent. En clair, une aquarelle de Marie 
Laurencin admirée dans toute sa splen- 
deur sur un écran analogique risque de se 
transformer en barbouillis criard à la 
moindre erreur d'appréciation. Fort heu- 
reusement, l'habileté du technicien 
connaissant bien son matériel rectifie le 
décalage. Il vaut donc mieux « penser » 
directement au rendu papier, et ne pas 
trop s'extasier sur ce que montre l'écran 
de travail. 





ALAIN MARIATTE 





REPÈRES 


Chaine couleur 











D typique entendu dans une 
entreprise typique et débouchant 
sur des peaux de banane techniques et 
financières typiques : «+ Mademoiselle 
Planterose, pouvez-vous faire faire des 
diapositives à partir des tableaux de notre 
rapport annuel, s'il vous plaït ? Atten- 
tion ! les tableaux sur les effectifs ne 
doivent pas sortir du bureau central ! 
N'oubliez pas le logo de la société X en 
bas de chaque diapo et restez dans le bud- 
get, s'il vous plait ! » 

Il existe de nombreuses sociétés de 
conception et réalisation de diapositives 
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_ DE L'IMAGE 
ÉLECTRONIQUE 
À L'IMAGE 
ARGENTIQUE 





Le transfert d’une image numérique sur un support de 
type diapositive est actuellement la solution qui offre 
la meilleure qualité. Quelques précisions techniques 
ne sont pas inutiles pour mieux savoir en tirer parti. 


ou de transparents couleurs pour rétro- 
projection. Mais la réalisation d'une dia- 
positive peut coûter entre 300 et 1 500 F 
selon sa complexité, ce qui est excessif 
quant on sait que nombre de ces présen- 
tations ne se donnent qu'une seule fois. 
Quelles sont les autres options ? La réa- 
lisation complète dans l'entreprise avec 
l'un des nombreux logiciels de Préao 
(présentation assistée par ordinateur) est 
allèchante si le volume de présentations 
justifie à la fois l'achat du matériel, du/ 
des logiciels, et l'acquisition de la mai- 
trise de l'ensemble. En comptant une 





moyenne de 400 F par diapositive, la 
barre se fixe à 200 diapositives par an 
(l'amortissement de l'ordinateur unique- 
ment par la production locale de présen- 
tation ne se fera qu'à 300 ou 400 diapo- 
sitives). Mais d'autres considérations 
peuvent venir biaiser le choix, notam- 
ment la confidentialité des informations 


LE CHOIX TECHNIQUE 


La qualité finale s'apprécie par la dé- 
finition des différents éléments de la 
chaine de fabrication, mais aussi par la 
visualisation des résultats. Elle dépend de 
la qualité maximale du plus faible élé- 
ment de la chaine. L'ordinateur peut pro- 
duire une définition de 4 000 points, 
l'optique de l'appareil peut n'introduire 
qu'un minimum de distortions… mais si 
le traitement du film est défectueux, le 
contraste des diapositives sera mauvais et 
le résultat déplorable 

Il existe 3 grandes catégories d'appa- 
rcils de prise de vues sur écran : analo- 
giques, numériques et optomécaniques 
Les appareils analogiques donnent une 
qualité moindre mais le coût est en rap- 
port. La technique consiste à se déguiser 
en photographe du début du siècle, 
mettre un voile noir étanche à la lumière 
autour du moniteur, installer son appareil 
photo sur pied, cadrer et « shooter », Une 
autre méthode plus coûteuse procurant 
une qualité supérieure réside en la reprise 
du signal vidéo (analogique) du moniteur 
et son utilisation pour recréer l'image en 
noir et blanc en doublant le nombre de 
lignes et en effectuant 3 expositions en 
rouge, vert et bleu. C'est ce que Polaroid 
fait avec Palette Plus. L'utilisation est 
simple, l'appareil n'est guère plus grand 
qu'une boite à chaussures. La rapidité est 
l'atout majeur des appareils analogiques, 
ils peuvent produire jusqu'à 120 diapo- 
sitives à l'heure 

Le nec plus ultra se situe définitive- 
ment du côté des appareils numériques, 
tels ceux de Presentation Technologie et 
de Honeywell distribués en France par P- 
Ingénierie et Symbiotic à partir de 
65 000 F. La technique d'exposition est 





identique aux appareils analogiques, la 
différence réside dans le signal vidéo 
Chaque point étant généré indépendam- 
ment, il n'y a pas de limite théorique à la 
définition avec un tel procédé 

La partie utile d'une diapositive 
mesurant 24x36 mm, les fabricants 
donnent donc la résolution en nombre 
de points sur la longueur, soit 36 mm 


(elle serait moins impressionnante sur la 


largeur, sur 24 mm). Le standard actuel 
est le fameux 4K, c'est-à-dire 4 096 points 
ou pixels (picture elements) sur les 36 mm 
et 2 732 points sur la largeur (24 mm), 
ce qui représente une définition de 
2 730,67 dpi (point par pouce) — à 
comparer aux imprimantes laser actuelles 
qui impriment à 300 dpi ou, dans le meil- 
leur des cas, à 600 dpi. Cette définition 
est réllement nécessaire, les diapositives 
étant agrandies en projection entre 30 et 
50 fois et parfois plus. Certains fabricants 
proposent une résolution de 8K. Elle ne 
peut être visible que si l'on expose des 
films de plus grandes dimensions comme 
ke 4X5 pouces (10,2 X 12,7 cm) ou le 
18 x 24, ces films servant soit à la rétro- 
projection, soit à à reproduction gra- 
phique. Pour pallier les problèmes de 
temps — plus de 11,2 M de points à cal- 
culer et à exposer —, certains fabricants 
offrent une résolution de 2K qui per- 
met, sans dégradation considérable de 
l'image, de produire 2 fois plus de dia- 
positives à l'heure. La productivité est de 
l'ordre de 10 à 45 diapositives à l'heure 
sur les appareils numériques. La qualité 
se paye ! La dernière technique d'expo- 
sition, l'exposition optomécanique est 
très peu employée dans le domaine de la 
fabrication de diapositives par ordina- 


teur. Cette technologie est plus connue : 


dans la photocomposition. L'exposition 
s'effectue par un faisceau lumineux à tra- 
vers un film comportant des caractères 
transparents sur un fond opaque et des 
filtres de couleur, Les graphiques sont 
réalisés par déplacement du faisceau lu- 
mineux à la manière des tables traçantes 
L'exposition optomécanique convient 
plus particulièrement aux diapositives 
texte 

PHILIPPE GYSEI 





Pénombre, diapo, couleurs 


schéma. le message passe ! 
La communication est à la 
portée de tous 


= ne »: 
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Chaine couleur 


LA NOUVELLE JEUNESSE 
DES LOGICIELS DE DESSIN 


Macpaint a participé au succès du Macintosh. Aujourd'hui, les logiciels de 
dessin, qu'ils soient vectoriels ou bit map, intègrent la couleur et réalisent des 
prouesses. Mais tous ne gèrent pas la séparation quadrichromique. 


ans le domaine du graphisme vec- 

oriel, le monde PC est sur le point 
de rattraper l'univers Mac, une fois de 
plus à la pointe. Si Designer de Microgra- 
fix à ouvert le chemin, ce sont surtout 
Corel Draw et Illustrator PC qui font ke 
spectacle. Celui-ci, qui n'est pas encore 
disponible, serait la réplique de son frère 
Mac à quelques fonctions près. Quant à 
Corel Draw, il constitue le logiciel le plus 
complet sur PC. Outre les traditionnels 
outils de dessin avec courbes de Béziers 
ou création de dégradés, il propose sc- 
paration quadri, nuancier Pantone, 16 M 
de couleurs et une palette de trames Post- 
script inédite. Le tout avec un souci d'er- 
gonomie rare dans l'univers compatible 
Mais si le graphisme vectoriel s'enrichit = 
considérablement, aucun logiciel PC ne 
propose encore l'équivalent du Mac dans 
le domaine du bit map et du traitement 
des images couleurs de haute résolution. 


D 


L'Amiga de Commodore est une ma- 
chine pour laquelle la dimension poly- 
chromique fait théoriquement partie des 
atouts de conception. En pratique, les 
standards du dessin hit map, tels Deluxe 
Paint et Photon Paint, offrent des réso- 
lutions trop basses et ne sont intéressants 
qu'en photos d'écran. À l'opposé, en gra- 
phisme vectoriel, Professionnal Draw de 
Gold Disk est un outil apte à produire des 
documents couleurs de haute qualité en 
quadrichromie avec des photocompo- 
seuses munies du RIP Postscript. En PAO, 
Professionnal Page du même éditeur 


LES TROIS « A » 
ET LE ROI MAC 


autorise aussi cette possibilité. 








Le précurseur du dessin vecroniel 


Doté d'origine d'un excellent moni- 
teur monochrome et d'une résolution 
couleur très modeste, la couleur n'est pas 
ke fort de l'Atari ST, Les outils sont ce- 
pendant nombreux et puissants, Outre le 
classique Degas Elite et Néochrome, on 
trouve des produits capables d'utiliser 
512 couleurs simultanément (alors qu'en 
théorie la machine ne peut en afficher 
que 16 en basse résolution), comme 
Quantum Paint, Spectrum 512 où GFA 
Artist. Cyberpaint, qui travaille en 16 
couleurs, est un peu particulier, car il s'in- 
tègre dans une gamme de logiciels orien- 
tée vers l'animation en 3 dimensions et 
articulée autour de Cyberstudio. Avec 
tous ces produits, on se heurte à une 
grosse difficulté lorsqu'il s'agit de garder 
une trace de ce que l'on a créé à l'écran. 
La photo d'écran est le procédé le plus 
couramment employé, La qualité n'est 


pas totalement convaincante, même en 
utilisant un format d'appareil photogra- 
phique 6X6. A partir de ce support 
photo, l'impression ne pourra se réaliser 
que par des méthodes traditionnelles, 
L'autre solution est l'enregistrement sur 
un magnétoscope. L'impression sur des 
imprimantes couleurs de qualité (jet 
d'encre ou transfert thermique) n'est pas 
permise, faute de pilotes correctement 
développés. Les fichiers enfin sont peu 
utilisables sur d'autres logiciels. Publi- 
shing Partner Master récupère des fi- 
chiers Degas Pil (16 couleurs en basse 
résolution), ce qui impose une conver- 
sion préalable. Le résultat final risque for- 
tement d'être médiocre, Rappelons, 
d'autre part, qu'il n'existe pas sur Atari 
de logiciel de présentation assistée par 
ordinateur susceptible de récupérer des 
fichiers issus de logiciels de dessin. 

A l'inverse, le Macintosh propose une 
abondance de produits. En graphisme, le 
dessin vectorisé est bien sûr à l'honneur 
avec Illustrator 88 et Freehand 2.0 qui 
possèdent séparation quadri et référence 
Pantone. Il faut noter cependant qu'avec 
Illustrator, la séparation passe par un pro- 
gramme externe, Séparator, Une surprise 
cependant, une même image couleurs 
n'offre pas le même rendu à l'écran d'un 
logiciel à l'autre. Le nuancier Pantone 
n'en est que plus précieux comme réfé- 
rence chromatique standard. Par ailleurs, 
Macdraw offre désormais la couleur pour 
une utilisation plus «amateur », L'im- 
pression en couleurs est possible, mais 
pas la séparation quadri. Dreams 
d'Alphasystems, disponible très prochai- 
nement, pourrait en revanche s'affinmer 
comme un concurrent Sérieux 
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Compromis inédit entre vectoriel et 
bit map, Canvas 2.0 offre les outils des 2 
catégories de logiciels, gère effective- 
ment la couleur mais n'implèmente pas 
non plus la séparation quadri. 

Du côté des bit map, la profusion est 
encore plus grande. Citons Graphist Paint 
2, Studio/8, Photon Paint, Modern Artist, 
Pixel Paint, Photomac, Imagestudio cou- 
leur (non encore disponible). Prenons 
l'exemple de Photomac qui, comme l'in- 
dique son nom, propose la retouche 
« photo » d'images couleurs numérisées 








Chaque pixel est codé sur 24 bits, au lieu 
des 8 théoriques de l'actuelle version de 
Quickdraw (les routines graphiques du 
Macintosh). 16 M de couleurs sont effec- 
tivement affichées. Ce, au prix d'une cer- 
taine lenteur, il est vrai, puisque le logi- 
ciel procède principalement par overlays 
(fichiers temporaires sur disque), Si ce 
problème devrait être résolu avec la ver- 
sion 32 bits de Quickdraw, il n'en reste 
pas moins que les fichiers images sont 
énonmes (on dépasse souvent les 10 Mo), 
difficiles à transporter, les manipu- 


lations longues, les scanneurs couleurs 
peu abordables financièrement et les ti- 
rages sur photocomposeuses redoutable- 
ment lents. Mais, même compte tenu de 
ces contraintes, les résultats obtenus sont 
extraordinaires, le domaine ouvert est 
réellement passionnant et nul doute que 
solutions et optimisations seront, une fois 
de plus, fulgurantes. 

Pour l'heure, le graphisme vectoriel 
reste plus souple et les résultats n'en sont 
pas moins saisissants. 

ERIC SEBBAG 





LA MICRO-ÉDITION 
EN DEMI-TEINTE 


La gestion de la couleur est devenue un argument de vente pour les logiciels de 
mise en pages. Mais attention, seule une petite élite réalise actuellement une 
véritable sélection quadrichromique. La restitution de documents 
photographiques passe d'ailleurs toujours par une filière classique, sous peine 
de grosses désillusions sur la qualité. 


es premiers logiciels de 

mise en pages ne géraient 
pas la couleur, et l'imprimante 
laser était considérée comme le 
meilleur périphérique de sortie. 
Ce système a vite montré ses li- 
mites, et la multiplication des 
photocompositeurs équipés de 
Linotronic dotés d'un Rip à fa- 
cilité l'accès à une qualité d'im- 
pression irréprochable. Dans ces 
conditions, la tentation est 
grande d'utiliser la couleur. Les 
documents en quadrichromie sont pho- 
togravés de façon indépendante, puis in- 
corporés sur le film noir de la page, à 
l'aide de ciseaux et de ruban adhésif in- 
visible. Coût : plusieurs centaines de 
francs pour un élément quadri de petite 
taille, alors que la sortie du film noir re- 
vient aux alentours de 70 F. Chère cou- 
leur ! Cela n'a pas empêché certain atelier 
de photocomposition, spécialisé dans la 





micro-édition, de se servir comme vitrine 
d'une plaquette de prestige, débordant 
de photos en couleurs. La PAO offre une 
indéniable souplesse et laisse la porte ou- 
verte aux corrections de dernière minute. 
Il ne faut cependant pas sous-estimer le 
temps qu'exige la photogravure puis l'in- 
corporation des documents quadri. La 
couleur est bien présente sur le document 
final, mais elle a dû être sous-traitée à 
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l'extérieur, avec des consé- 
quences sur les délais et surtout 
sur le coût du document 

La deuxième génération des 
logiciels de mise en pages offre 
la couleur, mais n'est pas capable 
de gérer la sélection quadri. Pra- 
tiquement, cela signifie que l'on 
imprime sur une imprimante 
couleurs — matricielle, jet 
d'encre ou à transfert thermique 
— mais qu'il est impossible de 


genta, cyan et jaune) avec, pour chaque 
couleur, la décomposition en pourcen- 
tage des trois primaires. À l'exception des 
toutes nouvelles imprimantes Postscript 
couleurs 300 points par pouce, le résultat 
est si médiocre qu'il est préférable de res- 
ter fidèle au noir et blanc. En ayant re- 
cours à un photocompositeur, il reste 
concevable d'utiliser une ou deux cou- 
leurs Pantones d'accompagnement, pour 





sortir les quatre films (noir, ma- | 
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des filets, des titres, des graphiques, etc 
Il suffit pour cela de connaître les cou- 
leurs toutes prètes dont dispose l'impri- 
mante, À l'impression, la teinte choisie 
n'est pas obtenue par le passage successif 
des trois couleurs primaires, mais par une 
seule application. Les éventuels docu- 
ments quadri sont à traiter de façon in- 
dépendante, comme avec les logiciels ne 
travaillant qu'en noir et blanc. 
Aujourd'hui, les logiciels haut de 
gamme gèrent la sélection quadrichro- 
mique. X-Press (Macintosh) fut le premier 
d'entre eux, suivi par Ventura 2.0 (PC 
PS), puis Publishing Partner Master (Atari 


LES LOGICIELS DE MISE EN PAGES 











ST). Le maquettiste choisit donc n'im- 
porte quelle couleur, en la créant géné- 
ralement à partir des trois primaires, à un 
pour cent près. Ces logiciels sophistiqués 
se heurtent cependant aux limitations im- 
posées par les autres éléments de la chaine 
couleur. S'il l'on désire placer dans sa 
page un document couleurs, la seule fa- 
çon d'échapper à la photogravure ex- 
terne est de numériser ce document avec 
un scanneur couleurs, aux performances 
très nettement inférieures à celles des ma- 
chines utilisées par les photograveurs (des 
scanneurs, mais d'une toute autre caté- 
gorie). La totale maïtrise de la couleur 
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n'est donc envisageable que sur les do- 
cuments réalisés en interne : graphiques, 
dessins effectués avec des logiciels 
comme Illustrator, Freehand, etc 

La couleur devient de plus en plus un 
argument de vente pour les logiciels de 
mise en pages. Seule la gestion des sélec- 
tions quadri est réellement intéressante, 
ce qui exclut bon nombre de produits. 
Pour ne citer qu'un exemple, Pagemaker 
récupère sans difficulté les fichiers Illus- 
trator et Frechand, mais se montre en- 
suite incapable de sortir les quatre films. 


: Le problème est soluble en laissant sur la 
page une réserve blanche et en réduisant 


directement à partir du logiciel de dessin 
l'illustration aux dimensions de cette ré- 
serve. Il faudra ensuite caler avec exac- 
titude les films couleurs par rapport au 
film noir sorti sous Pagemaker. La gym- 
nastique n'est pas simple ! 

En chaine totalement intégrée, la réa- 
lisation d'une mise en pages en couleurs 
n'est donc possible qu'avec un petit 
nombre de produits, sans oublier que les 
photographies par exemple seront obli- 
gatoirement photogravées et ensuite in- 
corporées, ce qui exige un petit délai et 
provoque une importante augmentation 


du coût de fabrication 
PATRICE DESMEDT 











120F ét 


POUR PC ET COMPATIBLES 


514 - 51B Finances {2 disq.) : un tableur très puissant qui se modifie en 
fonction de votre systéme. Plus de 50 fonctions et commandes. 256 
hgnes et 65 colonnes - documentation de 190 pages 

12A - 12B Base de données (2 disq) : une base de données avec 
générateur de hens du 40 champs. supporte 16 millions d'erregistre 
ments. Documentation 26 pages 


59 Graphique : Générateur de graphiques en 2 où 3 dimensions pour 
vos données financières : barres, camembert, histogramme, courbe, 
etc... CGA minimum 


3A - 3B Traitement de texte (2 disq.) : Magique ! Un des plus complets 
et puissants du marché ! Résidant en mémoire avec dictionnaire, Souris, 
laser, etc 


52 impression : un kit complet d'impression avec des utilitaires résidents 
l'ontes, spooler, etc...) 


53A - 538 Dessin en 2 ou 3 dimensions (2 disq.) : un programme 
exceptionnel ! avec perspectives, rotations, zoom et impression laser 
Possibiité de dessins animés. 640 k, Disque dur 


7 Simulation : le jeu de la vie : regardez ce que devient le germe que 
vous avez créé (avec 512 règles de vie possibles), labyrinthe, bombe A 
sur New-York, Los Angeles, etc 


6A - 68 Musique (2 disq) : transtomez votre PC en synthétiseur ! Créez, 
jouez, ervegistraz votre musique, 20 airs pré-enregistés 


81 Jeux : Combat d'hélicoptère, Domination du Monde. Couleur 


Jeux : Pacman 30, Kong, Spacewar, etc. Pour éprouver vos nerts et 
tester vos réflexes... Couleur 


47 Langage Pascal : Programmez en Pascal avec cette disquette 
contenant un compilateur visible, un “debugger”, un éditeur temps réel 


701 Shell : Vous avez plus de 2 disquettes ? Alors cet environnement 
DOS est pour vous ; jugez une partie de ses fonctions : il édite, copie, 
visualise, déplace, efface vos fichiers, mémorise et exécute jusqu'à 20 
commandes DOS, affiche graphiquement les structures de vos répertot- 
res, eto 


93a.b Utilitaires (2 disq.}) : un ensemble complet qui vous permet de 
diagnostiquer et dé “debugger” votre CPU et disque dur (Switch, 
Benchmark, vitesse, allocation des tables, etc...) 


2 disquettes à 120 F = 3 disquettes 
4 disquettes à 240 F = 6 disquettes 
6 disquettes à 360 F = 10 disquettes 
8 disquettes à 480 F = 14 disquettes 
Disquette 31/, + 10 F chaque FRAIS DE PORT = +16F 


ET TOUJOURS LA GARANTIE SUPRÊME 





Bon de commande à retourner avec votre règlement 


Le CLUB DES LOGICIELS 
Immeuble “Le Masters" - Valentin - 25048 Besançon cedex 





Météerencr Dé pue aremiee hoosomur fouvems à #4 


Meilleur cho 
de de logiciels pour PC 


C | et Compatibles au prix 


VOUS offre... incroyable Fe 


200 F les 4 disquettes 


A1 : AS EASY AS : aussi facile 
que. Un tableur très puissant, 
avec macros, graphismes inté- 
grés et imprimables depuis votre 
feuille de calcul 

(256 col. 1024 lignes) 


A2 : WAMPUM : Un gestionnaire 
de fichier avec 2 modes de fonc- 
tionnement : utissateur et déve- 
loppeur. Entièrement compatible 
DBASE lil 

(Config. 512 K, Disque dur) 


A3 : ANTI-VIRUS : Une disquette 
contenant tout les programmes 
de détection existant à ce jour 
{Flu-shot, HDSentry, Scan, 
DProtect, etc...) 


A4 - A5 : LEÇONS LOTUS : 2 
disques pour vous apprendre à 
manipuler lotus, 500 écrans cou- 
leurs et graphiques, avec des 
exemples, des macros, des appli- 
cations. 


A6 : PC-WRITE : Le standard des 
traitements de texte, avec touche 
d'aide permanente, déplacement 
rapide dans le texte, marqueur, 
copieur, fenétrage d'écran, etc. 


AB : MONOPOLY : Est-il bien 
utile de vous décrire ce jeu ? 
C.G.A nécessaire. 


A7 : LQ : Vous produirez avec 
cette disquette un texte de haute 
qualité sur une imprimante ai- 
quille, avec de multiples fontes 
{appelables aussi par le traite- 
ment de texte Af), et un éditeur 
d'en-téte pour personnaliser un 
logo. Contient un spooler pou- 
vant aller jusqu'à 400 K ! 


A9 : LE MONDE : La carte du 
monde s'affiche sur votre écran, 
avec zoom, recherche d'un en- 
droit n'importe où sur le globe, 
passage des Ouragans, eic. 
CGA 


A10 : JEUX : Empire, vous défi- 
nissez ce que produiront vos cités 
{avions, troupes, bateaux, etc...), 
puis vous essayez de défendre 
ou d'attaquer des places enne- 
mies, très complexes ; 

Blackjack, etc. C.G.A 


A11 : JEUX : Echecs, Pacman 
en 3D, Kong, etc... 
CGA 


A12 : JEUX : Othello, Flippeur, 
Dragons et Donjons, etc 
CGA 


COMMUNICATIONS ET TECHNOLOGIES INFORMATIQUES 
Centre Bonlieu - 74000 ANNECY 


Je désire recevoir très rapidement les disquettes suivantes : 
e Ma première sélection de 4 disquettes : 


— —— ——  */200F+10F frais deport 
e Ma seconde sélection de 4 disquettes : 


— —— —— —— =400F+16F frais de port 
+ Cadeau disquette de DAO 


O 3, 





O] 5, 





DOMAINE PUBLIC Oi - LES DISQUETTES DU MOIS 





Draw 3.3 Un loginiel de dessin de type 
Mac Draw en accassowre de hurea 


Stargazer Affiche une carte du ciel su 





t la latitude du lieu. Indique les étoi 
les et les constellations. System errors 
La hote de toutes le erreurs système 
que t On pourra rencontrer, SOUS POTME 
e, essore 0e Dur ut 126 m0 

immeurs. To do! 2.0 Un aide-mé 
ire en pomme Plusieurs options de 
suahsation sont disponibles. Ergono 


que et très pratique. Roommate Petit 
logciel amusant Color Sunclock Hor Worid Ce jeu éducatif est basé sur la 





loge en couleurs. exclusivement réser connaissance des pays et des capitales 
ée au Ma Clutter Accessoire de de la planète si mal connus des Français 
bureau pour la gestion de la table des £ P & l'on en croit les sondages! Les cinq 
ouleurs mouement pout le Ma Jeu éducatif continents sont présents. l'Allemagne 
Seahaven Towers Jeu de grande quali monochrome fédérale et les Etats-Unis sont plus parti 


près de 500 Ko de te» Ne tourne culièrement détaillés Worid compte 


té ( 
ue sur Ma | COM ’ te à ton le bonnes réponses et esi Capable de 
on et la couleu noriser les scores 





Arcmastr Un er 
} ( 


tu M 
Babyboun 


1U 


Bit lab Un utilitaire permettant de man 
tre PC Device puler directement les registres du Blitter 
Donne 1 SU ; vers acts a SA té à travers une sotertace 
Dissolve Une tacor qinale et San: on s utile pour matérialiser «ce 
danger de -ssoudr re écran se passe à Intêrie So e Cinclus 
Egaflou Gag en EGA moez tan Disk perf Pour mesurer les temps d'at 
hage fl taf lues ti et de débit de vos lecteurs de disquet 
ton de er: ont sque 26, thsques durs et autre mémore de 
ice Protég fior ( masse. Gary icons Une nouvelle colle 
faco à les 1 1 mod! uon d'icones diverses et variées utisa 
Memdir Mémo m bles pour vos programmes ou prouets. Ne 
t retour boing again Une parodie qrapmaque et 
sonore de x célèbre démonstration 
Boo réalisée en smaces de synthèse 
vec Seulb-animate 40. 1 Mo de mé 


more vive recommandé 





BON DE COMMA AUUINLIMAUISI SRI 31R0) 





À adresser à l'Ordinateur individuel - 5, place du Colonel-Fabien 75491 Paris Cedex 10 
Je suis abonné de 'Où (N et bénéficre du tarit NOM Prénom 
te 110F tont TVA 18 60 wndre der t le arresse A 
0008 Adresse 
jé uis pas abom ê! ta 1 jont TVA 16.60 À 
Code postal Ville 
MAC 63 PC 23 ST 23 AMG 21 Pays Téléphone 
Age Protession 
ntant total de ma commande est de FT 
Le monta ai © a ct 1 } Secteur d'activité 
Crioimt y neéque Dancairé postal de francs 
, l'ordre de l'Ordinateur individuel Date Signature 


LES GRANDES 





NORMES 


DE LA MICRO 





Premiers pas en Unix 





Unix est aujourd'hui capable de ri- 
valiser avec MS-Dos et OS/2 pour les 
machines micro. Son utilisation est en 
pleine croissance, sa puissance et ses 
concepts de base en font un système 
d'exploitation puissant et évolutif. 
Cette fiche indique les quelques ac- 
tions élémentaires pour utiliser Unix 
occasionnellement. 


PRINCIPES DE BASE 


En L'aix, toutes des commandes de la machinc sécrivent vr 
nuiauscules Les noms des fchiers où des anplications contennent 
nhlcremmen muuscules où minuscules, mars de systeme fuit la 
Hlerence Ainsi Too est different de toto et de TOTO Des 


CSPUCCS SONE NECLSSUTES CT MIMATMIC CA LS ATLUMICNES OÙ 





es options de cette commande. On peut en metre un où plusieurs 


mas il en faut au moins un 

Par exemple : 1 4 TOTO est équivalent à ls +  TOTO 

Dans KATOTO, ensemble ou une partie colle ne corsponcdant 
4 PIE CRTANMNCEA UNC CEFCU 


La longueur des noms de fichiers est beaucoup moins contraignante 


que sous MSDos Elle chier cependant un peu suivant les 
mplementations On pourra ainsi hicilement crime le n'pertoire 
Repertonne-de-travaul-temponines, 1 nexste ous dé limita 
vons Quant aux Cxtenons Le pin CSt UN Caractre COMME Ur 


autre, Par vxemple, on écrira de fichier «travail Olnew | 


FICHIERS ET RÉPERTOIRES 


Urax utilise une gestion des ticuers de evpe Merarchuque Ex: la 
méme fiçon qu'avec MSExs, on range les apphcatons et cs 


| 
Nohiers de travail dans dés ropértoines et SOUS TÉpETTOrEs, Et ainsi 
de suite Le histage des fichiers s'obécnt avec la commande  # ls 
1 # À À qui permet, en plis, l'affichage de bi oulle, de la date di 
CCALON CE CO AULUS lONSCHNCENNC TS 


Si l'on ne détermine pas un répertoire partcubiet à ls commranck 
ls, cette derniere liste les fichucrs du répertoure courant 
La commande # pwd rent worbng directory) indique dans quel 


POCICNEL COMPARE CM SC OUVE 


Pour crculer dans les reporroires nlira | umance # cel 





change director. Exemple 

# Cd travaux je rentre dans ke repertoire «travaux « 

Pour revenir en arrière, donc dans le répertoire pére, dl suffit de 
ture 

# Cd. (point point) 

Le haut de lwrborescence de fichiers est appelé symboliquement 
1, rain) Ce symbole sépare aussi les répertaires dans les 
noms complexes de chemin d'acces MS-Dus le fuit de la mème 


| nn) 


BRON FER 
Avec ces quelques indications de base, vous devez &tre capable de 
irculer dans toute l'arborescence d'un svsteme Unix tout en hstant 


les divers fichiers qu'elle contient 


CRÉER, EFFACER DES FICHIERS 
ET DES REPERTOIRES 


Les fichiers ur bes répenoires utilisent rirement les mémes 
ommandes Ans. on pourra crour des fichiers avec n'importe 
quelle apphcation où commande En revanche, les pertes nc 
sont crées que par la commande -: # mkdir. Par exemple 

# mkdir ‘Gestion crée ke répertoire dé nom » gestion - directément 
sous la racine 

Effacer des fichiers s'effectue amplement par le commande # rm 
Par exemple 

# rm réponse 1 dimine de fichoer qui porte ke nom <répons 
On pourra utihser avec cete commande des caractères spéciaux 
qui permettent d'effacer alors pluscurs ficmers avec une seul 
commande. Pour cela. on utilise le caractère * qui remplace, dhins 
un principe identique sous MS-Dos, une quelconque chaine dr 
caractères Cet demande une anenton accrue, Car il est alors 
possible di detruire facilement l'ensemble des fichiers d'un disque 
Exempl 

# rm * txt élimine, dans le répertoire. tous les fichuvrs se terminant 
(tar {xt 

# em * Chimane tous les ficher du repertoire 

Pour détruire un répertoire, # rm n'a aucun cfler On unilise 
# rmdir. Cependant, par mesure de précaution, le répenire doit 


Cure vide pour pouvoir étre cfact 


DÉPLACER, CHANGER, 
COPIER LE NOM D'UN FICHIER 


La meme commande # v abhrevaton de move) sert à li lois à 
déplacer et à renommer un fichier 


Par exempl 
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# mov toto dti change le nom du flchier de «tuto en «tite le 
fichier 1010 disparait 

# ov toto. deplace le fees toto dans ke repertoie pen: 

Pour obtenir une copie de Fichier, on utilisera # cp fhréviation 
de copri 

Par exemple 

# cp toto din buse dans ke répertonre deux fichiers dé noms -to10 + 
et tit qui sont l'exacte rplique l'un de l'autre 

li encor, le symbole * pourra étre employé pour un maximum 
d'efficacité sur un grand nombec de fichiers 


LIRE, ÉDITER UN FICHIER TEXTE 


De part l'origine d'Unix én tant que système d'exploitation mès 
oncnté vers des développeurs, les diteurs et autres utilitaires de 
gestion du texte sont nombreux 

# cd est l'éditeur hgne de base D'un concept complètement 
depasse aujourdhui, 1 4 te pritiquement partout remiplice pur 
d'autres ddeurs de texte propriétaines où par # vi Il utile un 
mxle de commandes ct un mode insertion pour entrur le texte 
# vi est un cditeur pleine page. D possede auss deux modes, l'un 
de commandes, l'autre dé gestion du texte 

Les diverses options et commandes de des deux éditeurs, ks plus 
courants sous Unix, se comptent par dizaines 

# cut est utilise pour lister un chier à l'écran 

Exemple : # cat toto hste Le contenu du fichier tot 

Unex est le plus souvent utihse sur dés machines auxquelles sant 
connectées des terminaux asvnchrones de type ligne à ligne on à 
gestion par pages. # cac par exemple. liste le contenu d'un fichier 
mous fait défiler le texte se ke fichier est trop grand, ce qui rend la 
lecture impossihle 

# more scmplok de li méme maniere que # dat. mais cffcctux 
une pagination de l'affichage du texte suivant la taille ee ke nombre 
de lunes du terminal 


LES PROCESSUS 


Unis wst un svacme multitèche C'esto-dire que l'utilisateur peut 
hncer pluseurs programmes en même temps, Ces programmes 
Suxccutent en concurrence dans ki machine, On peut lncer un 
péogrimne ou une commande de deux façons differentes un 
avantplan fongrouned) où en artencplin hacbgrwdi Li 
manioc avantlun est celle qui est utilisce par défaut. On bnoe ke 
programme et on amend b reponse, On peut lancer un progcunm 
où une commande cn aricrepln 1 suffit de placer le strié & à 
la Gin dé vote commande, L'udlisaeur ntrouve alors la min 
sanodiatemunt 

Use ponable de hster, sun moment donne, les différents processus 
qui tournent sur une machine. On utilise alors li commande # ps 
Des options permettent de bster. en complément des programmes 
de l'unhsancur, les processus svstbmer, Avec # pis, on pourre vorifier 
l'état des processus : de acuvite, en attente, SIDppé 

Si lou desire arréter l'un des processus en cours, 1 suffit d'uriliser 
ke commande # kKUE suivie du numero di processus ur question 


LES FICHES TECHNIQUES 





LA GESTION DU DISQUE 


Avec Unix, on peut connaitre, à tout moment, li place libre ou 
occuper sur un disque 

Par exemple : # dE tdist frs donne la place libre sur le disque 
local. On spécifiera un autre disque monté ideriées si besoin sen 
Eat sentir 

On pourra aussi connaître W taille de tous les fichiers et ropertoirés, 
cc à partir d'un pont de l'arborescence. Ces l'œuvre de la 
commande # du dis nage), Cette commande agit récursivement 
à partie d'un répertoin désigné où du répertoire courant par 
haut 


LA SAUVEGARDE 


Sauvegarder ses fichiers reste, pour tous des systemes d'exploitation, 
un passe obligé. Unix possede plusieurs utilitaires capables de 
mode et de gérer des cuvegardes. Le plus unlisé est sis doute 
h commande # tar. Elle est utilisée pour écrin ct pour lire sur 
divers supports magnetiques Exemple 

# rar Cut devrsiD repertoire —ù—sinver pour l'écriture sur unie 
cartouche du répertoire <repertone—a—<uver « 

L'operation inverse scffectuc simplement avex 

# ot xt devra npenoine1#suver 


DES UTILITAIRES PAR DIZAINES 


Unix est un svsteme dé ancien qui s'est enrichi au fur et à mesure 
des versions et des contributions d'universtes où de Hhoratoires 
Îen résulte une grande diversité d'utilitures qui sont aujourdhui 
imicgres à la leraison de tout systeme Unix 

# login: C'est le programme qui permet à un utilisateur d'émne 
tocomnu par le svstème et d'y avoir accès Pour Futilisnteur final 
son nom devra avoir dt déclaré au svseme d'exploitation pur un 
nsponsble du système. La commande # loge mquient un mot 
dé passe gardé secret qui permet d'authentfier les undisateurs 
Cette commande déclenche un ensemble de tovaux qui permit: 
tnt de lincer des dches courantes, dé placer l'utilisateur dans un 
covironnement de travail particulier 

# pass permettra de changer son mot de passe 

# man : tout le monde peut avoir un trou de mémoire! Lnix 
possede <i propre documentation integre, ce sont des manuels 
L'uilwur de commaniks shell utilise le manuel n°L Le 
programmeur, les n°2 4 4, 5. 6 et 7 IE suffit de taper # man 
suivi du nom de li commandée 

Exemple : # ma ls 

# ste inchique la date et l'heure connues du systeme 

# mal, # write ct # wall seront utilisés pour li mesagenr 
dectronique où pour Les annonces gcnérales 


Un grand nombre de concepts et de commandes n'ont pas ct 
abordes, ii, volontairement, Un système comme Unix reste très 
complexe pour une utlianon occasonnelke. De plus, la partie 
dédiée aux utilisateurs est infime, compare à celle dédie aux 
développeurs 
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RIEN NE VA PLUS DANS L'EXPLOITATION. HEUREUSEMENT, LE SERVICE, L'INFORMATIQUE INDUSTRIELLE, LA MAIN- 
















TENANCE ET LA DISTRIBUTION DEVRAIENT ASSURER LE PROCHAIN QUART. LES SIRÈNES DE L'INTELLIGENCE ARTI- 
FICIELLE, TANT VANTÉES PAR LES SPÉCIALISTES DE L'EMPLOI AU MILIEU DES ANNÉES QUATRE-VINGT, SEMBLENT 
S'ÊTRE DÉFINITIVEMENT ABÎMÉES EN MER... Si LE PAYSAGE DE L'EMPLOI INFORMATIQUE SE DÉPLACE AU FIL DES 
ANS, IL RESTE UNE CERTITUDE : LE NIVEAU MONTE, ET VITE. L'ORDINATEUR INDIVIDUEL VOUS PROPOSE UN 
PANORAMA DES FILIÈRES DE FORMATION À L'INFORMATIQUE PRIVÉES ET PUBLIQUES. VÉRONIQUE CHARREYRON. 





FILIÈRES LES VOIES 
DE L'INFORMATIQUE 


Huit mille étudiants sortent tous les ans des grandes écoles et des universités, 
diplôme en main. Le sésame des portes de l'informatique professionnelle. L'âge 
de la formation sur le tas et de «l'as de la bidouille », qui prévalait au début des 
années 80, est mort. Miage, BTS, mastères, DUT et Dess ont pris la relève. 


























s été. L'heure des bilans et des 
interrogations pour des di- 
zaines de milliers de bacheliers. 
Vers quelle voie se tourner ? L'in- 
formatique, forte de sa réputation 
«on embauche et ça rapporte», en 
tente beaucoup. Les besoins du 
marché, ces dernières années, ont 
propagé l'idée qu'un DUT ou un 
BTS d'informatique ouvrait les 
portes. Seul accroc, de taille : entre 
les idées reçues et la réalité, il y 
parfois un monde. Certes, le sec- 
teur est loin d'être bouché : six cent 
mille emplois sont prévus en l'an 
2 000 contre trois cent mille en 
1988 (1). Mais il ne faut pas s’y mé- 
prendre, le gros du bataillon de ces 








l'emploi d'informaticiens « purs et 
durs» suit un rythme de croisière 
d'environ 4 % par an. De fait, tout 
dépend des secteurs d'activités. 
Véritables ogres, les Ssii lancent 
des OPA sur tous les ingénieurs, 
quelle que soit leur origine, et as- 
surent actuellement le quart des re- 
crutements d'informaticiens (trente 
mille au total), Plus du tiers sont 
des débutants et 60 % d'entre eux 
possèdent un niveau bac + 5 
(contre 22 % en 1983). Selon 


() Les offres d'emploi pour l'informa- 
tique représentem entre 25 et 30 % de 
l'ensemble des offres d'emploi en 1988. 
HU y a 1 % de chômeurs dans le secteur. 


à ur Les pupitreurs et les programmeurs : (4 
futurs embauchés sera constitué de pensent ls premiers touchés. ss 
nor-informaticiens utilisant l'in- £ AT L'Apec édire des fiches fort édifiantes 
formatique; l'augmentation de 1 + sur le marché de l'emploi des cadres. 
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»| l'Onisep, leurs effectifs seront 


passés de vingt sept mille en 1983 
à quarante six mille en 1990, 

A l'échelon inférieur, la distri- 
bution affiche une évolution an- 
nuelle de + 20 % (sept mille em- 
plois prévus en 1990). Enfin, 
dernier bastion de l'embauche, les 
constructeurs et utilisateurs qui en- 
registrent des croissances respec- 
tives de 2 % et 3 %, soit des gise- 
ments de trente milk et cent 
soixante dix mille emploisen 1990. 
« Rien à espérer chez nous en des- 
sous de bac + 4», affiment les 
premiers qui, devant la pénurie de 
l'offre, se lancent dans de grandes 
campagnes de communication aux 
résultats flatteurs. À preuve, Digital 
Equipement et IBM arrivent cin- 
quième et sixième au palmarès des 
entreprises qui font rèver les ingé- 
nieurs des grandes écoles, derrière 
l'Aérospatiale ou Thomson. 

De même, les filières porteuses 
se modifient. «Les métiers opéra- 
tionnels, les postes d'éxécution 
sont condamnés; l'avenir appar- 
tient aux postes fonctionnels, de 
conception. Disons : un profil de 
généraliste avec une spécialité bien 
précise», professe un responsable 
du cabinet de recrutement Ordis. 

La relève vient de la filière 
commerciale avec des besoins en 
vendeurs-conseil en micro de ni- 
veau bac + 2 ou, côté stratégie, des 
ingénieurs commerciaux issus 
d'une grande école, de la mainte- 
nance avec une demande de 
bac + 2, ou encore d'ingénieurs 
ayant une bonne connaissance des 
systèmes d'information plutôt que 
d'un matériel donné ; sans oublier 
l'informatique industrielle avec des 
postes à tous les niveaux de quali- 
fication, Bref, le niveau monte à 
l'embauche. 

La barre se situe actuellement à 
bac + 2 (BTS et DUT), en atten- 
dant plus. Pis, les entreprises pré- 
fèrent généralement un ingénieur 
formé aux techniques du froid, 
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Caatnivent:5; voire agricoles, au possesseur d'un 
1 55 came, qu à 
SG der ch de Comp rio, [CZ Sonor] 765148 DRE AU On eg de MEL RE 
Grenoble ! d'Hères p.4250 veau intensif de six mois. L'éter- 
ES Von Vlesen nelle histoire de la tête bien faite et 
manque de jeunes ingénieurs mo- 
Dons Len Vas rime 
x | rissime de nos jours — laisse un 

supérieur ou echque de l'ecroue 44300 Nonies 40.48.30.00 de répit aux DUT et BTS (2). Sans 
cn PE PE pe SE 

Université de Nice D602 2 mnt . 
cené, cela ne saurait durer bien 
CESLCenire d'études supérieures ndustreles (297, rue de Vougrord [75015 Pors | 4250-11-51 |  Jongremps. La demande en ana- 
FUPSO-Formotion d'ingénieurs de se lystes programmeurs, principal dé- 
l'université Paris XI 6941- Pare bouché des DUT d'informatique, 
on nie fléchit, les salaires stagnent, et les 
12, rue de lo Lune NAS secteurs  para-informatique se 

révèlent moins preneurs. 

Quatre solutions : évoluer vers 
la maintenance ou la vemte, rallier 
une filière universitaire ou faire 
preuve de débrouillardise. Le pos- 
sesseur d'un BTS a pour lui le fait 
d'être tout de suite opérationnel. 
Certaines spécialités s'en sortent 
mieux que d'autres, notamment le | 147 
BTS d'informatique industrielle, 
qui accueille les bac F2 et F3 et les 
nouvelles filières type DUT quali- 
ticiens (IUT de Vannes) ou DUT 
roboticiens (IUT de Cachan). 

Qui dit viser le niveau bac + 3 
ou + 4 ou + 5, dit passer par les 
fourches caudines de l'université 
ou intégrer une école d'ingénieurs. 
Côté université, l'offre est assez 
fournie et la qualité de l'enseigne- 
ment théorique reconnue par les 
employeurs. La pratique s'acquiert 
dans les incontournables Miage 
(maitrise de méthodes d'informa- 
tique appliquée à la gestion) ou les 
MST informatique (maitrise de 
sciences et techniques). Les spécia- |» 


(2) existe une trentaine de département 
d'informatique dans les IUT et une cen- 
taine d'établissements publics ou privés 
préparant le BTS informatique de gestion 
{option commercial, minis et micros) et 
informatique industrielle. Une précision : 
li porté d'entrée est nettement plus étroite 
dans les établissements publics gratuits 
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» | lités traitées vont de la micro-infor- 


matique industrielle (Chambéry) à 
l'automatique et l'informatique in- 
dustrielle (Aix-Marseille 3). 

Côté écoles, une hiérarchie se 
dessine entre les «grandes dames» 
généralistes — (Centrale, Mines, 
Ponts, X —, les «distinguées » spé- 
cialisées — Sup Télécom, Insa de 
Lyon, Enseeiht de Toulouse ou En- 
simag de Grenoble —, et les autres. 
Au total, une vingtaine d'écoles ont 
pour vocation primaire de former 
des ingénieurs informaticiens. Les 
troisièmes cycles constituent la voie 
royale. Les DEA — une quinzaine 
de diplômes d'études approfondies 
en informatique — et Dess — di- 
plôme d'études supérieures spécia- 
lisées — sont très prisés, notam- 
ment pour la recherche. Les 
mastères (3) sont encore mécon- 
nus des employeurs. 

VÉRONIQUE CHARREYRON 

ET MARIE-PIERRE LOSFELD 





ovoncées 9, rue Archereou 

G) Cursus d'un an, comprenant deux cent 10, rue Victor-Hugo 
cinquante heures de cours au minimum et |Pour oblenir des informations sur les établissements privés, contacter : 
quatre mois de stage, proposé par des ON NO) rx Aubert © f75007Pors | 47:47-60.80 
se rue Soinlazore |? 

JTE Error en: CPR 

une fière, 

Olivier, 28 ans, est chef de pro- Jean-Luc, 25 ans, est cofonda- Jacques, 32 ans, est ingénieur er der qu 
duit multimédia chez Apple. C'est teur d'une société de télécommu- dans un service de recherche IBM. der À 
un «hyperdiplômé» : licence d'é-  nications du nom de Atilog. Son Après un bac C, il suit un DUT de solution », 
conomie, maîtrise d'économétrie et parcours est rapide : BTS d'infor- … génie électronique en province et ag fran 
Dess de techniques statistiques et in-  matique de gestion en poche, iltra- entre à l'Esme-Sudria Ilensortavec la tête d'une 
formatiques à Paris Il Assas. Il a bi-  vaille pendant un an en tant que un diplôme d'ingénieur. Premier CRE, 
furqué vers l'informatique par goût, support technique dansune société emploi: inspecteur de mainte- comme la 
mais aussi pour la valeur «mar- spécialisée dans les télécom (Allo-  nance chez IBM à 9 000 F brut par majorité, il 


chande» du Dess. Après un passage 
d'un an dans une société de statis- 
tiques en tant que stagiaire chargé 
d'études et quatre mois chez Peat 
Marwick, où il développe sous 4D, 
il rentre chez Apple. Son salaire an- 
nuel a plus que doublé depuis son 
vaut choisir ses études en fonction 
de cœ que l’on veut faire qu'en fonc- 
tion de la valeur du diplôme et ap- 
prendre des techniques. 





FORMATION 
Filières 





2 2 
le 


comms), Salaire brut mensuel : 
8 000 F. ZH Computer l'embauche 
alors comme responsable de sa di- 
vision télécom. Il y reste deux ans. 
Sa chance : suivre beaucoup de for- 
mations IBM sur les réseaux et ob- 
tenir son label connectivité. Jean- 
Luc gagne actuellement entre 
17 000 et 20 000 F brut par mois. 
A son sens, k BTS ou le DUT 
donnent des bases «en béton» et 
laissent une grande liberté de choix. 


LES AUTRES ECOLES RECONNUES PAR L'ASSOCIA 
INIG-Institut national d'intormatique de gestion 


| 
$ 
LÀ 
Fs 











37, quoi de Grenelle 40-59.31.06 
59, rue Notionole [75013 Poris | 45-84:15-89 


75017 Poris 


9 Paris 


mois. La suite, classique chez Big eue DS 
Blue, passe par la formation conti- est responsable 
nue permanente et l'évolution de svecès ou de 
l'échec de sa 
carrière, Son salaire a doublé. Si camière dans 
Jacques devait recommencer, il fe. l'informatique. 
rait une école d'ingénieur publique LES 
renommée, type Supelec, et non 
une école privée, «car cela compte 
énormement à l'embauche». « Tout 
est possible, même de devenir 
commercial. Mais la compétition 
entre salariés est acharnée. » 
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ésaux LES TÉLÉTRANSMISSIONS 
DE A À Z 


Je téléconférence, tu minitelises, il envoie son courrier électronique. 
L'importance prise par les télécommunications, les réseaux, ou la télématique 
dans les entreprises n'échappe ni aux spécialistes, ni aux formateurs. 
Tout sur les télétransmissions de Télésystèmes et Prélude d'Apigraph, 
deux produits d’autoformation, font le tour de la question. 


i les deux didacticiels pré- 

sentent quelques  recoupe- 
ments, ils couvrent, chacun à leur 
manière, le champ des connais- 
sances sur la transmission de don- 
nées. Tout sur les télétransmis- 
sions, de Télésystèmes, se révèle un 
pur didacticiel dont l'objectif est 
d'apporter à l'apprenti, en une 
trentaine d'heures, un ensemble de 
connaissances générales. Il consti- 
tue un rappel pour des spécialistes, 
tout en répondant aux besoins des 
débutants. Prélude d'Apigraph, en 
revanche, cible un certain niveau 
de spécialité. Ensemble multimédia 
d'autoformation, il comporte un 
manuel de cours, un guide de for- 
mation et des didacticiels. Tous 
deux tournent sur PC et compa- 
tibles (1,8 Mo sur disque dur pour 
le premier, 7 Mo pour le second). 

Tout sur les télétransmissions 
comporte quatorze Chapitres, dont 
des mots croisés pour se familiari- 
ser avec le vocabulaire du secteur 
et un bref historique, sur un mode 
humoristique, des moyens tech- 
nologiques mis en œuvre par 
l'homme pour communiquer à dis- 
tance : du cor de Roland à Ronce- 
vaux au premier télégraphe de 
Chappe. On connaît mieux aujour- 
d'hui les derniers-nés de France 
Télécom : Numéris (réseau numé- 
rique à intégration de service), qui 
permet de transmettre sons, images 


Voloi un câble à 8 paires, 


ntr 


ce 


ICT RU AT E 


covieur Man n{ 


incolore 


Bravor effectivement, la couleur de référence de la 
seconde paire est INCOLORE 
[F3 | 





et données, et Transdyn (réseau 
commuté transitant par satellite de 
télécommunication). Sa particula- 
rité : fonctionner comme une liai- 


Les prérequis étant de niveau 
baccalauréat, un chapitre est entiè- 
rement consacré à l'exposé des no- 
tions électriques et mathématiques 
nécessaires à la compréhension du 
cours. L'acquisition des connais- 
sances est vérifiée à l'issue de 
chaque chapitre. Une part égale est 
faite dans les contenus aux tech- 
niques de transmission et à leur tra- 
duction technologique. 

Côté technique, le cours décrit 
les supports de transmission ; les 
modes de représentation des don- 
nées et les techniques de transmis- 
sion ; la normalisation (modèle Osi 


En quatorze 


pe > re 


à sept couches) et l'architecture des 
réseaux ; les méthodes de dia- 
logue ; et une présentation détail- 
lée des procédures Hdlc et BSC 
2780. Côté technologique, des cha- 
pitres sont consacrés aux lignes, à 
leur constitution et à leur installa- 
tion ; aux équipements informa- 
tiques de connexion au réseau : aux 
réseaux proposés par France Télé- 
com ; et aux interventions en cas 


d'incident sur les équipements. 


Tel, le candide 
Trans, le savant 

Le pani pris pédagogique de 
Tout sur les télétransmissions 
consiste à délivrer des connais- 
sances sous forme d'une succession 
de dialogues entre deux marion- 
nettes, Tel et Trans. Candide, Tel 
interroge et découvre. Savant, 
Trans guide, enseigne et corrige. 
Les dialogues sont clairs, succints, 
accompagnés de graphiques 
lorsque cela s'impose, et entre- 
coupés d'intérrogations, Ces mo- 
dalités destinées à maintenir éveil- 
lées l'attention et la participation 
de l'élève se révèlent relativement 
efficaces, c'est l'une des qualités du 
produit. La liberté de circulation au 
sein du didacticiel est très bonne. 
Toutes les commandes nécessaires 
pour effectuer des retours, des sé- 
lections sont disponibles. Des re- 


pères permettent de se reconnaître |» 
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dans la progression au sein du 
cours, de s'arrêter, puis de re- 
prendre une leçon en cours. Prix : 
9900Fht pour une valise 
comprenant six cours complets 
(mode CGA). Pas de mystère, Télé- 
systèmes vise une large diffusion. 


Prélude, l'as de la 
simulation 

Prélude d'Apigraph aborde le 
problème différemment. S'il ne 
traite pas les aspects technolo- 
giques relevés dans le produit de 
Télésystèmes, les contenus tech- 
niques sont similaires. Manifeste- 
ment, il s'adresse à un utilisateur 
destiné à devenir spécialiste des 
transmissions, alors que Tout sur 
les télétransmissions relève plus 
d'une culture technique générale 
Qu'il s'agisse du contenu du ma- 
nuel, ou bien du contenu des le- 
çons et des exercices, la présenta- 
tion des connaissances apparait 
plus austère, plus ardue que dans le 
logiciel précédent. L'information 
est apportée de manière directe, 
sans mise en scène pédagogique 
particulière destinée à susciter l'ad- 
hésion de l'apprenti, On se prend 
à regretter que l'effort n'ait pas 
porté sur ce point, En revanche, 
Prélude conduit l'apprenti à une 
maitrise approfondie des notions 
liées au codage de l'information et 
aux protocoles de transmission par 
l'observation active et le contrôle 
d'une transmission de données, Ce 








logiciel permet en effet de simuler 
un équipement analyseur de trans- 
missions, de s'exercer à le mani- 
puler et de reconnaitre ainsi, de fa- 
çon concrète, les caractéristiques 
d'une transmission 

Le cours représente globale- 
ment quarante-cinq heures d'auto- 
formation, dans lesquelles le mi- 
cro-ordinateur est utilisé surtout 
pour conforter, par des exercices 
ou des présentations animées, des 
connaissances acquises dans le ma- 
nuel de cours. Le guide de forma- 


FORMATION 





Test 


S'adressant à tion détaille de façon très précise 


un publie 
Prélude mer on 


(un peu trop d'ailleurs) la séquence 
de formation préconisée, ce qui 


rnb» “xd lisse peu de liberté à l'apprenti, 
Quarante-cing Sinon celle de tout court-circuiter. 
heures de Livisée en huit volumes (les trois 


formation, une 
présentation un 


derniers ne sont pas encore dispo- 


peu austère. nibles), la collection complète 
coûte 24 500 F ht (mode Ega). 
ss L'utilisateur éventuel sera donc 


bien avisé de définir son objectif de 
formation avant de faire son choix. 
Il existe un troisième produit 
consacré au sujet édité par T-Mis 
Consultants. Originaire de la Ré- 
publique d'Irlande et développé 
sous Tencore, Protocole 90 est 
réellement très complet (et beau- 
coup plus cher : 65 000 F ht). 
ANTOINE SEREINE 


PRODUITS DEVOIRS 
DE VACANCES 


C'est l'été, l'heure des lectures 
au bord de plage et des stages d’infographie. 





DOS À NU 

Domicro, grand spécialiste du 
Dos devant l'Etemel, à encore 
frappé. Son dernier-né : Visio- 
disque, un utilitaire destiné à tous 
ceux qui n'ont pas li patience d'ap- 
prendre le système d'exploitation. 
Dans la lignée de X-Tree, Visio- 
disque permet de visualiser toute 
l'arborescence des disques, les fi- 
chiers correpondant à chaque ré- 


pertoire apparaissant én vis-à-vis, 
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et d'effectuer les opérations les plus 
courantes sans utiliser ke système 
d'exploitation, Il ne tient que 8 Ko 
en mémoire vive et coûte 590 F hr. 
Service-ecteurs, référence n° 86 


LIVRES 
La fondation Frederik R. Bull a 


fait paraître un livre regroupant un 
ensemble de réflexions sur l'édu- 
cation en l'an 2 000 préfacé par 
Louis Leprince-Ringuet. Education 





pour l'an 2 000, sous-titré Forma- 
tion et techniques de la communi- 
cation, est disponible moyennant 
100 F «c (160 p.). Terminal, pour 
sa part, a consacré un de ses der- 
niers numéros à la formation pro- 
fessionnelle. Sous le titre Entreprise 
mutante cherche formation sont 
rassemblés une trentaine d'articles 
consacrés à la refonte des savoirs 
et des faires et à des cas concrets. 
Très savant. Prix : 85 F (130 p). 
Pour en finir avec la littérature, si- 


gnalons que les PUF publient dans 


cipline scolaire ? Le cas des lycées 
(230 p., 105 F nc). 

Service-lecteurs, références n° 87, n° 88 
n° 89 


VERT 


L'EDF endosse la double tenue 
de maître d'école et d'écolo en fi- 
nançant un didacticiel traitant de 
l'écologie lacustre pour Atari ST et 
PC/PS. Développé par la petite so- 
ciété toulousaine Myriad et le 
lhboratoire d'hydrobiologie de 
l'université Paul Sabatier, L Vie du 
lac fonctionne selon les grands 
principes de l'Hypertexte et met en 
scène l'évolution saisonnière des 
différentes populations animales et 
végétales, On clique, on voit, Age 
minimal requis : 14 ans. Une par- 
ticipation de 95 Fest demandée par 
EDF. 

Service-lecteurs, référence n° 90 


JAC A DIT : GÈRE 
UN PROJET 

Derrière Jac, le dernier-né de 
Syseca, se cache un jeu d'aventures 
en conduite de projet développé 
dans le volet du projet Semi (sys- 


Multimédia. L'intérêt de ce logiciel 
développé (entre autres) en pante- 
nariat avec l'Ecole centrale de Paris 
et l'université de Patras en Grèce : 
simuler en trois jours un projet de 
deux ans en abordant la technolo- 
gie, la communication, la métho- 
dologie, le management et l'ani- 
mation d'équipe. Prix : 40 000 F 
sous MS-Dos. 

Service-lecteurs, référence n° 91 


AUX COMMANDES 

La société Cisca, à qui l'on doit 
les logiciels de gestion des 
commandes et facturation Fladen 
(voir l'Oi n°113), complète sa 
gamme par un package de forma- 
tion, Au menu de Fladen Forma- 
tion : six modules indépendants 
traitant de la comptabilité générale 
et auxiliaire, de la trésorerie ou de 
l'analyse de commandes, etc. Les 
didacticiels sont déjà en service au 
Cned dans ke cursus de BTS 
comptable et à l'Institut français de 
gestion. Prix : 1 580 F ht. 
Service-lecteurs, référence n° 92 
DISCOUNT 

Sofimart propose aux orga- 
nismes de formation un kit PAO 
Pagemaker Collège pour 4 040 F 
ht. A l'intérieur, un scanneur à main 
400 dpi Sigold (digitalise par 
bandes de 5 x 25 cm)et son logiciel 
de reconnaissance de caractères, 





une souris — également Sigold — 
compatible Microsoft, Pagemaker 
version Collège sous Dos ou Mac, 
un guide formation et une cassette 
vidéo Secam, Rappelons que la ver- 
sion Collège permet toutes les 
fonctions de sauvegarde et d'im- 
pression de Pagemaker 3.0 mais 
imprime une bande Collège sur 
chaque page ! 


Serviccdlecteurs, référence n° 93 


MINITEL STUDIEUX 
Pour répondre aux besoins de 
formation à distance des entre- 
prises, Isys propose une version 
télématique de son système auteur 
Marion + (l'un des rescapés du 
projet Diane). La création de cours 
ne demande pas d'autre investis- 
sement qu'un PC de 640 Ko. En 
consultation, chaque utilisateur 
dispose d'une zone mémoire qui lui 
est spécifiquement dédiée permet- 
tant de suivre ses évolutions. 
Marion + gère huit consultations 
simultanées. 
Service-lecteurs, référence n° %# 


RAYON CD-ROM 

La grande distribution se met à 
l'heure du CD-Rom. La Fnac et Vir- 
gin ont décidé de commercialiser 
quatre titres, développés dans le 
cadre de l'équipement en lecteurs 
de CD-Rom de l'Education natio- 
nale, qui font actuellement l'objet 
de licences mixtes. 11 sagit de CD- 
Littérature (Act et Nathan), ke 
Monde en chiffres (Hatier), Zygo- 
mis (Act et Hachette), et Lise (La- 
sermédia) pour la Fnac. Arbre Ex- 
pert remplace le Monde en chiffres 
Chez Virgin. Comptez à partir de 
4 270 F. La société Euro CD-Dif- 
fusion, qui assure la distribution des 
titres et des lecteurs, compte at- 
teindre soixante points de vente 
d'ici à cet été. Il faut reconnaître 
que son papa et directeur, Christian 
Delcourt, ex-TRT-TI, est l'un des 
piliers du CD-Rom en France. 
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PARTENAIRE 

La belle et bonne IBM France ne 
sait plus où donner de la tête pour 
séduire ses futurs employés et dé- 
velopper de nouveaux produits. Un 
exemple : elle vient de mettre sur 
le marché une solution Cfao inté- 
grée du nom de Sepp (Station 
d'étude de projet en partenariat) 
développée en coopération avec 
l'IUT de Saint-Denis. Ses deux der- 
nières idées : la formation d'ensei- 
gnants de lycées, de collèges et de 
Greta à Unix, OS/400, aux langages 
associés, à la mise en œuvre des 
systèmes de la maison (6150, 9370, 
AS 400, PS/2) dans les centres de La 
maison. gratuitement ; le prêt de 
matériels et de logiciels de bureau 
tique, télématique, PAO, etc. 














































e Connu au bataillon pour ses 
produits de comptabilité et de ges- 
tion commerciale, Saari vient de 
créer une filiale consacrée à la for- 
mation. Saari Formation (neuf per- 
sonnes) propose des stages sur site 
ou dans ses locaux sur les logiciels 
de la maison. 

e Ddtec commercialise la 
deuxième version de Line sous MS, 
Dos et OS/2. Egalement au cata- 
logue la collection Management as- 
sisté par ordinateur et la collection 
Ardemi. 

© Léanord fait savoir que plus 
de la moitié des écoles normales 
d'instituteurs — cinquante-six pour 
être précis — est équipée de AT 286 
EGA couleurs avec coprocesseur 
80287. 

© Léanord, encore et toujours, 
joue la carte CD-Rom en réseau, en 
intégrant la merveille sur son na- 
noréseau PC. 

© Le troisième Grand Prix du 
logiciel étudiant organisé par 
l'institut de management interna- 
tional de Paris a été décerné à 
Babel, un logiciel permettant l'a- 
gencement du mobilier à partir des 


FORMATION 


Produits 








dimensions d'une pièce. Son dau- 
phin, Hercule, s'adonne à l'étude 
de li rentabilité et à l'analyse finan- 
cière pour la création d'entreprise. 


STAGES 


@le Centre informatique 
X 2 000 de Valence d'Agen et k 
Microtel Club Ademir ont mitonné 
des stages d'informatique et de bu- 
rautique (Framework IL, Word 4, 
dBase, etc.) d'une semaine durant 
le mois d'août. Public : les lycéens: 
prix : 1 500 F tout compris. 


Service-lecteurs, référence n° 95 


© L'atelier d'image et d'infor- 
matique de l'Ensad (Ecole nationale 
supérieure des arts décoratifs) or- 





Les remises de 
prix font encore 
recette, c'est un 
d'aménagement 

intérieur qui a 
reçu les paies 

du mérite 


étudiant cette 
année. Les 
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ganise des stages de formation pra- 
tique de deux jours à Pagemaker, 
Illustrator, Studio 8, etc. à la fin du 
mois de juillet. Théorie et pratique 
de synthèse d'images en 3D du 11 
au 15 septembre. 


Service-lecteurs, référence n° 9%6 


© La direction régionale de la 
jeunesse et des sponts de Reims 
offre une formation à l'animation 
informatique dans les centres s0- 
cioculturels et les associations sanc- 
tionnée par ke Beatep (brevet 
d'Etat). Comptez une semaine par 
mois entre les mois d'octobre 1989 
et décembre 1990. 


Service-lecteurs, référence n° 97 


© L'isaii (institut supérieur 
d'automatique et d'informatique 
industrielles) d'Arles propose une 
formation de cinq mois pour de- 
venir technicien supérieur spécia- 
liste en informatique. Le cycle est 
ouvert aux techniciens, qu'ils 
soient demandeurs d'emploi 
(12 500 F) ou en congé individuel 
de formation (38 000 F. 
Service-lecteurs, référence n° 98 


e L'atelier des enfants du 
Centre Georges Pompidou pro- 
pose du 9 au 11 juillet un stage de 
formation sur la micro et arts plas- 
tiques (travail sur Mac) destiné aux 
enseignants, animateurs et éduca- 
teurs. À partir de 1 590 F. 
Service-lecteurs, référence n° 99 


@ L'ipeci (institut polytech- 
nique d'édition et de communica- 
tion informatiques) a concocté des 
sessions de formation de douze se- 
maines destinées aux profession- 
nels des arts graphiques et de la 
communication désireux de se spé- 
cialiser dans l'infographie, la vidéo, 
le deskrop presentation, etc. Pro- 
chains rendez-vous du 3 juillet au 
23 octobre et du 2 septembre au 27 
novembre. 

Service-lecteurs, référence n° 100 
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SELECTION 


LE POSTE DE TRAVAIL 
INTELLIGENT 

par Jean-Marc Berlioux, chez 
Eyrolles (304 p., 205 F). 

La généralisation des postes 
de travail dits intelligents 
apporte à l'informatique une 


press 





nouvelle dimension. En effet, 
une entreprise équipée de ce 
type de poste développe sa 
COMpPÉILIVILÉ CL sa 
productivité et répond mieux 
aux attentes de ses chents. 
L'explosion du phénomène 
permet à l'auteur de réaliser 
une étude sociologique sur le 
comportement de l'homme 
face à la machine. Les 
différents postes de travail 
sont décrits et les réseaux 
expliqués et comparés dans 
ce qu'ils ont d'approprié 
pour tel ou tel type de service 
à rendre, 


VIRUS, LA MALADIE DES 
ORDINATEURS 

De la protection du matériel à 
la protection juridique 

par Ralf Burger, chez Micro- 
Application (322 p., 149 F). 
Véritables commandos de la 
mont, les virus, programmes 
destructeurs, représentent 
depuis plus d'un an la 
maladie de la haute 





technologie. Par eux survient, 
selon leur rôle, la perte des 
données sur le disque, des 
coupures intempestives de 
l'écran, des messages 
farceurs.… Quels sont les faits, 
au-delà de la surmédiatisation 
dont ce phénomène des 
temps modernes est l'objet ? 
Il suscite la curiosité mais 
constitue également une 
source de panique 
grandissante. La soft war est 
déclarée, mais l'ennemi reste 
à démasquer. La solution 
serait d'écrire ke logiciel du 
futur, celui qui ne sera pas 
reconnu par les virus. 
L'ouvrage de Burger fait état 
de cette actualité en la 
traitant sous tous ses aspects. 
A la fois roman historique et 
guide pratique, il nous plonge 
dans une atmosphère qui 
tient de l'irréel. L'auteur rend 
hommage au Chaos 
Computeur Club en 
démontrant que si ces pirates 
amateurs n'avaient mis en 
évidence l'intervention de 
personnes douteuses dans 
d'importants systèmes 
infonnatiques, ceux-ci 
auraient à terme &té 
complètement détruits. Ainsi, 
les institutions touchées par 
ke Chaos peuvent-clles 
s'estimer heureuses d'avoir 
dé victimes de ces pirates 
Elles ont été obligées de 
réagir et de vérifier 
sérieusement leurs systèmes. 
Outre toutes les explications, 
astuces, stratégies et 
commentaires avisés Sur CE 
fléau, l'auteur aborde en 
troisième partie l'aspect 
juridique que nécessite une 
telle actualité, I s'est assuré 
pour cette tâche ke concours 
de M Alain Bloch, avocat à la 
cour d'appel de Paris. Ce 
dernier n'hésite pas à parler 


L'ORDINATEUR INDIVIDUEL N° 116 JUILLET-AOÛT 1980 





de criminalité informatique et 
décrit dans son ensemble la 
typologie des actes 
frauduleux. Pour conclure, il 
cite quelques exemples de 
l'efficacité du nouvel arsenal 
juridique français. 


PACK ANTIVIRUS 

Solution radicale sur la 
protection de vos 
programmes sur PC 

par Ralf Burger, chez Micro- 
Application (162 p., 299 F) 
Pour compléter son étude, 
l'auteur du précédent 
ouvrage propose des listings 
de programmes d'antivirus 
courants. Le livre contient le 
logiciel « AS », Scarcher. Il 
suffit de lui indiquer le nom 
et le type des programmes à 
surveiller, et chaque 
modification d'un 
programme où d'une donnée 
est aussitôt signalée. De plus. 
les nouveaux virus qui s 
seraient éventuellement 
infiltrés sont identifiés et 
détruits sans contre-effets, 
promet l'auteur. A voir. 


SYSTEMES 
D'EXPLOITATION 


0$2 








Photos! L. Des 


Commandes et utilisation 
par Jacques de Groote, chez 
Cedic/Nathan (240 p., 235 F), 





(tome 1! : 306 p., 150 F; | 


Un guide pour découvrir le 
fonctionnement et toutes les 
commandes d'OS/2. Au 
sommaire : l'installation du 
système, son mode de 
fonctionnement, la mise en 
route du manager de session 
et sa mise à jour, 
l'organisation du disque et les 
commandes classées par 
catégories. Ce dernier 
chapitre justifie le titre de 
l'ouvrage, puisqu'il occupe 
les trois quarts du livre. 


PERSONNALISEZ 

VOTRE MS-DOS 

par B. Michel et A.-L. Surny, 
chez BCM (228 p., 149 F). 
Bien que certains parient sur 
OS/2 et ke déclare prèt à 
enterrer MS-Dos, ce dernier 
aura la vie dure. Ici, les 
auteurs proposent trucs et 
astuces pour lui ajouter 
facilement un grand nombre 
de commandes utiles telles 
que redirection d'imprimante 
vers un fichier, affichage de 
répertoire, localisation d'un 
fichier sur le disque. Le 
programme de Menu général, 
inclus dans le livre, facilite 
l'accès aux applications. 1] 
sera plus aisé d'ajouter et 
supprimer des options, de 
modifier les titres et les 
couleurs de l'écran, etc. Une 
disquette contenant tous les 
programmes de Personnalisez 
votre MS-Dos est disponible 
sur commande. 


AO INIAR 


LOTUS 1-2-3 | 
Manuel d'apprentissage, de 
référence et d'exemples 
par J. Pevrard, 

G.-E, Saint-Amant et D. 
Gauthier, 

chez G. Vermette 




















| tome 2 ; 320 p., 150 F) 


Deux tomes constituent cette 
mini-bibliothèque Lotus. Le 
tome 1 s'intitule la Feuille 
électronique. Il s'adresse aux 
non-informaticiens 
gestionnaires, professionnels 
ou non. Le tome 2 aborde les 
graphiques, ki gestion des 
données et les macro- 
instructions, Deux guides 
exclusivement pratiques sans 
fioriture 


LA PROGRAMMATION 
SOUS WINDOWS 

par Tim Farrell, chez 
InterEditions (504 p., 320 F) 
Cet ouvrage constitue un 
guide pour la création 
d'applications qui peuvent 
être exécutées sur des 
machines de toutes sortes 
Dans cette optique, il traite, 
en détail et de façon 
pédagogique, la 
programmation en €, la 
création de fenêtre de 
dialogue, la création et 
l'affichage de textes et 
graphiques, l'incorporation 
de routines en langage 
assembleur et les moyens de 
mise au point (débogage) des 
applications Windows. 1] 
s'adresse aussi bien aux 
utilisateurs chevronnés 
qu'aux novices. Toutefois, 


98, rue de la Victoire 

75009 PARIS Tel. (1) 42 81 93 66 
116, cours Lafayette 

69003 LYON Tel. 72 61 34 35 


ceux-ci devront posséder une 
bonne connaissance du 
langage C ou du Pascal 


GUIDE DES OUTILS 
INFORMATIQUES POUR 
CABINETS DENTAIRES 

les études Jdsa 

Il s'agit d'un guide comparatif 
destiné à guider le dentiste 
selon ses besoins, La première 
partie est consacrée à l'aide à 
la stratégie pour une bonne 
informatisation du cabinet 
dentaire, la deuxième cerne 
les fonctions des progiciels, la 
troisième rend compte d'un 
banc d'essai consacré à seize 
progiciels et la quatrième 
aborde la numérisation des 
radios et l'aide au diagnostic 
Une annexe termine l'étude 
et présente un extrait de la loi 
n°78-17 sur les formalités 
préalables à la mise en œuvre 
des traitements automatisés 


MARABOUT 


FRAME WORK HI FACILE 

par Philippe Mercier 

Dans la collection Collèges 
et lycées : 

WORD 3 et dBASE 11 

par J.P Mesters 

LOGO PLUS 

par Vera Grigorieff 


Principe de la collection : une 


première partie théorique, à 
laquelle succédent des 
exercices 


INTERFACES 


MICRO MATCH 

Interface service 

collectif de Computer Match, 
chez Gold Quiver (470 F) 
Deux volumes fournissent 
plus de vingt cing mille 
possibilités d'interfaçages et 
de spécifications d'appareils 
pour la plupart des marques 
de produits informatiques 
L'achat des deux volumes 
implique quatre mises à jour 
pendant un an à partir de la 
date d'acquisition 


METHODE 


MERISE PRATIQUE Tome 2 
par D. Banos et G. Malbosc, 
chez Eyrolles (336 p.. 265 F) 
Ce recueil fait suite au tome 1 
de l'ouvrage Merise Pratique 
Ce deuxième volet aborde 
l'information de la fonction 
achat. Une première partie 
rappelle les généralités sur 
Merise pour ensuite faire le 
point sur la fonction achat 
telle qu'elle pourrait s'exercer 


Informetiser 


la fonction echet 


dans une PME, On y 

retrouve : la gestion des 
données statiques, celle des 
demandes d'achat, des 
commandes, l'enregistrement 
des factures, etc 


MEMENTO 


INFOGUIDE UNIX 

par Uriel Chouchena et 
Patrick Pons chez PSI 

(160 p., 68 F) 

Avant toute chose, les auteurs 
expliquent ce qu'est un 
système d'exploitation, puis 
vient la présentation d'Unix, 
langage de programmation 
longtemps resté confidentiel 
mais qui, aujourd'hui, ne s'en 
tient plus à ses limites. Son 
entrée dans la série Mémento 
le prouve. Ce guide s'adresse 
aux néophytes. Il présente 
tout Unix depuis 
l'organisation des fichiers 
jusqu'aux utilitaires 


COLETTE MAINGUY 


Vendôme formation 


GROUPE UAP 


LEADER dans le domaine de l'Enseignement Assisté par Ordinateur par: 
. Sa solidité financière : S.A. de 4 MF, C.A. de 18.5 MF et ses 5 années 


on 
* d'expérience. 


. La compétence de son équipe, 32 personnes qui ont réalisé plus 


de 800 H d' E.A.0. et commercialisent plus de 530 H de cours. 
. La confiance de ses 1.000 clients. 
Vous propose : 
C1 De l' ingénierie de formation 
C1 De la conception-réalisation d' E.A.O. sur mesure 
C1 Un catalogue de cours E.A.O. en formation générale, formation aux 
fonctions de l'entreprise et formation à l' assurance, 
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NOUVEAUTÉS 


Avec quinze nouveautés, c'est le mois des 
surprises. Profitez-en pour faire une farce à 
votre patron : glissez-lui Doubleclic sans son 


système. 


Entre parenthèses, après chaque application, 
la taille du fichier compacté sur le serveur Oi. 


CLARITY. Cet utilitaire gra- 
phique et accessoire de bureau 
réalise des réductions d'un 
dessin contenu dans le presse- 
papiers. Cette réduction est 
calculée pour apparaitre de fa- 
çon optimale soit sur Image- 
writer, soit sur laser. Clarity ne 
fonctionne malheureusement 
pas par-dessus un logiciel de 
dessin comme Macpaint, ou 
autre. (41510) 


BROWSER. Le cube Next, 
la nouvelle machine de Steve 
Jobs, attire les + Macma- 
niaques »… Voici le Browser — 
une version simplifiée du Fin- 
der du cube — qui vous per- 
mettra de humer l'odeur de 
votre prochaine acquisition. 
si tant est que vous cédiez à la 
manie collective, (17078) 


DOUBLECL.  Doubleclic, 
Init invisible, inverse de temps 
en temps les axes de déplace- 
ment de la souris : droite pour 
gauche, bas pour haut, ou 
gauche pour haut. Double clic 
pour en sortir, mais chut ! 
(886) 





NAVCOM. Souhaitez-vous 





parfois, lorsque vous recevez 
quelques amis à diner, leur lais- 
ser croire que votre Mac est 
occupé à réaliser des travaux 
et calculs fort complexes, voire 
incompréhensibles ? Alors, 
Navcom simule pour vous une 
activité débordante. (16200) 


STRIPFKE. Striptease FKey 
est un fort sérieux utilitaire ex- 
tincteur d'écran destiné à évi- 
ter de marquer le phospore en 
cas d'inutilisation du Mac. Il 
est vrai que certains reconnai- 
tront la pin-up animée de Dan- 
cer... (50856) 


SPACESTA. Ce jeu, Space 
Station Pheta, qui n'est pas sans 
rappeler Lode Runner, pro- 
pose dix tableaux — et plus, si 
vous réglez ce shareware à son 
auteur — où votre petit per- 
sonnage devra ramasser des 
clefs éparses sans tomber dans 
les chausse-trapes qui jalon- 
nent les parcours, (82202) 


ARCMAC. Le logiciel 
compresseur - décompresseur 
d'archives sur IBM-PC, l'équi- 
valent de notre Stuffit, s 
nomme Arc, Avec Arcmac 1.2, 
les archives sont désormais ac- 
cessibles, A noter le. Mos (!}, 
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tout petit système de gestion 
des fichiers  simili-MS-Dos. 
(121133) 


MCSINK65. Voici la der- 
nière version 6.5 de ce très 
puissant traitement de texte en 
accessoire de bureau. Il peut 
pratiquement tout faire. Il ne 
lui manque guère que la pos- 
Sibilité de faire varier fontes et 
styles à l'intérieur d'un même 
texte. (93160) 


SUPERCLO. Version ul- 
time 3.3 de Superclock, cette 
init affiche en permanence 
l'heure, la date ou un chrono- 
mètre dans la barre de menus. 
Fontes paramétrables, Avec 
une alarme et un bip horaire 
{n'importe quel son au choix). 
Un « must ». (14638) 


TODO20. To Do 20, ac- 
cessoire de bureau, gère une 
liste de cent choses à faire. Un 
texte peu être associé à chaque 
item et To Do permet impres- 
sions et réorganisations 
(47089) 


FLASHFOR. Formater une 
disquette en trois secondes... 
Impossible ? Naturellement, si 
elle est toute neuve. Mais 
Flashformat réalise cette 
prouesse avec toutes les 
« vieilles - disquettes que vous 
désirez effacer et préparer de 
nouveau. (33946) 


NFONTII. N-Font 11 
réorganise vos fontes de carac- 
tères. En effet, les nouveaux 
systèmes les gèrent (Font/DA 
Mover 38 au moins) en fa- 
milles et non plus individuel 


lement. Ainsi les versions Bold 
ou ltal d'un jeu ne doublon- 
nent plus dans vos menus et le 
Mac réalise seul le choix opti- 
mal. (32581) 


RESEDI12. La voici enfin, 
cene version 1.2 finalisée de 
l'utilitaire Resedit ! L'outil révé 
de tous les développeurs, bi- 
douilleurs et curieux. Tritu- 
rez donc les ressources des fi- 
chiers et applications Mac : 
francisez vos logiciels, etc. At- 
tention : vous travaillerez sans 
filet ! Alors conservez toujours 
une copie de sauvegarde. 
(206572) 


SCROLLMB. Cette  Init 
« scrolle » (fait défiler horizon- 
talement) les menus lorsque 
trop d'options doivent y être 
installées. Scrollmenubar se ré- 
vèle fort pratique avec Tempo, 
Oncue ou tout autre accessoire 
qui ajoute ses menus à droite 
de ceux de votre application. 
(3117) 


TEMPERAM. Les urilisa- 
teurs de Word 3 connaissent 
bien les fichiers parasites Temp 
que ce logiciel de traitement de 
texte omet de détruire dans le 
dossier système. Avec Tempe- 
rament, le ménage sera tou- 
jours correctement réalisé 
C'est une Init à ranger simple- 
ment dans le dossier système. 
(2764) 


DISLOCK. Accessoire de 
bureau, Dislock verrouille (ou 
déverrouille) des disquettes ou 
disques durs afin d'empêcher 
toutes modifications. (2935) 


JEAN-CHRISTOPHE 
KRUST 











BUFFET GARNI 


Un menu très varié ce mois-ci, où l'on 


trouvera des petits utilitaires généralistes 


(DZ, Memdir), mais aussi des produits plus DZ. Un véritable produit automatique dans le répertoire 
ambitieux (Analdisk, DSZ), ou très d'corretien ‘qui détruit, sur d'appel. (2728) 


spécialisés (Typ, Pes). 


Entre parenthèses, après chaque application, 


d'y trouver des données tex- 
tuelles. Cela évite, quand la si- 
tuation est critique, d'avoir à 
faire le tri entre données bi- 
naires et textuelles. (13259) 


l'ensemble du disque dur, les 
fichiers d'extension Bak, les fi- 
chiers de longueur nulle et, op- 


programme dans un autre ré- 
pertoire, fait revenir dans le ré- 
penoire actif. Pratique pour 
exécuter des logiciels qui 
doivent être lancés depuis leur 
propre répertoire avec retour 





PES, Un logiciel exclusive- 
ment réservé aux linguistes, | 


î èc clé tionnellement, les fichiers que qui analyse un fichier texte en 

< Le. mis rs Fun à dos vous lui indiquez. DZ re- donnant diverséléments statis- 

enir IE nom Complet de l'appication, groupe à lui seul les fonctions tiques sur l'emploi des lettres, 

tapez F3 suivi du nom du programme. de Sclean et de Rmbak, avec la de la ponctuation, etc, (18563) 
destruction des fichiers vides 

en plus. (2240) TYP. Ce logiciel d'aide à la 

frappe vous propose des mots 


ANALDISK. Un logiciel très 
complet, assorti d'une docu- 
mentation informative, qui 
permet de modifier de nom- 
breux paramètres de fonc- 
tionnement d'un lecteur de 
disquettes : longueur des sec- 
teurs, temps d'accès, etc. 
(102416) 


CHKRES. Cet utilitaire per- 


sident à été correctement en- 
levé de la mémoire. (11676) 


DSZ. Ce logiciel est destiné 
à être appelé depuis un logiciel 
de communication ou depuis 
le Dos. Il permet des transferts 
de fichiers via la carte série, au 
format Xmodem, Ymodem ou 
Zmodem. (71962) 


DTEXREC. Ce précieux lo- 
giciel fait partie de la panoplie 


LOCK. Probablement le 
plus efficace des systèmes de 
protection d'accès à un disque 
dur. L'utilisation du disque ne 
peut être effectuée qu'après 
avoir entré un code d'accès, et 
il est impossible de démarrer 
le système à partir d'une dis- 
quette. Ne pas confondre Lock 
avec les utilitaires Lock Com 
(modification des attributs 
d'un fichier et cryptage de fi- 
chier). (6031) 


à taper au clavier. Il compta- 
bilise vos erreurs en vous in- 
diquant les lettres du clavier 
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difficultés. (26530) 


CARINF. Le Carré infernal 
est un casse-tête où il s'agit de 
changer de couleur toutes les 
cases d'un carré. Le fait de 


met de « prendre des photos + de ceux que l'on est heureux jouer sur une case change la 
de l'occupation de la mémoire d'avoir conservés quand sur-  MEMDIR. Ce court résident couleur de la colonne et de la 
par les logiciels résidents à un vient une catastrophe. Ilscrute  mémorise sur simple demande ligne de cette case. (20511) 


moment donné. Il est ainsi 





| possible de vérifier qu'un ré- 





tous les secteurs lisibles d'un 
disque endommagé, en tentant 


le nom du répertoire actif, 
puis, après avoir exécuté un 
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BON DE COMMANDE - TELECHARGEMENT 


À adresser à l'Ordinateur individuel - 5, place du Colonel-Fabien, 75491 Paris Cedex 10 


Je désire recevoir le câble et le logiciel de communication suivant 

















{cocher le modèle de votre choix: NOM 

IBM PC flogiciel + cäblel* 250 FL) IBM PC (logiciel seul)" * 70 FC Prénom 

MACINTOSH logiciel + cäbie) 270 FC!  MACINTOSH (logiciel seul) * ** 200 FC] Adresse 

Les prix s'entendent TTC port inclus. 

Je joins un chèque de = francs, hbellé à l'ordre de — 

Logiciels et Médias, correspondant à ma commande. Code postal Ville | oo 
| Pays Téléphone 

Date Signature 
| * Attention, le fonctionnement du kit IBM n'est garanti que sur IBM XT et 100 % compatible. 
** Pour ceux qui possédent déjà un câble de Haison Minitel -PC |fourm avec certains logiciels d'émulation ou de téléchargement] 
*** La version Macintosh fonctionne avec les modems désposant du mode Minitel. Le est sors superflu, 
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FORUM 





Courrier 


DAZIBAO 


Amis lecteurs, cet espace est le vôtre. 
Réactions ou prolongements à nos articles 
et dossiers, points de vue, lettres ouvertes y 
sont les bienvenus pour autant qu'ils 
présentent un intérêt général. Pour les 
conseils techniques précis, on se reportera 
de préférence au serveur Oi télématique 
(3615 ou 3616, OT) et à ses rubriques 
spécialisées. 


LA RECOPIE D'ECRAN 


Je vous serais reconnaissant de bien vouloir m'indiquer les 
références d'un ouvrage traitant de la recopie d'écran graphique 
IBM-PC sur imprimante. Avez-vous abordé ce sujet dans l'Oi ? 

Pascal Coëffier, Puteaux. 


Vous trouverez dans le complément numéro 6 (paru en avril- 
mai) de l'ouvrage Weka, Comment améliorer les performances 
du matériel et des logiciels des IBM-PC et compatibles, un cha- 
pitre consacré à la recopie d'écran, Logiciels commentés à l'ap- 
pui, cé chapitre aborde les problèmes posés par la recopie d'é- 
cran graphique sur imprimantes IBM et non IBM (de la Seikosha 
GP100 à l'image Writer Apple). L'Ofa traité le sujet de la recopie 
d'écran il y a déjà assez longtemps, à propos d'un autre ordi- 
nateur que ke PC. La transposition de l'algorithme réclame un 
important travail d'écriture, nous ne vous le conseillons pas. 


IMPRESSION A PARTIR DE FRAMEWORK II 


Comment faire sortir sous Framework Il et imprimante Epson 
LQ 1500 six caractères définis par l'utilisateur sans avoir recours 
au Basic ? Nous souhaitons conserver les italiques. Ces six ca- 
ractéres sont destinés à bâtir des cadres plus esthétiques que 
ceux créés à l'aide de tirets et de points d'exclamation 

Mission forestière Crète-Nil-Zaire, 
dépariement des Eaux et Forts, 
Bujumbura, Burundi 





Puisque vous précisez votre désir de conserver les italiques, 
nous en déduisons que vous employez un jeu de caractères qui 
exclut les codes demi-graphiques IBM, et en particulier les sym- 
boles de filets simples et doubles précisément destinés à la créa- 
tion de tableaux (codes 179 à 218). 

La solution prévue par le constructeur est le téléchargement 





d'une police alternative, grâce à la séquence : 
ESC ; &; ch${n); chr$(m); chr$(a): chr$(pl): ..chr$(pl1): 
(voir ke manuel pour de plus amples informations). 

I semble que cela ne vous agrée pas non plus, puisque vous 
ne souhaitez pas employer un langage de programmation. 1] 
reste dans ce cas la solution de transcodeur programmable et 
résident. Ce genre d'utilitaire a pour rôle de remplacer un ca- 
ractère sortant vers l'imprimante par un autre, voire par une 
séquence imprimant une forme graphique. Logiciels et Médias 
commercialise Printer Adapter III, qui est précisément un trans- 
codeur programmable. Sa fonction initiale est de permettre à 
des imprimantes non IBM de travailler avec le PC (transcodage 
des minuscules accentées). 11 peut fort bien générer les symboles 
demi-graphiques que vous désirez obtenir (filets). Vous devrez 
cependant supporter les restrictions suivantes. Il vous faudra 
sacrifier six codes d'assignation pour les caractères spéciaux que 
vous aurez définis dans Prad IL C'est relativement peu génant, 
puisque rien ne s'oppose à ce qu'ils soient codés au-delà de 128 
(mais vous devrez alors les appeler avec Alttouche du pavé 
numérique). Le résultat à l'écran sera curieux (mais correct sur 
l'imprimante) si vous choisissez des codes quelconques pour 
assigner vos filets, En revanche, l'écran sera correct si vous vous 
servez du fichier standard de translation Epson livré avec Prad 
EI. Dans tous les cas cependant, vous ne pourrez avoir des filets 
verticaux réellement jointifs avec un appareil à huit ou neuf 
aiguilles ou buses. En effet, un transcodeur en mode caractères 
travaille en un seul passage par rangée. Il ne peut donc qu'at- 
teindre huit ou neuf pixels verticaux à la fois, soit la hauteur de 
la matrice standard et imprimable d'un caractère. Or, les filets 
verticaux réclament l'accès à la matrice étendue à l'interlignage 
pour pouvoir être jointifs. 

Vous obtiendrez des résultats vraiment parfaits (filets, polices 
diverses italiques ou non) avec des programmes d'impression 
comme PC-Font, LQ ou Lettrix. PC-Font s'emploie après la 
rédaction d'un texte (qui doit alors être le format Ascii pur, ce 
qui fait perdre l'enrichissement), Son inconvénient est d'être 
anglo-saxon, donc d'avoir envisagé le problème des accentuées 
de façon un peu rapide (il ne les imprime qu'en simple densité, 
ce qui st génant si le reste du texte est en gras). LQ est encore 
plus drastique : il ignore les accentuées, ce qui oblige à des 
astuces ennuyeuses (« fabrication» des accentuces en trois codes 
avec Backspace). Lettrix enfin est parfait avec les imprimantes 
non IBM (ou IBM configurée en jeu Iso-Ascii français). Résident, 
il permet de sélectionner au démarrage une ou plusieurs polices 
parmi la douzaine proposée, et s'emploie en sous-couche des 
progiciels qui se servent de l'interruption Bios standard pour 
imprimer. Ce logiciel possède en outre des facultés d'alignement 
des nombres et de justification souvent plus intéressantes que 
celles des progiciels de bureau. Cette perfection souffre cepen- 
dant d'un défaut : la lenteur. Lettrix imprime entièrement la 
page sous forme graphique, simple à quadruple densité. La qua- 
lité est surprenante, même avec un ruban hors d'âge, mais c'est 
lent, très lent... 
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DIMENSOUN FUS 


WHO'S WHO 


_ INFORMATIQUE 
ET TELECOMMUNICATIONS 


Le Groupe Tests édite le premier WHO'S WHO 
de l'Informatique et des Télécommunications. Bâti sur 
le même concept que le célèbre WHO'S WHO, le 
WHO'S WHO Informatique et Télécommunications 
présente une sélection de plus de 1 500 biographies de 
grandes personnalités de l'informatique et des 
télécommunications en France 





160 pages 

Couverture rouge en Skinlux gravée au 
fer à dorer 

Format 280 x 205 mm 

Papier couché toilé 2 faces - 135 g 


1 500 biographies Chelr. 
= 3 


mm € 


A détacher et à renvoyer à Who's Who informatique et Telécommunications 
Groupe Tests - 5, Place du Colonel Fabien - 75491 Paris Cedex 10 
Veuillez m'adresser exemplaires) du Whos Who Informatique 
et Télécommunications au prix de 1 186 F TTC l'exemplaire 
(TVA 18,60 %) 
C1] ci-joint mon règlement C1 chèque bancaire 

à l'ordre de Groupe Tests par [1 chèque postal 
C1 une facture de régularisation me sera adressée dès réception 

de mon règlement 


Nom 

Prénom 

Fonction 

Société 

Adresse de livraison 


Adresse de facturation 








En septembre dans l'Oi 





DANS NOTRE PROCHAIN NUMÉRO 








ARCHIVAGE : LA 
MEMOIRE DES 
ENTREPRISES 
Saviez-vous qu'une grande 
bibliothèque s'accroit d'environ 
un kilomètre de rayonnage par 
an ? Sans être aussi aigu, le 
problème de l'archivage se pose 
également en entreprise. Bilans, 
fiches de salaires, etc., tout se 
garde. et s'empile pêle-mèle dans 
les caves. Les solutions ne 
manquent pas, de la microfiche au 
/ disque optique numérique 
Æ= L'Ordinateur individuel a 
rencontré des partisans du 
stockage optique qui disent 
pourquoi ils ont ratifié ce choix et 
quels problèmes ils ont 
rencontrés, Sans oublier un 
panorama des stations qui existent 
sur micro, 









+ 


LES 386-33 

Dans la course folle à la 
performance, le nec plus ultra se 
conjugue à 33 MHz. Les premiers 
modèles sont réellement 


ETS Jul) Les 386 à 33 MHz 


LT descendent dans disponibles. Nous les avons mis 
Fe LE l'arène face à face, pour comparer leur 
. eg vies, bien sûr, mais également 


leur rapport qualité/prix, sans 
oublier ces petits « plus » qui 
savent faire la différence 
Machines de prestige, les 33 MHz 





E= L European Ontrbutors a | 


Country é pis + ‘ 
appartiennent déjà à la micro des 
{agtand | ; 
années 90 
Dustritutor 
JN. Unckes & Sons 
es + = 
Poune pal 
Hchard Wuikes 
 « OMNIS 5 


lelephone sumber 


—  Omnis, le principal concurrent de 
4° Dimension dans le domaine des 
Æ  Sgbd relationnels sur Macintosh, 


044 250901 
Budget Turneuer 


150000.00 


reprend l'offensive avec sa 
version 5. Puissant et rapide, il 
affirme avoir pallié son principal 
défaut face à 4D : sa relative 
complexité d'emploi. Nous 
l'avons testé jusque dans ses 
moindres recoins 
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LA 
RECONNAISSANCE 
OPTIQUE DES 
CARACTÈRES 

La « lecture automatique » (en 
anglais OCR, Optical Caracter 
Recognation) progresse 
rapidement et s'apprète à 
modifier nos habitudes de travail. 
Les produits sont toujours plus 
performants et moins chers. Nous 
avons confronté dans plusieurs 
exercices les principaux acteurs 
du marché, sur les différents 
standards de micro-ordinateurs. 
Et nous sommes allés enquêter sur 
les derniers développements 
concernant la reconnaissance de 
l'écriture manuscrite. 
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LES UTILITAIRES 
WINDOWS 

L'interface graphique Windows 
facilite la vie. Les utilitaires de la 
dernière génération offre un 
confort supplémentaire en 
permettant à l'utilisateur moyen 
d'effectuer des manipulations 
jusque-là réservées aux 
programmeurs, Amélioration de la 
lisibilité de l'écran, recherche et 
manipulation de fichiers plus 
aisées, ces logiciels donnent un 
sacré coup de main à Windows. 





Ac tuat turnouetr 


1561.00 








| Une liberté 


D IN E Fe DI RE Sonsture Gers [URRE:deion 





Prévoir pour aérer 


MEMSOFT - toute une gamme 
l avance au nfthme de la techn 
logie. Hier monotäche 
sous MS-005, aujourd U 


multitäches sous 05/2 





Æulemment MONO. té 

Lacnes pour tou’ Non 
Polymod2 rend tous les logi- 
ciels sous 05/2 multipostes. 
Défficie pour vous ? 


[ tent pour MEM FT ! 


MEMSOFT rend simple ce que 
certains imaginent complexe 





Langage, boîte à outits, optimisa- 
von ces Micros, l0QIO0ES para 
métrables, réseaux, partout une 
méme idée être les meilleurs, 
pour que vous Soyez les meil 


leurs 








MEMSZF 


DEMAIN C'EST AUJOURD HU! 


62, Boulevard Davout 
75020 PARIS 
Tél : 43 56 31 50 
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À\/1 
PROWINNER'S 


80286-12 Mhz 
LE PROFIL D'UN LEADER 






art 6 1 
VOS sit 


À = >" 
R ne: 
PAPY | 
Le à : Us 
| 





Configuration de base comprenant : 


Carte mère 80 286/12 Mhz - Mémoire 512 K RAM extensible à 4 Mo sur carte mère - Support coprocesseur - Horloge, 
calendrier - Sorties série, parallèle - Contrôleur 2 disques durs Intereave 1/1 et 2 lecteurs 5"1/4 où 31/2 où 1 lecteur 
- ] lecteur de disquettes 5"1/4 1,2 Mo où 3"1/2 1,44 Mo au choix - 1 disque dur rapide 20 Mo - Carte monochrome 


et couleur EGA et multimodes : CGA, Hercules, MDA, EGA (fabrication PARADISE) - Moniteur - MS DOS dernière 
version - Clavier - Garantie et maintenance gratuite 1 an sur site. 


Avec DEQUE DUR | Avec DISQUE DUR 
ciel 80/120 ou 170 Mo 
3 


| 9990F - Nous consu 





LES SPECIALISTES PROWINNER'S À VOTRE SERVICE — 


AZ COMPUTER Paris 99, rue de Balard - 75015 Paris 45 54 29 52/24 33 . M.T.I. 5, rue des Filles du Calvaire - 75003 Paris 42 78 50 52 
.P.I. 58, rue de Rome - 75008 Paris 43 87 28 67 . A.Z. COMPUTER 35, bd Bourdon - 75004 Paris 40 27 81 07. L.F.LS. ZA des Montatons 
30 rue Denis Papin 91240 St. Michel sur Orge 60 16 91 92. DIEP 189, bd de Créteil - St. Maur des Fossès 48 86 17 19 , AZAC AQUITAINE 
15, rue St. Rémi - 33000 Bordeaux 56 51 00 25 . AZ COMPUTER Lyon 39 bis, av. Lacassagne - 69003 Lyon 72 33 06 48 . TVT 


INFORMATIQUE 51, route de Laverune - 34070 Montpellier67 69 20 49. FRANCE ALPES COMPUTER 70/72, Avenue Jean Jaurès - 69007 
Lyon. ROBOT'SERV 9, Place André Malraux - 38000 Grenoble 76 46 78 00. 


